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)UINZE ANNEES 
D’EXCELLENTE 

ADMINISTRATION
Sir Lomer Gouin dans un magnifique discours 

devant la jeunesse libérale de Montréal établit 
le bilan de son gouvernement La jeunesse 

salue avec enthousiasme l’homme qui 
a fait de la province de Québec un 

des pays les mieux administrés 
qui soient

ON DEVRAIT 
PAYER 4 P. C. 

D’INTÉRÊT
devrait 

p. c. le

prtMinwr
£té hier!

22. (Spéciale 
Lomer (J ou in, 
la province, n 
«l'une très chaleureuse 
la part îles membres il*! | 
de la Jeunesse Libérale | 

à un diner-oauaerie, | 
honneur, au Club de!

Montréal, 
leil”).—Sir 
ministre, do 
soir, l'objet 
réception de 
l'association 
de Montréal, 
donné en son 
Réforme.

Un très prand nombre do convives j 
assistaient à ce diner Ils ^’étaient 
groupés autour de la table d’honneur j 
comme les soldats autour de leur 
chef et c’est avec un pjand enthou­
siasme qu'ils l'ont accueilli à son en­
trée dans la salle du banquet. Les 
tables étaient richement garnies de 
fleurs d'œillets et de pivoines.

Le dîner était sous la présidence 
de M. Emile Massicot te, notaire, 
président de l'Association do la Jeu­
nesse Libéral»* de Montréal con­
férencier était M. Hector Perrier, 
avocat, président de la section nord I 
de l'association qui parla avec bi’au- 
coup d'éloquence <t d’âme, d’une 
figure immortelle de notre histoire: 
Honoré Mercier. 11 fut vivement 
apprécié de sir Lomer Gouin.

\jb premier ministre provincial a > 
prononcé un magnifique et vigoureux) 
discours. Il a analysé dans les dé-1 
tails les progrès réalisés pr la pro­
vince de Québec, sous l'ad mini st nv- 
tion libérale depuis 1905. Il a cité 
des chiffres éloquents, qui montrent 
toute la prospérité réalisée ]>ar le 
Québec depuis quinze ans, tant dans 
le domaine industriel quo sur le ter­
rain intelliHïtuel.

Sir Lomer a aussi donné quelques 
bons conseils aux jeunes libéraux 
membres de b association de la jeu­
nesse libérale, qui «»nt <ies asjjirJitions 
vers la politique. 11 leur conseille sur­
tout la franchise de leurs opinions, j 
il leur demande de ne jamais avoir 
p**ur «le dire oui on non, selon leur 
conviction sur une question.

Il termina en eur présentant ses j 
sincères remerciement s pour l’hon-j 
neur qu’ils lui faisaient de le convier 
à leur table.

M. Roméo Poirier officier do Pas- ! 
soc i a lion renien'ia le premier minis- j 
tre et le conférencier. NT. Perrier, des j 
discours qu’ils avaient faits et qui j 
avaient été très goûtés do l'audi­
toire.

La série des discours se termina 
par une allocution de Thon. Atha- 
naso David qui dit combien les 
jeunes comptaient que sir Isomer 
Gouin, resterait la tête de la pro­
vince pour le plus grand bien de 
celle-ci.

I n chef acclame

Le gouvernement 
porter de 3 à 4 
taux d’intérêt de scs ban­
ques d’épargne Telle est 
la suggestion examinée et 
finalement repoussée hier 
au Sénat
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LE SERVICE CIVIL
CANADIEN ORGANISÉ

PAR DES CANADIENS
Par 23 voix contre dix le Sénat adopte une motion 

protestant contre le choix d’experts étrangers 
par le gouvernement pour la réorganisa­

tion du service civil canadien Le tra­
vail de Young & Cie est à refaire 

et a coûté très cher

u ai iijus fJiTvaçe euj^rieur celt
tutus de Québec r&rtnui

PRIX . DEUX CENT!NS

I>a motion du sénateur Power! 
d'augmenter le taux payé aux dépo-j 
sauts dans les banques du gouver- : 
nexnent de trois à quatre pour cent 
dit qu’un arrêté du conseil pourrait 
le faire. I^e taux, dit-il, a déjà: 
été de quatre pour cent.

Les banques paient d’assez forts; 
dividendes, pour avoir les moyens 
do payer une juste rémunération ; 
pour l’argent du peuple.

Le sénateur P os took appuie le 
'sénateur Power, Il attire cependant* 
I l’attention sur le fait qu’il y avait; 
J des certificats d’épargne par les 
quels le peuple pouvait obtenir 
cinq pour cent pour ses placements, 

j Lo sénateur Fowlcr craint qu’une; 
j augmentation de l’intérêt sur les; 
dépôts soit suivie de plus forts inté­
rêts sur les emprunts, ce qui aurait 
pbur résultat une lourde taxe sur 
b* aJTaires.

Le sénateur Domville dit que lc*s 
banques d’épargne du gouverne­
ment étaient une grande commodité 
pour les petits déposants en plaçant 
leur argent en sûreté.

Is* sénateur Turriff dit que les 
banques avaient l'usage de beau­
coup d’argent pour rien, que le taux 
moyen de leur intérêt sur les défaits 

J n’était que de deux et demi pour 
cent. Les l>anques pourraient payer 
quatre pour cent sans inconvénient.

Ijo sénateur Boîque nie que les 
banques américaines patent quatr* 

j pour cent. Le fait est qu'ell 
moins qu'au Canada, et qu

Ottawa, Ont., 22.—Lo sénat, au­
jourd'hui, discute la motion du sé­
nateur Power, qu’il est du devoir du 
gouvernement de porter A quatre 
pour cent le taux d’intérêt payé à 
ceux qui font des dépôts aux bu­
reaux de posta et aux autres ban­
ques d'épargne de l'Etat et par un 
vote de 23 à 10 enregistré son opi­
nion que la tâche de réorganiser le 
service civil du Dominion aurait dû 
* lp- dotuuV à des experts canadiens. 
< et te dernière motion, dont l'auteur 

sénateur Turriff, so lit comme

talion 
pa;

du travail étranger dans 

obertao

ce

Iai sénateur Robertson dit qu’au­
cun argument nouveau n’avmt été 
apporte depuis la discussion anté­
rieure sur la question de la ré<>rga- 
sation. lx*s principales maisons d’af-

LE CONSEIL 
DES ALLIES 

A BOULOGNE
Les représentants des na-i 

lions alliées vont proba­
blement terminer aujour-j 
d’hui leurs délibérations;

La question turque 
La dette allemande 
\ jcs ambassadeurM Co-1 
férence à Bruxelles le 5 
juillet

res du Canada s’étaient adressée» 
à d'antres pays pour avoir des ex- j 
pert.s. quand elles ne pouvaient en j 
troimT chez elles, cl il n’y a aucune 
raison pour empêcher le gouverne­
ment do faire la même chose. Un 

est le sénateur Turriff, se lit comme homme seul ne pourrait faire un 1 
suit : . pareil travail.

"Que, relativement à la réorgani-1 sénateur McLennan
sation projetée des différents minis- marquer qu’il n'y a au 
tères du gouvernement, cette C'hara- ! aucune firme de ce genre 
bre est d’avis quo de» expert» d’une ! affain*s. J>a réorganisatiun 
grande habileté peuvent se trouver - primerie était une affaire 
au Canada, qui sont en état d'ac-i fait difl 
complir cette tâche d’une façon tout; ganlsor n'était
a fait satisfaisante ! la réorganisation de toute autre

Dans le vote qui a été pris, le grande imprimerie.

fait re- 
( 'anada 

dans les 
de l’im- 

tout h 
Ta tâche de la réor- 
pas plus grande que

comme suit,sénat «’est partag»? 
oui 23, non 10.

En proposant sa motion, le séna­
teur Turriff dit qu’il croit h l'utilité

Ijo sénateur Bostock dit que la 
Compagnie Arthur Young avait 

j promis d. rf*clast.ifier le service civil 
en cinq mois, mais elle avait pris 

de In réorganisation du service civil. ! deux ans, eu moyennant une bien 
I>o point en discussion, cependant,} plus forte dépense que celle prévue, 
est de savoir si cette réorganisation i Ia commission du service civil a vont 
doit se faire par des Canadiens ou par jugé nécessaire de réviser cette cia.- ‘

Boulogne, 22—(Presse Canadien­
ne)—Le banquet des membres du 
Conseil Suprême, hier, a duré de 2 
heures h 3 h. 30. Il y avait en­
viron cinquante plénipotentiaires pré­
sents. Ici maréchal Koch et le feld- 
rnaréohal sir Henry VVdson, chef 
d’état-major anglais, n’étaient pas 
présents, étant occujiéa il préparer 
une note sur le désarmement de 
l’Allemagne

Ia Tuniuie n’obtiendra pas d'ex­
tension de temps pour étudier le; 
traité de paix, d'après un commu­
niqué émis par les délégués après 
leur retour de la conférence à s h. 
30, hier soir. Voici ce que dit le 
communiqué :

' Ia qcslion turque a été étudiées 
et il a été décidé de maintenir la 
date dn 26 juin jour où la Turquie 
devra soumettre sa réponse aux con-

L’EXAMEN DE LA 
LOI ELECTORALE 

AUX COMMUNES
Le gouvernement cherche à faire adopter le prin­

cipe des énumérateurs où il trouve son avan­
tage Les divers articles sont discutés 

Quelques suggestions des libéraux sont 
prises çn considération La réorga­

nisation du service civil coû­
tera $10,000 par mois

Ottawa. Ont. Il v a eu
grand nombre de modifications pré- 
Hontée» au bill de franchise électo­
rale. <'e travail s’e^t poursuivi pen­
dant de longues heures, à la Héaneo 
de l'après-midi et à celle du soir 
R* ministre devra faire des motions.

Aujourd'hui, il s’est contenté de 
présenter les modifications qui ne 
sont »ouvent que des correction» de 
forme.

Sur ««e sujet. M. Guthrie a tourné 
un joli compliment à Tadretwo de M. 
Boivin, l’aasi.-tant. orateur qui a aidé 
de ses conRpila 1**8 membres du eo- 
mité spécial chargé de reunettre le 
bill sur pieii.

libéraux ont suivi attentive­
ment les changements à cette légis­
lation et. plusieurs de leurs sugges­
tions ont été æoeptées. On ko plaint

un f met?
de f.

ditions de paix. , , , , , ,U* maréchal Foeh et le feld-mv- Ion général du fait que le gouven*

des étrangers
I» sénateur Fowler, en app 

la motion, dit qu'en sa qualité de 
partisan de la politique nationale, 
il nest paa en favour de l'importa­
tion de ce qu’on peut trouver chez

o fait qu'Ml.« paent i,PPus- Im ACüu,r YounK
Canada, nt qu'-n A>,«1, - r.-;» » pa.. imposé an sénat par son

Sir LOMER GOUIN, qui a exposé
hier soir, à Montréal, na politi­
que bienfaisante, source, pour 
notre province, d’une prospé­
rité partout enviée.

l’arrivée au pouvoir de son gouver­
nement la province de Québec me­
surait 350.000 milles carrés. I/o gou­
vernement a pensé que eettq vaste 
étendue do (erre sauvage, qui se 
trouvait au nord de Québec, faisait 
naturelIcment r*artie du Québec, il 
songea à l’annexer par décret fédéral, 

i II réussissait en 1912 et nous avions 
; ainsi 700.000 milles carrés do super- 
j li« i* . Nous avons aujourd'hui la plus 
j grande de toutes les provinces do la 
confédération. La population de 

; Québec qui était en 1905 do deux
I/o président Massieotte présenta i niiuiüris comptait en 1920 deux rnîl- 

str Lomer Gouin par une allocution ]i()ns w demi. II fallait ensuite améw 
des plus séneun i n m ré( I! ]il)n.r |e BOr1
dit toute la satisfaction d**s jeunes primiiêre pensée du gouverne-
libéraux de le voir à leur table de n proxrincial a été d*- fmr- aug- 
banquet et le remercia d avoir bien n,< n?-T le subside fédéral qui étaft 
voulu accepter I imitation quo lui j paj- l'acte do l'Amérique Bri-
avait faite 1 association. Il fait en-1 falini(1,10 (ju Xord Eu I Vr, les 
suite l’éloge du premier ministre qui | n.v,.lllis ,\t. ia provinc.. étai**nt d»* 
♦•st aujourd hui reconnu comme h’ fl.000.000 ils étaient do $,ü,2,r)0,000 
chef de la proxnnco de Quélnve. et ' (.n 1:,a^ n8 fim.nt qUoiqU03 temps i 
les jeunes libéraux sont orgueilleux J plug tard augmentés, grâce à l’aug- 
de lo compter commo leur chef poli- mentation du subside fédéral accordé 
tique, comme lo père de la grande aux provinces 
famille libérale de la province. 111 C'est grâce
termine en lui disant que tous espè­
rent qu’il restera encore longtemps 
â U tête de la province.

SIR LOMER GOUIN

Irf» premier ministre «lit en com­
mençant tout le plaisir qu'il éprouve 
à s’asseoir à la table de la Jeunesse j 
Libérale de Montréal, il félicite le] 
conférencier de la belle éloquence et 
de la noble pensée qu’il avait eue 
d’évoquer l’une des plu» grandes
figures de l’histoire fin parti libéral, i portance d'instruire le peuple et il 
celle de Thon. Honoré Mercier. 11 le construit des écoles techniques eom-

tec h niques

terre et en France aucun intere-t n •
: tait payé sur les dé{»ôt8. 11 fait ro- 
j marquer que les banques doivent 
! ;>orter une forte réserve qui ne ga- ; 
gne aucun intérêt et qu’aucune | 
banque ne payait pins do six pour­
cent sur les fonds f’-^és par les ac­
tionnaires.

1» sénateur McMoans croit que 
lie gouvernement serait bientôt obligé, 
'd’élever le taux dans ses banques] 
d’épargne, parce que les gouverne­
ment» provinciaux entreprennent j 
maintenant la chose. De Manitoba < 
paie déjà quatre pour cent et prêt»* 
à six pour cent. *

Sir James I/ougheed prétend que. 
les banque d’épargne du gouver­
nement fédéral ne sont pas desti­
nées à être des rivales pour les 
banques à chartes privées. Elle '•ont 
simplement une commodité pour le 
peuple. Si le gouvernement élève 
ses taux, il fera augmenter le taux 
des banques, chose qui pourrait 
sérieusement troubler les conditions 
des affaires. Le gouvernement a 
oumi d'autres placements pour le 

peuple rapportant de cinq à six 
pour cent.

En terminant le débat, le séna­
teur Pow r dit que les banques 
n’étaient nas obligées d’élever leurs 
taux. Si elles ne le font pas. le gou­
vernement aurait plus d’argent pour 
les fins publiques.

La motion < st perdue fmr divi­
sion.

Lo comité fait rapport des biffe 
amendant le tarif des douanes et 
concernant la taxe sur les profits 
de generre.

Le Sénat s’ajourne à mardi à 2 
heures.

habileté, 
ministre du

est surpris de 
travail appuyer

voir le 
1 ’ impor­

tée ha 1 sir Henry Wilson 
l’approbation du texte de la notre 

au gouvernement allemand 
relativement au désarmement, la 

ion du matériel de guerreaification et sur quinze cents classes, j nirt
trois cents avaient déjà été ch»..- ' r6duPtion tr„,pp, dans le
K«S et 1 on reste encore plus a , ^ prw.TH
dmiKtor. Il no peut trouver aucun.- ; u T„iliS VeeasiV

ont obtenu i Tnf‘nt adopter, sans en avoir
Pair son système de confection de 
listes par le moyen dY-numérateurs. 
système qui a servi pendant la guer- 

a soulevé tant de mé<*on-

auîorité de la part du gouverne­
ment de faire ce nouveau contra? 
par arrêté du conseil et il appuiera

plus court délai, 
par le Traité de Versai Ile», clauses 
qui n'ont pas été exécutée» ou l'ont 
é(é à moitié”.

la motion du 
I^a motion 

trois contre* dix

sénateur Turriff, 
es» adoptée par vingt-

LA CRISE EST 
TRES AIGUE

EN IRLANDE

LA GRÈVE
DES LAITIERS 

A ST-JEAN, N.-B.
Dublin, 22. ' Presse Canadienne’).—

On dément la nouvelle disant quo le 
gouvernement a l’intention de faire 
une razzia générale chez les Kinn 
Fuinors et d'établir la loi martiale.
On dit que les arrestations no Boront j qui «wt située le long de la 
limité**» que *lans le cas des crime*» ^ principale du comté do King qui I 
spécifiques. ^ ! est située? le long do la voie pnn-

On annonce officiellement qu'un cipiale du C. N. îi., à la suite d'un*- 
train a été arrêté à Clough-jordan, j dispute snr l'économie de la lumière! 
par suite du re*fus des employé» de. du jour et l’heure officiello. La |

St-Jean, N.-B., 22— Pre*sso Ca­
nadienne)—Des efforts énorgitpies 
ont, été tentés pour empêcher l’ex- 
fwriition d'aucune quantité do lait, 
de cotte section du comté «1»* King

voie

LA DETTE ALLEMANDE

Paris. 22.—Suivant un corrrepon- 
dant à Boulogne de l'agence Havas,

; dit que les représentant» allie» ont 
! décidé d'avoir à Bruxelles une con- 
férenco économique où figureront 

I 1* - ambassadeurs à Spa, lo 25 juillet 
Otto conférence décidera des 

rnov*‘ns à prendre pour faire payer 
l'Allemagne.

11 a été décidé que, si l’Allemange 
! témoigne de la mauvaise foi, les 
I alliés recourront à d**s procédés de 
i crercition. commo l’occupation d’une 
j partie de l’Allemagne.

< >n enverra également à Berlin 
i des ambassadeurs qui devront être 
à leur poste, le 1er juillet.

LA FIN AUJOURD'HUI

re, et qui 
tenternenl.

L'hon. M. Lemieux avait demandé 
des renseignements en rapport, ave** 
le choix de (rriff»*nhagen et s**s &s»r>~ 
ci»-s. Sir Goo. Fost**r a déclaré qu’il» 
a* aient été choisi» pour tenir une 
enquête au sujet du i^TWinnel »h*s 

et celui d’autres ministères, et 
réorganiwT but une bas»» économi- 

que. Ils recpvront f10.000 par mois 
pour l«»ir travail.

chemins de for à continuer le voyag»* 
avec des munition» et des soldat» à 
bord de ces trains. On croit quo le] 
gouvorroment a l’intention d’en fai­
re* un U*sr cas** afin de déterminer 
son attitude quant à la grève des i 
employ»'*} de chemins de fer. Tout lo j 
trafic de chemina do fer entre Ne- ; 
nagh et Dublin a été suspendu.

On croit que la grève des chemins . 
de fer est inévitable. La plupart des

.situation s’aggrave d»* 
et il est très difficile 
lait, surtout d»* la stathm 
où dos désordre*» se sont pr» 
samedi. Hier, il y avait à S te Jean, 
environ un tiers de l'approvisionne­
ment normal de lait et les orpheli­
nat» n’ont pas d** lait.

Plusieurs marchands 
St-Jean ont été surpris 

'on avait versé deT1compagni«*s irlandaises, ont, jusqu’ici j d»* la térobenîine et du 
fait peu de c&s du refus do leurs j dans leurs canistre*s. A 
employé» de transjxmter de» muni- modi, une foule do 900 jeunes gens ! 
tions anglaises et par le fait même, j ont empêché un acheteur de lait dej 
ils ont évité la grève, mais le pre*-! prendre le train, et il fut obligé d*-j 
mier ministre Lloyd George a laissé : rester à Norton jusqu’à dimanche *

Boulogne. 22.—Le» représentants
jour en jour f®* l>a-vs 80 Ront r^un.h h }°
d'obtenir du hm,r#>s ce matin p*>ur examiner de 

Norton nouvoau ‘''s pf’blcm**» relatifs au 
luitgl traité avec l'Allemagne, aux ques­

tions russes, aux mouvements an- 
tionalistes turcs en Asie Mineure. 
On iH*n»<» que la conférence s»» ter­
minera aujourd'hui.

l/e navire "La Vierge d'Orléans’ 
qui a amené sir D-Lloyd George a 
été commandé pour 3 h. p. m.

de lait do 
d»* constater 
la gazolme 
brain *1»* scie 
Norton, sa- ; LES RECOLTES

DANS L’EST

QUESTIONS, INTERPELLA­
TIONS ET REPONSES

En réponse à M Desanlnieni, dé­
puté de Champlain, 1»* ministre de 
la milice a déclaré quo le li**ut.-colo­
nel vicomte de Bury et d*- Bocwme 
avait été nommé surintendant en 

, "barge de l'arsenal à Québec 1*^ 1er 
! mai 1920.

11 est chargé de la surveillance do 
la manufacture dos munitions dans la 

i vieille capitale.
M J. Denis attira l'attention do la 

< ffiambre sur une entente qui avait 
été f/u(** entre l**s représ*>ntanta cana 
ilieiis et ceux *les Antilles d** ru* non 
faire connaître au public de» dérisions 
prises à la conférence avant 1»* 4 nrf*ût. 
Sir (i. Foster dit qu*» cette déclaration 
a\ait été faite afin de pomu'ttro aux 
délégué» d»* commmiiqnor avec l<* goti- 
vernement de leurs pays rt*spootifs.

L’hon. M King deraanoa au pre- 
rni'-r rmniytr»* quand lc*s crédite mip- 
j>lémentaire» seraient déposés Sir 1 
] lober t répondit qu'un ('omité était 
occupé a «‘»*nsidérnr cet te question J 
dan» le moment.

M. F. Pelletier, appuyé p-or M. F 
Fafard, proposa de considérer un bill . 
incorptjrant la "Rolianc** Insurance i 
Uo”. I» bill fut lu une première fois

à la clairvoyance de 
Laurier que cette réforme a été obte­
nue. Ici. sir Lomer Gouin fait un éloge 
de Laurier qui avait accédé à la do- développé 
mândo des premiers ministres provin- 
ciaux réunis en conférence à Ottawa.
D*» progrès s»* continuèrent en 1919.

Québec y contribue pour 7 mfflior.s 
Sur cette quantité, nous avons d»'jà

880.000 chevaux vapeur | ont certainement

entendre qu’il obligerait les compa-1 
gnies à accepter le trafic des muni-1 
lions, ce qui aggravera le conflit. D* 
conducteur du train qui a été ainsi 
arrêté à Clough jordan a été mandé 
à Dublin et on s’attend à uu pou dej 
trouble.

I/ondres, ‘22.—(Presse Canadienne^ 
Des dépêches parties d'Irlande!

DEBARQUEMENT 
DE TROUPES 

TCHECO-SLOVAQUES

ne

Au mois «le juillet, nos revenus étaient i d’accroître: 
<1»‘ $12.7>00,(MX). j'espère qu’au mois de 
juillet «le l’année 1920 nos revenus au­
ront dépassé la marque néfaste do 
$13,000,000.

Sir 1/Orner donne ensuite un compte
rendu dos dépenses et des revenus. I/e 
cabinet a immédiatement pensé à l'ira-

Tdu

remercie également d’avoir fait pas­
ser dan» l’atmorphèro de cette réu­
nion le souffle de l/aurior, cet autre 
grand mort dont tous ont. encore 
présente à l’esprit les enseignements 
numanitaire» et pacifique» qu’il a 
prêché» toute sa vie durant.

Rappelant P allusion du président 
à l'œuvre progressive de son gou­
vernement, sir Lomer dit que s’il a 
réussi au cours de vingt années 
d'administration dont il a été partie, 
à faire quelque chose qui a été 
précié de toute la population 
Canada, il ne s’en attribue pas en­
tièrement le mérite, et il peut, dès 
maintenant donner l’impression à son 
auditoire qui montrera comment on 
peut atteindre ce résultat.

"Quand vous s«*re/. ministres, dit-il 
aux jeunes qui ne [Mirent sYmpêeher d«* 
Rourire que ce soit :» Québec ou à Ot­
tawa. si vous voulez réussir à faire 
quelque qui dur»* » t qui vaille, qui pro­
fite à voir» population, sachez avoir les 
meilleurs hommes que vous pourrez at­
tirer dans votre maison, allez-y ensuite 
de tout l'effort de v«*tre coeur et <l*‘ vo­
tre ceryf»au, et vous ;rev.. C’est 
que j'ai fait. J'ai

été considérable-
ot cela par l’industrie privée, cari ment retardées. De» télégrammes 
nous encourageons l’industrio privé».- envoyées aux agences do nouvelles, 
confiant» quo c’est lo meilleur moyen vers* midi, n'ont été transmises 

not re développement qu’après cinq heures. A Ixmdon- 
d’une manière moins dispendieuse | <j,.,Ty, la vi«- industrielle est paraiy- 
j»oiir la province. Irf-s deux plus im-> -. «- il n’y a plus do véhicula *lans

Victoria, C. B., 22.—Environ 7.000 
I hommes dos corps bohémien» sont 
1 arrivé» ici ce matin par doux navire» 
I océaniques. 6,000 hommtis étaient 
• déjà arrivée par lo navire “Ixon”'.

Ces derniers »»* trouvent pour la 
'plupart au jamp de Valcartier.

portant» pouvoirs d’eau établis dan» 
la province sont ceux d»* la ri vière 
Saint-Maurice et do la rivière Saint- 
François. I/O gouvernement a dépen­
sé des sommes considérables pour 
assurer ce développement, mais il a 
pria tics mesures pour qu’elles lui 
soient remboursées »>t au delà, en 
exigeant des intérêts de 10. 15 et! 
bientôt 20 pour c**nt. La province a! 
actuellement $125.000,000 investi» j 
dan» les pouvoirs d’eau. Quant à nos! 
forêts, il v a 45 million» d’acres p*mis ;

rni >ux que la sagesse, mieux que U 
richesse parce qu'elle donne la vie 
à ceux qui en sont possesseurs’ 
C’est avec cett • niée que le cabinet 
provincial a fait <1** grand sacrifices 
pour instruire notre population et 
n** regrette rien si ce n’est qu’il n’ait 
pu faire davantage. Il félicite ici 
l’hon. Athanase David de vouloir 
faire plu» que ses prédédesseurs sous 

toujours été heureux j <*e rapport. Pour améliorer le sort 
[>llab«»rritours. ] «lu i*'Uple, pour r«*ndre nos tem-s 

j’ai toujours trouvé l»*^ m« ilb-urs hom- . plus féconde^, par la colonisation et 
me» dan» la province, et c - t ave'1 « ux ; [»ljis aoees-ibb-s par h-s bons che­
que j»' partage les complimen!'. qu» mins. on a déjw-nsé 33 millions de 
veut bien r - d»V» mer le pr- ..l.-m -h -i'-l’.ar- Aujourd’hui, notre pm vine»* 
l’Association”. L ? <i?*V> jwvrtout comme modèle du

Alors que jeune, nourrissant Tarn-; progrès dans l’agricultup* et malgré 
bition d** fair** quelque chose pour «a t -u? » * la, nous avons diminué notn* 
province, il avait lu quoique, [»ir? une , «l»*t?»- ['••r capita e»< qui ne se trouve 
peasée qu'il n’a jamais «mbliée. ; «-liez aucun gouvernement de l’Amé-

C'est - » lle-* i l/a gramleur et la ri- r ;u»* et peut-être du monde entier, 
chesse «l'un pays d»'-tendrnt l*t a !/- gou\t'rn**ment a dépensé plus 
terre, d* son )»**upl« et de son ciel. Et de 10 millions d»- surplus [Miur l»-s

mercialoa, des é**oles toeuniques in- 
dustrielles des écoles normales, des 
écoles primaires par centaines et par 
milliers, etc. Il a actuellement dépensé 
plus «le $10,000,000 pour l'instruction.
Il y en a «laïus cette provinc** qui croient 
quo l’instruction offre ses dangers.
C'est possible mais nous n’en avons 
pas encore fait l’expérience. Nous 
avons fait l’expérience de la situation 
européenne actuelle ou noua voyons
les dangers de l’ignorance et plus vite . ■ - . .. .
nous nous guérirons de ce mal mieux ' gouvcnicment a pronil*** 
c** sera pour le bien de tout notre pays. ,lon "ols
»1«- n«*t,ro continent et [rf*ut-être aussi voyons aujourd hui l«-s h* ureux 
de l'humanite tout entière. sultats. f hanté bien ordonn.*e com-

D’ailleurs 1'E« cîé-iaste dit: ’ I^'mence par soi-même, c «t *•»■ «ju. 
sagesse protège, la nchsse protège nous pratiquons depuis B) ans «t 
aussi, mais l’instruction protège ('° ffuo nous pratiquerons soi­

gneusement à i avenir

les rues, les magasins et bis banques 
sont fermées, i/es employés des 
quai» ont été obligés de cesser leur 
travail et de rester chez eux, parce 
que leur poste était soumis au feu 
des assaillants. 11 n’y a eu aucun** 
malle de livrée, hier. D«a groupes 
d’homme» sont agenouillés à terre 
et font fou au premier mot d’ordre.

Londonderry, 22.—(Presse Cana- 
iienne) l/a fusillade a rocommonc/* 
lan» plusieurs partie» «le cette ville, 

licence et 50 mülmnB sous la pro-1 de bonne heure, aujourd’hui, apri -* 
|)riété du gouvernement. j une nuit comparativement cabn»-.

Le» Américains jettent un regard | PIuaieurs pf rsjinneB ont été tuée» 
«l’envie sur cette richesse et veulent «iaris les émeutes, ici, hier, et plu- 
noufl donner ce qu’ils appi llcr t !«* si«-urs autr*-s ont été plus on moms 
«big stick). Mais depuis 1910, le | gravement blessée». Les force» inih

taire» ont parcouru les ru**» durant 
la nuit. D’autres troupes partent d»* 
B»*lfast. fl n'a été distibué ni pain, 
ni lait dans la ville aujourd’hui.

Dublin, 22.—(Ivresse f^anadienne 
—lin automobile occupé par l'assis­
tant-*! i recteur générril de la fore»* 
constabulaire irlandaise royale et par 

nstnbles, a été attaqué par 
les individus armé» de revolvers 

♦-t munis de boml>**s. L’auto était

IVxporta- 
nous en 

rè-

Mais la surface de notre soi ne 
devait pas Beulement attirer l'«t-;,|uu r! 
tent ion du gouvernement. Il fallait
aussi penser à ce que renfermait le . , . - , , .sol. les mines. No» mine» ne l'^’ ’? ln(P^An >:
dutei-nt -n 1900 q.,o un mil ion i-» «< n<>..iaU » Dublin (.««tlo. I. a- 

,1’hui /.iL.c ,,r w sistant-directeur général Robert r;

une f<ds à la tèio d»- 1 a<lministrati«»n 
il s'est dit av«'«- s»-^ «h>1 lègues du cabin* ! 
et la députaii-m repr< entant le jw-unl» 
.1** vais e«ivay«r d’agrandir notre s«>l 
«Taméliorer 1« sort «l»* notn- y»cuqle. 
quant au ciel, je lai».»' 5 d'autp’s k 
s--in de s'en t»c<,ui>er.

('est ainsi qu’en 1905 date d*1

♦coles, jw*ur améliorer notre terre, 
mais il fallait également tourner nos 
regards vers nos forêts, •ncourager 
1«- dévolopjM-ment d»*» pouv»*irs d'eau.

Il ; a dans l'empire britannique, 
30 millions «1<* chevaux vapeur de 
j*<Miv»»ir d’eau. D»* ce nombre le ('a- 
uada <-n possède 23 million» et lo

et un tiers, aujourd hui elles pro­
duisent 20 millions et trois quarts 
Le gouvernement verra à poursuivre! 
ce développement do nos mines 
Iza production agricole en 1905 était j 
de 5 millions d’acres «le terre. En ( 
1918, il v avait 13 millions et dirai; 
d’acres de terre en culture. Nos ter : 
res produisaient, il y a 6 ans 99j 
millions de dollars elle produisent I 
aujourd’hui 275 millions do dollar* !J L’industrie de la province produit1 

{aujourd’hui MH) million» de dollars., 
i 27 p. c. «le l’industrie «ont produits | 
dams Québec . Si 53 p. c. de la pulpe 
exporté© est produite dans notre 
province et 49 n. c. du papier le! 
sont également chez nous.

Nous possédons aujourd'hui de» ; 
compagnies avec un capital égal ai 

| celui de 33 année» «le développement, j 
Voilà e© que noua avons fait pour ' 

notn* Bol. ixnir notre peuple. Quant | .
Ill K6

gravement blessé à la tête par une 
balle do revolver, mai» il survivra 
croit-on, tandis que lo chauffeur fut 
blessé aux doux jambe». Aucune ar­
restation n’a été faite.

LES ALLEMANDS
ADMIS

ACCUSE DE
PARRICIDE

Ottawa, 22 - Presse t-anadienne).
-Louis Langlois, âgé do 38 ans. 

demeurant à Whitensh Lake, près 
de Kazubazua et ascusé d’avoir tué 
d'un© manière vraiment sauvage, sou 
père, Thomas Langlois, a été amené 

■ b'vant le magistrat Millar, en cour 
1 «i«* police do Hull, hier matin, mais 
I son enquête a été remise à mercredi 

prochain, 30 juin.
Depuis qu’il a été arrêté par le» 

détective», Langlois n'a fait aucun© 
<J*v-Lnration quant à la mort tragi­
que d© son père et quand il a com­
paru en cour, hier, il ne remblai- 
pas bien troublé.

i/es dé b *c lives ont aussi déclarè 
qu'il «*»t fort possible queLanglois 
voit accusé du meurtre «le sa mère, 
«bvédô© dans d»*s circonstance» mys- 

' térioure» quelques semaine» a\-ant la 
uiortdo Thoma» Langloi». (Cependant 
on n’a i)ris encore aucun»* mesure 

I pour exhumer le cadavre de la mère

COMPLICITE
ACCESSOIRE

: St-Jean, N.-B.. 22.—éprosgo 
! nadienne).—La récolte de foin 
sera pas considérable dans la Nou­
veau-Brunswick. D- grain et les 1* - 
gumes ont bonne apparence jusqu'à1 

j présent, La récolte «h» patates sera 
plus considérable que jamais dans 
plusieurs districts

La récolte de pommes sera moyen­
ne, croit-on. 11 y a une abondance, 
de fruits. Il n'y aura pas une grande 
quantité do fraises, parce qu'il n'ai 
pas plu suffisamment.

Halifax. N.-K., 22. (Presse Gan a- j 
dienne).—L* département do l’agri- j 
culture annonce que dans la N'ou-j 

on prévoit une excol- 
<1** grain», «le patate» et \ 
et môme une récolte j 
record. On prévoit que} 
pomme» rera de 750,(XX) i

M
LO! ELECTORALE

Guthrie proposa de n»'

qu aux employé» «le •-hmTiin 
aux v'ovrüp-urs «le «u.mmeroa 

<•' a'-x luarins •'•* voter avant la date 
fixée pour I»-» élections.

Irf* "omit/* oonridéra ensuite l’ar- 
tich* ::2, en rapport avec les listes 

■ ©cl rah* ■ • . * discui non "on- 
«•* rnant 1 •»,hclie «i©» sahkirea, à payer 
aux .> licier* rapjxirteur». M. Guth- 
rw dit que dans certain» endroits 
cloignén, fi faudrait j>a -*-r un »*alair«* 
p]*! «levé que «xelui proposé tout 
d’abord. Même dans 1*îs ville», le 
N.alaire n'est pa» suffisant, a drèlarè 
M. Mo watt.

M. King demanda «i le gooverre*
m*>n! avait reçu * ' r'-teurs demander 
en nvT'port avee la . t ion de efief des 
élreii»*!!» I/* mm: «r*' répondit, affir- 
ma!iv«*ment. Il déclara qu’il y aurait 
j'robabloment moyen de s eft^tadre eu 
consultant «les repréeentant» de» di­
vers groujrfw en Chambre.

M. < rnthrie dit, que, pour sa j»art, il 
n'avai? î'.-ih d’objection à utilmer lr* 

vicillen de deux ans, comme bas*? 
«i» - li^t»1,;- n«*uv«iJle», parce que dan» *.v\r- 
tains endroits elles n’étaient révisée* 
que tous l«*s deux ans.

M. King déclara qn*il était prêt à 
a<v-*'pter 1«* point de vue du ministre 
mais, en général, on est opposé aux 
énumérateurs. Tout le monde est mé­
content de ce system© qui a wirvi ©ri 
vertu de la loi «b*» élortions en temps 
de guerre. M. King dit que libé­
raux sont opposé» a c« que l'on incor- 
poro ce syKteme dwis la ;»r('*«Hnte loi.

M. H .-A. FortW, député de La- 
belle. fait observer que Ica conditions 
diffèrent d’une province à l’autre 
Ainsi, dans la province d« Québe»*. 
tout en ikcer-ptant 1«« listes jirovin- 
«•iaim, il y aura des changements im- 
j*ortants à faire. Ites énamérateur» 
devront insfrire le nom des femme», 

i c'est-à-dire augmenter les listes de 
Imoin»'. 11 craint (pie justice ne soit 
paa rendue, dan» V cas où lee énnraé- 
rateurs agiront en partisan».

Un auHodement pro|*o»é par M. 
Denis, con cerna n t le nom des fem­
mes mariées, a été adopté. En consé- 

1 quonee, l(*s femmes s»*ront inscrites 
sons le nom «le lotir époux, maLs la 
liste «-ontiendra également leur nom 
de fille. Cost une modification qui 
aidera à prévenir les erreur»

M Fielding s'opposa fortement au 
système des ‘'numérateurs. M. Sin­
clair fit observer aux ministériels 
qu’ils tic ecaraient pas toujours au 
pouvoir et qu’ils cherchera ici n |»eut- 
«'tre tin jour à y revenir, mais qu'ils 
«eraion? alors soumis à cotte clause 
il fit observer qui* le gouvernement 
a\*ait refusé un bon nombre de» 
suggestion» faites par la gaucho la 
cia tiw* a été adoptée sur division.

I/O comité rapporta progrô» et M 
Doherty défendit le» changement» à 
la Ki de natural Isa lion. Mesriour* 
F.uler. Parent et autres prirent j»ar? 
à la discussion sur cette question.

LE CONSUL
GÉNÉRAL

UNE RUPTURE 
DES ENTRETIENS 

DE CUBA ANGLO-BOLCHEVIKS

volio-Ecos»** 
lente récolte 
de i>omrne» 
qui sera un

New-York, 22 1>* major Nicolas
Ferez Stable, consul général de Cuba 
au Canada ♦•«t arrivé hier de la Ha 
vane par i« vapeur ♦‘Sf>agnol ’ Iteina 
Maria". M. Stable se fixera à (>tUi- 
wa.

la récolte 
baril"

de

LYNCHAGE

au ciel, nous 
(Suite

n y pouvions
i 11 page S)

rien.

Gênes. 22.- Presse Canadienne 
Après une longue discussion, ! 
la conférence internAtional»* des 
rin» a voté son autorisation offiei« 
pour les déléguée «h*» marin * » 
mands d'assisN r à La conf» r* u 
On s’objeclait à 1» présence cle* 
lemands. par suit** do lu 
sous-rnarinc au’ila ont faite, m 

dit que l’Allemagne * ,
pur le traité de Yersailh-

\1-

on

rèparer Unis les dommages «p 
a* ait fait par ses sc>u*-marin».

Chicago. 22. ; Bresse ('ana«li»*nne). 
I/O Dr J.-A. Sp«veris(>n et sa gou­

vernante. Mme Jessie Barnes ont été 
nrr'rê-s hier, sous l’accusation d’être
• ompli«'4« accoasoin*» aprê?» le fait, 
dans le meurtre do Richard Uouil- 
!:»rd. un banquier de cette ville qui 
a été tué pur un voleur. RouiJLwd
• tait aussi propriétaire d’un théâtre.

Stevenson a été détenu ici. samedi, 
aprês que la police eut intercepté par 
-I"phone une oommunication que lo 

Dr eut avec »a gouvernante. Casimir 
\\ ysocki fut arr«‘ fet ««n «lit qu’il a 
avoué avoir particqé dans la tenta- 
*.ve faite pour voler la banque 
Dressai, lo lo juin, l'*r.vpie Rouillard 
fut tué et un nolic r »... -é. Wysocki 
prétend que ie Dr Stevenson lui a 
pansé »«*» b loss lires après avoir été 

* b/ssé par la pob«-e. Stevenson n a­
val t paa révélé le fait.

Savannah. <i<^irgi(*. 22. !rè>sf» (hv- 
nadienne -Philip Garth or» 
gre, a été lynché près de 
hier, après avoir avoué qn’i! avait 
tué Mlle Anza Jaudon. figée de 17 
an», la semaine dernière. Gaithers a 
été arrêté hier pr. •* «l** Sf ilson, en 
Georgi(‘, »ur de.- information» don­
nées par un autre nègre

lui garde de Savannah a reçu or 
dre de se rendre h, Rincon, mais «.II»' 
♦•sf' arrivée trop tar«l j*our «‘mj/s'her 
le lynch.

Gaithers fut d’abord enchaîné à un 
arbre, pui» on lui versa de l'huile 
sur ses v«'tenc nts, mais quand .ci 
vint pour rn»‘ttre le feu av«-e une 
torche, le mgre brisa les chain**». 
Quelqu’un qui »«• treuN'ait dans cette 
immense foule d.* curieux, lit f»*u et 
ce fut 1«* signal de la fusil.'ode

Quand le nègre tomba m»>rt.. plu- 
sieurs }H»r»onn(*» se jirocurèrent des 
morceaux do se» vêtements, comme 
souvenirs.

PROTESTATIONS

I/ondre», 22.- -ff’reree Csnadfezme) 
- -Une crise s’est élevée au ernm des 
négociations entre le premier mirua- 
tre Lloy<] George et (iregr*ry Kras- 
sino, ministre boicheviste nuw du 
commer ce et de l’industrie, et U esi 
f(»rt jxwsible que le» négordatlnn» 

! soient rompues et que M. Krrasin 
I quitte Londree, an drre du ’’Herald**, 
1 organe trav aulltste.

ç* . irf* j«Tornal a^»ute qoe la crier* a 
'a"3 été précipitée f«ar la «tamand© dn 

premier ministre, qui a insisté poor 
brook. dinuuiÆ «oir! loreqn’uno «rr»-, r'a"- de poonmirr» ph» lo«n Im

Femie, 
nadienne 
nn à 22

NOYADE
CVA., 22. Frèwe 

Un accident («et survo-i 
milles au nord de < raav-l

un nè- I harcation 
Rincon,

Imvir» U* novice font j ndg'^tioro. le gonvemwnent »oti6- 
Mmo A. Hlaino. Mme A. Moe, ^ t-l'-e promett* oom,r-n«Uwr> aox 
( ‘ranbrook, Mlle Kaith K wing. ^ hnanewn, mn ,.„t mw.it eer
Kimlerloy; et Milo ThelrnCl!,.. J «*>•>« en Ittwae.riott, .le ‘Ste-Mario 1 np "(Tnt .le dwnter ~.Ue qneeUoe à

une conférence* do j»aT.'r. mais j»oor 
îoute réponse, il a reçu un ultima­
tum. Irf» premier ministre IJoydNOUVEAU NAVIRE

Toronto. 22. Irf* transatlantique 
j ' Gonzaba”. l»* septième des narires 
j que Ton construit Ci aux chantier» 

«te la Dominion Shipbuilding Co., 
j a été lancé samedi. Is* vaisseau are 
I portient h une compagnio de la 
I Nouvelle-Orléans.

oooooooooooooo ooooooo

1 Aay<i 
! crala .

JAPONAISES
Tokio, 22 I rè'sque chaque jour des 

réunion» publique» protestent contre 
le ni-av-^é-T*' «i. La garnison japonais»* 
«i»* Nik*»laïevsk on Sibérie par les 
B»»lch«*viks. Hu*r une assomnléc do 
20,001) p'rèoniii'S a fait entendre de 
nouvel!»'» « t • nnrgiqties protestation.».

New-York, 22 Press»* ê’anaditin- 
nc Mîinu«*l t Laban, riche Espagnol 
propriétaire *1** restaurant, a été trou­
vé mort, i« i, hier, dan» une chambre 
meublée. Il avait reçu une bail** dans 
la tête. On « roit que !«• mot if du meur­
tre fut le \<»1 d’une ■.aleur de $5.000 de 
bijoux et de $.1.00 ) en .argent. D«*ux 
homnuut que l’on a vus avec Gaban, 
hi«*r »*>ir, sont roche*« h<vs par la police.

COMBATS 
SÉRIEUX 

EN ALBANIE s

<f^*>rge accusé, par le ‘Tb 
d’agir sous la «hetée d’un groupe de 
capitaliste» anglais/'

Prince-Rupert, C.-A., 23. — P.O.) 
Stewart, en < 'olombio-Angiaire, a 
été fr»f»pée par un ouragan, â la fin 
de la semaine demv p*. L'omge dura 
une domi-lieimv Un© résidence de 
AbT’h* o a été renversée, un cabaret 
a été entrant K 00 pevds, des em­
barcation» ont été arrachée» ilo leurs 
quais.

Rome, 22. lrè«<iso Caria- 
dienne- Do sérieux combats 
ont eu lien » titre tes insurgé» 
albanais «*t tes Arditi» »*t Al­
pin» italien», prè» «te Drascio- 
vitza, lorsque le» troupes it^»- 
licnne» ont tenté de faire 
une reconnaissance en force 
avec des camion» blin«lés 
Impuissant» ^ résister au teu 
italien, le© Albanais »e sont 
retiré» sur leurs propre» li­
gne*.

On croit que 4,000 insur­
gés sont campé» dans !(« en­
virons. tandis que des con­
tingents nouvcviux arrivant 
du nord.

Bennington, Vt-, 22.- -Byron M. 
Pcttibone, assistant d'un entrepre­
neur. devra subir son irrocèa «te an? 
le grand jury sous l'accu sation d© 
meurtre de sa femme.

Suivant lo cb*f de polie»*, Brazil, 
il a avoué lui avoir donné du poison 
dan» une dose de sol, l'avoir ensuite 
embrassé*© et lui avoir souhaité une 
bonne nuit, pui», avoir at*f>»»l« un 
mi-decin lorsqu’elle commença * 
se plaindre de souffrance».

L’accusé a, de [Mils, nié* rett© con­
fession.

Charlottetown. L P -K.
»■ Canadi-nne—-L 
hier, un verdict 
dans la cause do 
Ellis, i 
meurt r»

Ellis

il
inoina 
a co

OOOOOOOOOOOOÜOOOOOOOO l,lv'

22.—In­
jury a apporté, 

b* non coupable 
Thoma» Corb»*tt- 

«»l«l,n »I«» retour, accusé du 
«te son épouse.

• t .«sté dans la l>oîto aux 
toute la journée, samedi, oi 

nstamment dit qu'il n’était, 
pable.
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AFFFCTIONS ft MINIMES

A a rr-tim dr r*» '• dmiiArv^ ann*»«« d*«^
■ r* d* ffii.n,-' ' • »*rr. >n>» *-n ftv>- u
vrfui •- >1iFtlul** do Dr

Hfl*rt«H ro«»*# U» (•rntnin**,
f- >• '-)• pApATl dr Î.» ’ll, Wdrfl'-lO.JUa pour 

" rim dr ntrnmruAttna r»-t ard Ar rt duu- 
lour>Mw f.t v»'nr>- •rtilrramt ‘lan^ la 
»> Hr dr* frrbiam: h rutiviT' l* 4 rharnJAr* 
(•n-vrléi t I.» / ■. "trv i>l.&r»n,w • n dir- ' 
.mi ' [*u- la i*. -a .-.r « t «» Knlc»i»r- 
ho< krr Kcmcdy Ce.. IX tm# Front ft.» t, 
1 oronto. C«n«d* u* » a. i*

la Bourse du I r a vail 
des Marchands lx* 
briquetiers Les ferblantiers 
vriers de la confection fVns 
le moyen Congrès ouvrier

A Beau port A 
Conseil Fédéré

la sale Club 
1 jcs maçons- 

couvreurs Les ou- 
>ns aux mères ( est 

I .a nationalisation

dent ; Frank 
Indiana, .'JArue 
Jiarn (irw*n, ( 
vicF—préaident 

truii, M irh .
T-A Ftirkert,
\ u*«*-nr^Hifl*‘nt 
napoii*. vin-
thrw Wnll.

DufTv IndianapoÜA
vi<^vpr» hid«mt ; Wil- 

i»Fho#*U»n, Ohio, 4^me 
, \S I> Mahon. IK- 
Vrrif \ if« -pre sident ; 

< 'ItH-ai'o. Illifioi*', fin»- 
Jacob Kih Jht, I nd ia- 

v ic»> prr-'i'bul ; Mat- 
e-préai-

AvHn'A**« r.xtrar»rdlriaim |»onr ipi»'
I m [x>ur j«unt-« umm dr »>*
{iOCUlOliA à l'toutomrir

L» life d« l'Fcol* talime ê 
ment le plu* avantaccui

T'I' <
irépar*

« rnnt [^>rf«'ti<»nrirr «lans 
;.'.ur IcK-rupailon de b«»nne«

Lyttrr et» probabla- 
d«• tout* la province

DI MANDE/ LE PROSPECTUS.
lî» jnln n. o

rUEcole Commerciale 1
Pratique Lalime, Ltée^

de L YS TER, P. Q.

CONTINUE SES COURS TOUT L’ETE
FRAMCAI& ANGLAIS COMPTABILITE STENOGRAPHIE

CLAVIGRAPHIE TELEGRAPHIE ADMINISTRATION
DES GARES COMPTABILITES DE BANQUES, ETC.

dit rCuiir»*, [>ani‘‘l-J ToV

Aux parents Nouveaux 
*ensez-y

officiers I Placemen t au

A b Bourse du Travail

T’nJon tiationaln 

Ligue do» 

Fratornit^

n» fd) fi
d«

d«>H tannetirs 
« t pnUmtAMirH 
pi/ttri«‘rs No2

( y. sont
eontr«maitr«*fi.

Sfirtion St-SauvBiir, 
nm"rr-

lU iMAlN SO IK 
tai.'bdir» d«- fuir

FraUïrnit* national* 
oorroyeur*. m<Hri‘'«i*,rs 

tin tou <5wuwli«inn« 
Union natHMiaW- 

vriorw en conf«*<*tion

A Boauport

I ) F. M A I \ SOlH I ni‘»ii ranadion- 
i.t* d«” rroi« <»u* briquetior» ft plAtriors

A la salle du (..'lub dee Marchand»

vai t 
i ti/»n 

dns • tant un«*
| toujours 

Mé- i \ uo <!<*» 
d^in(K*ra*F

rll» I

QUO

r* p

iiationaltsar
f»-r t ’ ♦•si pour- 
M. Oompcrn a 
. t qui ••ni mal 

radrirne <I«*a

Aux parent»

I.
d<
atholiquo

i»n*
r'OB

<<immpne 
•iifantB. ai

SOI K 
vt du

1 ‘on.’trdi 
Travail «I

Yfalért 
* Qu^b

( K 
Métier 
Uui>

DKMAIN’ SOIR 
tWn «diarp*djtiors-m 
I{l4«> \o 7’îU

('«»ri.-* il «!*•' ravailleiirx d** «•liernin»
de f.-r

FniU«rnité unie 
muiKirrK d'Améri-

iei I lé «Ici

La r» aura li«*u

hont
qui •

•ar
•UtC'

non» affiliée 
d important*'

l.e* maçons briquetier

U . rnorn1 * df

I nu Kl f tou ,
aura h' r ‘I*

var&r
pour n«»s éc-o
1. < i« ur>

Permet tcr/.-nmiH «l*1 Foumi'ttre it 
vot.r»* bonne attention l*“i quelqu'-n 
retnarqm*» qui suivent

piiidant «bdix moi» vous ail»'/ 
prendre, auprè» de von enfanta, la 
place «les édueateurn que vous avi«*/. 
choisi p<*ur la «'onduit#* rlo een jeunes 
intelligences, rmstruction et l’édu- 
eation «i*• v«*s cfiers •■nfants.

Il s*Tait déplorable, en effet, que 
Ir-U Je«;«»HH, que les eoriHpil» n^CUB au 
eoll*'L'* • A l’école, (M-rdiswuit de leur 
eflu aeité, que la formation en cours 
lut arrêtés* par Ion vacances. Aussi 
e-.l -il né<*eRfirtir«« qu** les parent» veil­
lent a leur tour sur leurs enfant».

Ia*h vacances, c'est entendu, «l«»i- 
| vent être consacrrsm au rejjos, à «1»>m 
I amus«*nients »ains * t viviliant». Mais 
j il ne s'ensuit pa~. que l’oisivcté pr*-n- 
! ne la pbe'e du r«• |>os, il fi«* seuBtilt 
I pas «pie les plaisirs des vacances! 
I soient de tell» sort»* ou’ils nuisent j 
I aux bon» sontUic ntH développé» ••t i 
cuit Ivé» rt 1 Vci Je. I a Hurveillaru'e des 

! parants «-si naturelbdiicnt plus douce ; 
! que ««elle des maüres. mais «*11«« n*> 
doit pas manquer «le fermeté et do 
v igi lance

L’écolier en va«'anc**H ne doit pas 
J lai.'.s«-r «viit i«*r* men t l’étude «le c«‘d.é 
’s'il \«*ut n-nn i.dro av«*c facilité i«t

PlAcement au Canada

I/* bunsiu do placement du «lé- 
partement du travail rapporte «jue 
1«*h rapj>orta d«m bureaux <1** phe- 
cements provinciaux •* du Domi­
nion pour la w*rnaine finissjuit l«* *t 
mai montre une dimmutiini dans 
les phv'ementA «■n «‘ompar uson les 
rapjsTt.» *!«■ la w-main«» prés*‘.«l«*n- 
**• 1a-s rapport*- rnoi.tr*nt «ju il a été 
• lonné 7,0447 références pour des po­
sions régulière- et «pie n.-Ul j»la- 

« «'monts ont été* « IT«srtués ( '«su est une 
| d I r u i nu t ion de 1.01’» pl;e*nients corn- 
; parés la sernaiim précédente, lorsque 
Î.J’JO applicants ont • !*• jdiwés.

Durant la s*-m:er.»«. 7.41J apjili- 
'■auts ont été enrem-nrés. i,pi étai«>?jt 
fsuir «i«;s feinrii* - ‘ t tèTlH étaient 
»s*ur de» hi»inrn» s. ( 'eci «*st une *li- 

! m in u lion d»* 1.302 dans l'enregistre­
ment «*it comparais*»!! »1* > s.711 appli­
cations de la semaine dernière.

I/o nombre des positions vacan- 
t«»s rapf>ortés<s |»ar 1*'* employeurs
au bureau «le pljw«'ment «lu ( 'aniv- 
«la durant la semaine, se totalisant 
:i 7.Ô,S 1. lotid étaient pour «l«*s f«*m-
me« et 6, ."ris pour de» ho/nim s l>« - 
bumaux «le pljyvunents réguli«*rs r» - 
guliers, Quéfus* rupp«*rt.- f|«» pla«.- 
nmrits. J.« s fuir» aux «l'Ontario t.ola'n 
sont 2.‘*17. D*s pla< «'liants rafiportés 
par les pr«»vin<*es d»* 1 t >u**st sont «lo”:- 
mo suit: Manitoba, 's» 4 .Saskat-hf*- 
wan, <>>%.»; Aib»*rta, 740 «’t les bureaux 
de la ('ulombio-Anglais*', rapport* ut 

1 HtS plm'ements, K/.M «ri dedans 
oe la [irovinc.* ♦•t, 1 \ en <leh«>rs, en 
comparaison d’un total «le 181 I du­
rant la semaine fini '-ant i* 22 mai

Avis
que, comme par 

pour

1920-21.

D»

la vente

i pa »»«**«■

«le» vin»

nou» avona

et llquaur»

Nous déalron» Informer no» client» et le public géné­

ralement

obtenu notre licence 

pendant l’année

On est prié de fournir un certificat de 

toute commande donnée personnellement ou

médecin av« 

la mal)«par

La Cie d’Agences Européennes
16 RUE DALHOUSIE

Pré» de la Traverse

QUEBEC

Rourouoi 7Æ Wâ%

Pen»ez.-y
Vous n’êtos 

«le contrôhT 
vous 1«* voulu/, 
ct.r«' le maître 

Voir* puissunc 
ul votre b< 

té't«i

uiéritcnf 
br **s 

gu on le «le,

Le» ferblantier»

I ne imnortantc n-ss« ndJ***' «I*'» m«‘m 
br**s i|«* IT nion national»* <l«*s furblan 
tmrs-oouvp iirs Mira Inxi. «m* ts»ir. ' la 
Hours** «lu Travail I Tno question «l»1 la 
plus haute irn jM>rtHfi<*c u*ra *11 •«<' 111 c« » 
« * to i - i«*s im uibrcs sont mvité v

L**a ouvrier» et b

I/T’nion national** ‘'atfioliqu** 
ouvru»rs de la cotiRs-tion invilt* t«*us 
Mia m«mbr*‘S a l a'.s»'rnbl«;«* r«'gulicr»- 
iin aura lieu, d»*main soir, a la Hours»* 

«lu Travail
Ia*s questions «pi! «ont 

du jour méritent tout»- 
des membres

fuus toujours capahl»* 
v«*tr»' corps, mais si 
vous pouv**/ ton jour» 

1** votre esprit
intcllis'tiu ilc. dont 
hour, rési«i«* dans 

f»«)U dans vos rnem- 
vaut votre 

«* «Ht r»*»té»* jouno. 
|ii«‘l «jii»* soit voir»* 
n fait rarnarquabl*1 
«l’un** grand»* intol- 

parfois ft agir eom- 
i’a-t-on pas vu sou-

déparU'tnonl «lu travail 
tario. |*î«r !;« lMm»;hc «l*’ son 
’r»*, rtion. M Walter Rollo

d()n- 
niin i»- 
vicn t

d** *léclaror quo la n«invo!lt* loi «lus 
jm'iihIotih aux rricr**» vi«>n»lmi' en 
vigueur 1»* Ht «»<*u>bra prrw'liain. ( V*ci 
««si une réforme bien vu»* *’t très 
appr»*«iab!»‘

C'’e»t le moyen

D* meilleur inoy«*n »1«* prévenir 
do nouvell»*» grê\'CK wrait *l’»*m{»é- 
cher la liauss** «lu prix <!»*« né»s*»sit«*« 
«h* la vit* I , ambition «le» prollteur» 

a classes «uivriiT»'» une 
(tour n«> pin» «lin* une 

invitation m la révolte Nos gouver­
nant» su révedlenmt ils enfin '

t*st |M»ur I» 
prnv«M-atton,

Congrè» «uivrier

Le comte il 
tor n itê unie 
nuish'rs «I Am 
gr«*s annuel. 

Balle 
(J

dans
Hull.

La national«»a(too

U» FédAraÜon Américaine

! ravau\itgnrncnf 
n

dre un o‘m 
un travail 

Il faut voir 
uangors «I 

rnena«M*nt 1* 
pn-senten

le la chi 
iKsuie, «le la 
Parents, «pu 

h«th enfant 
gréa b!

nt pour eux une « p«mju» 
U* liberté bien compris» 

salut air», mais «ju'il n'v au 
tout c»*la «le oonimun 
gnimlt'H libertés « » avec la 
LH'n iise d«'H eou^-illtTi s

v «mis

llig»«n« 
jeune vous 
ige réel. Il est 
lue l«*s homm» 

ligenc»* am n 
rn** I»-» « tifant

» nfants
OMIS

asper t nt un grand'jKT»* jouer aux bill»*»
I hv«m’ m» jx-tits-îils et \ trou v» t un 

usir »',xtK'rne ’ Souv«*nt d»*s vieil- 
trds aiumnt i\ parcourir 1» s champ» 

I**» l>«*is «*f leur joie est profonn 
mand il» revi»*mi»*nt iV la maison 

un vaisseau plein de joli» fruits 
au vag«

11» aiment à «'anotor sur une frai 
h»* n vi* t** »'t do conv«rR»T a v»»1 1 

amres canoilorH. (’’«‘si la j«*un«*ss 
ui survit en eu 

Heureux l’hoinm*' qui 
oublié le temps où il était, enfa 
11 <*Ht U'iirn* et il mourra jeune, tju«4 

s» ut

tiai ion 
1«*m vneaiH-* »

i l«!l pour
fctlS

« I u «

H'pttS

L'e.xérut if d»’ la 
came du Trava il 
Bill t

I Vénitien t, Harn. Cio ni per», ras 
>our la .'{‘,k* foi h ; vice-présidenti 
âmes Duncan, guiney. Maas . 1er 

vicc-prav-udent : Joseph H'. Valentir 
( incinnat i. Ohio. 2éme vioe-prési

I* édératmn 
•»)inp08<

\ mérj
iriim*

W
t

V tithwn ,
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L’ELIXIR TONIQUE 
DU Dr MONTIER

veux
droit (

T SKI I.I.MI

r;i!t>l«-s»«

;r

Trois Epaisseurs 
de Couverture

I A TOITURE de cette confortable petite 
t maison, située dans les Provinces 

Maritimes, est faite, comme celles de 
fnîîüers d’autres au Canada, de Bardeaux 
Jumeaux Neponset.

BARDEAUX JUMEAUX
NEFONSET

Saturé» cTAsphalta - Rccwrmrt* cTArdoise - Incombustible»

I -e» eeul» hardaeax jauteawx 
fabriqué». lia oooatitaeat usa 
toiture qui protège la maiaoa 
eootrw la tempérafura a*té- 
tdrieur*. Ha ré»i»tcot au feo. 
I «»ir» dimentioaa et le><r 
forma — deux bardeaax d»n» 
uft •mil, an permettent la po»a 
rapide. fcn le» poaant a«t 
éoono«ni»e un tier» de» dots». 
On le» posa tout pcéa lea on» 
d«?» autre», fl» donnent à la 
toltura l'noparenoa d’Stra 
reooaTerte«J‘ardoise. Cnmina

chacun d’eux a une «urfaae da 
quatre pouce» exposée à l'air, 
il» oooantueut une toitura da 
troi» épaisseur» aox touts la 
surface.
Ha ne we ie»>dillert—t pas. D» 
ne se racormnmt pas non 
phi». U «5-t pbffnNFonment
irapoasible que U me-tg* au 
la H'1** pénètrent par de» 
iaterttioan. Les Berdeaus 
Jumeanx Neponcet «ont 
re©oaverts d’ardoisa moulus 
da nnuJeur verte ou ronds.

!! r » —

provincial d« 1a H'ra- 
ii«-ü «luiriH'ni icrs-m**- 

•riquc ti«-n»ira »«*n *'<in- 
jcmli h* l«*r juill<*t 

«U* KhAtcl «b* vill» «lu

roHaa.1 <t» N«*n*n»rt wwfrr réflnn Fctttvt-wh
mirm+0* et pour rurvrrxnt <am livre» itluMré KuoA»» (

BIRD & SON Lmiitetî, Hamilton, Ontario

faisait grand cas de son rasoir
L Grand Vieillard 

avoir à l’esprit
de la politique anglaise a bien pu 
les aspirations présentes des petits 

pays formant partie de la Ligue des Nations quand il 
a dit : “Je demande qu’on pratique ce que nous avons sou­
vent prêché, à savoir, que la concession d un gouvernement 
responsable n’est pas le moyen de saper ou affaiblir mais 
celui de renforcir et consolider une unité

Et le rasoir dont se servait Gladstone était aussi sain de 
principe que les propres vues de ce politicien sur les Droits 
de l’Homme fiable, coupant et parfaitement balancé; il 
ne lui manquant que la sûreté et la commodité additionnelles 
du rasoir à double lame et à garde

U"o>t le même manche fin dans 
la main et la même sensation 
sur le visage que ceux du ra­
soir éprouvé de Gladstone, mais 
inoffensif quelque ras qu’on se 
rase sur la peau la plus tendre. 
Et vous n’avez pas besoin que 
les annonces ou les démonstra­
teurs vous enseignent comment 
vous en servir, parce que sa for­
me familière fait qu’il rase auto- 
m Dquement au seul angle voulu

y FLEX

pour bien couper la barbe. En 
outre, sa larme se repasse ou s’ai- 
guise instantanément -c’est la la­
me la plus longue, la plus forte, 
la plus fine, la mieux trempée sur 
terre—avec la plus longue, durée 
pour la barbe.
Essaycz-le dès aujourd’hui chez 
votre fournisseur Voyez pour­
quoi huit millions d’hommes om 
adopté ce irai rasoir rendu inof­
fensif.

F.-C. DF LA
pharmacien ,

LA GIF PAQUFT (limitée), ma­
gasin à rayon*.

J.-W. G AU DETTE, pharmacien, 
1078 rue St-Vallier. 

PHARMACIE JOL1COEUR, 338 
rue St-Jean.

LAROCHE «Si CIE, pharmaciens.
4 rue de la Fabrique.

J.-G. FRANCOEUR, pharma­
cien, 394 rue St-Jean.

W.-B. ROGERS, pharmacien, 
rue de la Fabrique.

En vente chez les principaux marchands suivants
CHEVROTiERE, 

224 rue St-Jean.
HENRI-P. BARRY, pharmacien, 

122 rue St-Joseph.

WM DOYLE ENR., quincail­
liers. rue St-Pierre. 

ROBITAILLE & PICHER ENR., 
quincailliers, rue St-Jean. 

VICTOR GIROUX ENR., 16 rue 
St-Pierre.

J.-S. MITCHELL & Cie, Sher­
brooke, P. Q.

D.-L. DUCHARME, 3361 St- 
Hubert, Montréal, P.Q.

A. CARRIER, Horloger-bijoutier, 
Plessisville, P.Q.

Si von* vende* le Durham-Dnplex et *i vous voulez figurer dans la liste rî-ylrmus 
dans 1rs annonces uhArirtimv envoyez vos noms et adresse A ce journal et écrivez à la 
Durham-Duplex Razor C'o pour recevoir gratuitrratmt un étalage de vitrine.

$2.00 au Complet
Le rasoir qui rase le plus longtemps pour le prix
Ce servi«ra comprend nn ra.*oir Durham-Duplex avec un joli 
manche blanc, garde de sûreté, accessoires pour le repassage 
sur le cuir et un paquet de 5 lames à double tranchant Dur­
ham-Duplex (10 côtés pour se raser), le tout dans un magni­
fique étui en cuir. Procurez-Je-vous chez votre marchand ou 
de chez nous directement.

Lames additionnelles, 60c le paquet de ô
DURHAM-DUPLEX RAZOR CO., Ltd.

50 rue Pearl, Toronto

USINES: Toronto, Canada Jersey City, E.—U. A.
Sheffield, Angleterre, Pari*, France

Agents vendeurs dans tou* les pays

pur . .A.YMtFtnt» 
/Vannai.,#

EDMOND COZ

Société des Gens de Lettres

Ta
on

d»«. \
II 

au x 
d»ir»«M 
rai 11* 
f* r A 
grant:t,..*.!
trust» 
bru y 
régie
leur

M 
bi»'". ^ 
en * ar

f» jeune ni«vjitii<u« n m 
jtocito habituel «Uétu- 

i rt roulait v*t‘* le Niagara 
junte le terni* <1«* courir 

■poolïHTnpîds; ee mut pra- 
u fleuve «Me'ntwé aux mu* 
n*«h«*rs. put» à la chute du 
val, frappé ü la foùi de la 

inijHwvnte du spirvtarU* 
t hou» If's yeux et «lu «»n* 
la catAnwto écuniante et 

apte av»*c !«* .•ahne apparent «pu 
i* la surfa» ** <!♦'» « aux après 
chute xv*rtJgtiM*uNi'

*rt giHi«Tal était paw*a-

>arf < '
e grand»* tAch 
«pi'il était »'!\

Pen«iant «•«•tte longue r«>ut«\ Hu- 
gu«'s dont r«-sj>nt s«* h«'urtait av«H* 
une lassitud«* fatidique aux «iiftuMilîés 
*1«* toutes s.*rt< s «jui rétr»*ignai«'nt, 
n’avait nul «lésir d'entrer en ralation 
{i\«*«' hi'h compagnons *1«‘ v « > y ag» ■.

U lui 4*Ut et** mi{>«>ssibl«* <1«* dira- 
>l«’puis combien d«* temps !•* siunmeil 
I'f'iigouralLHmot. lorsque son e*'r\«*au 
«*!H'«»ra> t*'tidu ressentit une commo­
tion subite, un lég»r fr«M«*nient ve 
naît *1*' pas.-u r près <1«* son visage.- 
puis il lui sembla ;>ercev«>ir le ra trait 
brtisq'.»* «l’un i»bj«'l plie * m*m;s son 
nez. tandis «pi'un»* o«!**ur «le pointne 
and»* y pénétrait fortement

A vis* une pruiii'u**** insf inotive. il 
p«*rta la tête «n ttrri«>re «*t s** tint 
immobile, refermant î\ moitié s*s 
yeux, qu’il avait tenus un instant 
ouverts sans pouvoir ri«*u «iistitigin r 

11 «H>n«*4*ntra s«>n rayon ms':«*1, 
fouillant l'autra* e.xtrénntÀ du *agon. 
«lans la deim-4>l>s«iurité; il «listmguii 
un homme «lelxuit, le voyag» ur <1«*

avait s»'.s «leux bras, sa fora»> de vingt 
ans ; 1«‘ danger couru par un «le s«*8 
s*'mblablos avait ach«*vé «l«> secouer 
1;« t«»rp4*ur <iu chloroforme, «huit l’ha- 
bitud«* qu’il avait <1«* donnir la tète 
l i , *'iifon»*é«* dans 1«* eol de son1 mouvenu nt 
paré.. -- v .ivait amorti l'effet ! D* jeune homme sentait, à présent

Li surprise dans laquelle sa brus-J «ju’il n«* lut tait plus, fout l’horrour de 
■ i atUKju** avait j*‘t« son atlversaire \ »*« qui venait »le s** pasaer.

' u frifwon I» sa it. ; dans ce réveil su- 
j-r«vipitait sur lui. un premier av'an- bit. s’il avait « té 1«* jouet d’une hallu

j mnation étraug»
ne dura qu’un ins-

1^' corps tomba sur la voie comme • l’affaire qu’un simpl»» témoin, «-ar il 
un* masse m.-ru*. tandis que le train J ne doit pas en être a son coup d’«*s-f 
filait à t »ut. vajHMir. i sai, il <*st rar«* qu’un criminel débute j Da maison de Faustus C lamag*

Kpui.-**. Hugui's tomba *'n fae** du. par un aasafiflinat en chemin do fer ran était bien loin d’offrir à lingue 
vieillard, qui \ « nait de fair«‘ un lég»>r j Ai-je quelque formalité à ac-flcs distractiona «ie la vingt-troisième

complir ? ! rue.
Le train ne s’arrête pas avant 

Baltimor«\ je vous accompagnerai 
devant le juge d’instruction.

CHAPITRE IV

mais il se prenait d’une sym-

lOg* si. au lien d étra* le
Mis «*e succès 

tant . l’homme 
«•tait dans toute 
« t nerveux, s»*s 
<huent U*s poign< 
il s « lait emparé. 
pl»t«*ment atteii 
ehl«»roforme

s « tan ratourné. il 
a for«‘e d«* l’Age. S«*«‘ 
doigts «le f*T tor-i 

t-s do lluglns. «l«int 
« t sji victime, c«»m-

par du

•biilou 
'tu de

1«* fra* a.s étounlissanf d««s whirp 
meurtrissait «*n«s*ro »♦•» oroüles 

I nuit x int, un elair de lune 
P* rb« laissait entr»»v«*ir lee r 
c«»uv» rt«*s «le roeeaux «l*1 la Sus* 

atmah, *■«> fleuve, qui s**mble, 
tr»N «*rs *}«« S Amérique civilis,*,. 
• > u itM-ryo-.U'. ra*ul«*r .lan» s**» « 
lent«*«4 et bourN*us<'» la tra»1iüon 
l’Amérique pruniuv,.. «*ontr*8* 
oh as.*» * » et pèches fabuleus«*s

P«»rtage. sans nul dont» 
tll« t. comm** s’il «>ùt «*h« 
t«*nir son éqmhbra* il

«uaii
«•t

ni b

a pp

ullant s«

au

«lu

Faction 
remuait pas.

rr«Ns 1«*»’> . Yalli'rt parvint i\ 
re lâcher pris** un instant par 
un «le genou violent.
Niais U'n forces .!«> Fa«lversaire

Frai *, <>' ' * ■ .«lent «loublées
ns s«m «•xas|H'>rat»«*n. tandis «ju’il 

l’un d* s bras d 
d«- la main ra

— Mais ce malheureux, tombé sur 
la voie, sans connaissance, au risque 

défenseur d’un homme endormi, il i d être écrasé ! il a fallu 1 affolement 
avait éié l'agr*‘sseur d une être inof- dans lequel j étais jsnir ne pas fain* 
fensif. un maniaque tout au plus 7 ! joner la sonnette «l'alanne ; mon

('**tt<> pendra était tellement affreuse 1 Dieu, comment ny ai-je pas pensé 
qu’un** tentai mu lui vouait do ra jeter j s d étai* temps enc^ire ? 
par la portièra*, ;wt risque de se tuer, j b” vieillard 1 arri'ta d un geste 
pour porter secours à l'inconnu. j ... .

Taklis qu-il .-tait là. l.v. dent* cta.'. ~A'.W* ,!Ûor‘'- v,’u'‘ a"" 'r?P 
qn»nt. 1,,imams tr.«mblam«i,l«1)<>il-l?® w,U,0“u,i!,) IM.,ur mon "f*’*•**•»>•

Obs«*rv«v. qu il u y a pas d .vitres

H

«i** La lam

bre
abat tan ut 
s»t la ’o’* 
tura*. apr* 
\i<‘î«'nt «la

I». rt
; port

un! lard s était a&sis et regardait altcnuv- 
j tiv«*ment, av»v* une expra'ssion d’of- 

du ‘ froû la portière ouverte et oe j«nino 
homme aux traits boulewrssés.

Uo fut *a pr* rni*T*‘ interrogation qui 
rappela Hugues à la o*»ns«*ien«*e «les 
cho»»*s; s*>n récit troublé U* rassurait 
lui-même à tnesure qu’il évoquait 
quelque pariicuiarüté du tragique évé- 

un coup ne ment qui venait de ra passer

ighes 1« 
libra il
a {Hills
Foui V«T

a pot ti

RlW^S 
de d«

•*h«!*!em«'ut par l’atti- 
*ur -U' Hugm*s «b* Val- 
ncha vers 1«^ vieillanl 
ban«piett«*; le s**mmeil 

i t profond, il ne K*u-
g*«i

asp
*nt gft’é

flfceo de

JHIl
sut lie 
i n i «tb 11 h 
la nattira»

r lut {>ar t 
«peculation

Ilu ue* îtmi 
n «le »«>i

par s
agon.

ra tr*'

Une h«*ure Bt'fè», t! montait dan* 
FEr railravH»! «jui devait D conduire 
dans le Maryland, «iù il voulait ten 
ter la f««Hune jiar d’inffttiguab!»*»
pr< fief' • 1 » { "*U''• n l'ara!. !«*
»*.n von b lut «ri avait faif «*nblier
le but et le problémainpie rarailtat 

A pros*" l. il s»' ra-lmu'Ail de n«»u
n eau abaixlonnc A s**» p*’nra«'< pour 
la nixhumI»- fois, il êprari'Ait ce «Jeitiu

lui
L’un, un \ leillaral 

axait pris 1»* tram < 
Niagara, l’autix» était 
tage. et U» joum» hou 
considérer le fameux 
j*t«‘ A un** hauteur 
p»«*«|*« »ur la rivière (1« 
|H*me aperapi le rmuv
» était mis a 
anenij«*n pra 
AtmTu an

lira» «ie 
•fonda.

'ndormir dans 
«"*ù «leux gen­

ou \aient H N «H»

i liar Ni gn-*
<>nitn«* lui au 
m«»nté à !\*r- 
me, tHH'iijw* A 
p*»nt <îe f*>r 

b* huit cents 
n « *«« «». axait A 
»l arrivé, qui

PA«

dai

paru 

fa-s

uit*
le

?x\

•*nnu plonger 
*, un étdair « 
sur 1«‘S mat it 

«lo> doigta, qui r*'ss«>rt.irant tira 
apr* » «*ux un objet qui lui 
être une sangle étroite

En moanx d«* terni*» qu’il n«* 
pour F.vnra. «die était passée a. 
uu cou «lu vieillard

Hughes avait isirt»-* la main 
poch«« ilan* laquello il plaçait 
tuellement un ra*xolvcr «le p«,tit 
br»*. il n’y était |*hs.

11 b»i rappela u» «*ff«'t l’avoir

vit ! m 
«a iHvh 

dé ta»* naît 
* •

Le jeune h«)tr 
ment, d sentait, 
n* nü s’alonger « 
la iHUgmS. «-Méi 

(>n entendait 
Us musc!» s s«* 
d« s «leux homm 
''.us 1. poid 
{>ar La vie

poids
n!«‘ti«’e

H.-v ■ *ra* i dans sa ' s < 
\ import»» qnotqu»

' *» «ut nn mom 
f«‘ xl*’ llugh»** x 
ntre le plancher 
xcrsair». l’.axuii saisi par les deux 

N % «*1 allait h* précipiU r au «le- 
ts. lors.j’,»', dans un di nner effort 

d«—spur. ValN'rt ^'ara N*uta 
’•trv Ifs bam{u«-tt<'s, s*' «iAga|P*a. et. 
ns la fr. r -“.i.* «le la <iébvTan<‘»*. m- 
T'j4« i«*nt «i‘autre chose que de son 
•*pre salut, d ra {Hius-^a dans le vide 
lui qui en voulait A sa vie.

Après l’avoir regardé d’abord d’un 1 
oeil soupy*>mieux, io g* titleman lui ten­
dit la main:

Je vous dois la vu*, cher monsieur, 
dit-il. et plus; j ai un pardon A obtenir 
de vous. un doute ru a traversé 1 es­
prit tians la surprise du réveil, et main­
tenant soyez- persuadé qu«' je donnerai* 
tout au monde pour qu'il ne me Boit 
jamais venu.

Et comm»- ils changeaient tou* 
U u«mble lai deux une chaleureuse ètra»inte : 
naît «i* {HTt» r! ( \»mAent {HHirrais-je vous «m
lu wagon ; s«m I vouloir, monsieur, reprit Hugh***, i 

puisque dans ion tra>uble je m'a»*»’!!- 
fin» ;>rv«que d’un meurtre Mais 
«»ett«' pensée, d'autree peu vont aussi: 
î’ax oir qui sait si je ne vais ’pas, 
avoir à répiuidre en justice ?

En t<»ut « at*. vous serez forcé !

me ! tit r ait «Nraspéré- 
1« > t*r{»s «i»* son en- 

omnu* {H»ur atteindre 
n uiv et U saisir.
!>» «’Caotiomeni dos os. 
tiraillaient, le souffle 
•'s devenait haletant. 
-’<•* « «irps. augmenté 
du «’hoe, la |x*rticre

nuis «le ce côté de la voie; il y a <1« 
allants et venants partout,* aussi 
cet homme n«» restera {mis «ans se­
cours; d’ailleurs, n’on doute/, pas, 
vous avez eu à faire, j’allais «lira» 
nous, mais mon rôle a été trop pas­
sif dans tout cela {huit me permet­
tre un pronom c«>llectif. vous ax* 
eu A faire, dis-je. à un drôle de la 
pire espèce, et s’il «*n réchappe, vous 
poim*/ être con\-ainou qu«» rii'ii r,.' 
|»eut être plus fâcheux pour les 
tionnêfi's cens! maintenant, prés«r, 
tons-nous I un à l’autra* j«* nie nom­
me Faustus < ’lainagi'rHri. d’ongim* 
irlandaise, je sms propriétaire à Hai- 
ùmore, où j’ai exercé longtemps les 
fonctions de juge, et vous ?

pathie de plus en plus profonde pour 
son e«unpagnon <1«* route, en atten­
dant l'heure A laquelle il comptait 
fair** de lui son confident.

Tout d’abord, I«*s deux voyageurs 
«’étaient o»»<»upés de leur déposition; 
h-s magistrats, «jui connaissaient tous 
1 hôte <!*• Valbwt, l'avaient enregis­
trée sans manifester le moimiro 
doute.

Des dépêches furent échangées 
avec les stations les plus proches «h* 
l’endroit auquel le con>R axait <lû j 
tomN»r.

Pendant trois j«>urs on ne r«\*ut ' 
que des réponses négatives.

{Kiuvait être qu'un «onvi«’tî s’écria 
le vieux Faustus: l’œil m’est resté, 
vous savez?

—A présent, messieurs, dit le 
juge, il me reste A \rous appra‘n«lr** 
ce qu il est advenu «!«' votre ennemi 
après sa chute. Malgré l’énergie 
dont a fait preuve M. «le Valbert 
l*1 misérable n’avait aucune bl«'s- 
sur«'. il s'«»st, relevé, a es»*ala«lé la 
barrièn* et s’«‘sl trouvé dans 1« > 
champs.

“Il a erré d«> droite et de gauchi', 
racontant aux cultivateurs qui >*» 
trouvnimt sur s»>n passage qui! 
nvait ét«' victime d’une agression »*n 
«dieniiu «le fer et précipité sur la 
vote, n’omettant, mon cner Clama- 
g**ran, que cette petite ciroonstano*: 

j «a tentative d’assaafdnat au chloro- 
, forme «t à la sangle; mais sa mne 
j suspecte et son aspivt généralet son asjMvt générai ne 

Hugues commençait A «'spérar que ! donnaient jias grande créance à 
)e “convi«'t". comme l'appelait Cia-• aildtteurs.
mageran s’était échappé, et qu’il! \(>s fermiers, qui ont à idéfendra 
leur,.mini. plus parer «le «*ett* ,.,>ntr„ l4.s malandrins un bien péni- 

aflatre. j.:.rf«*i< aussi il «.. «lemamlai! i nl ;w.quis, ^mt d’un natmvl
jus«jua qu* l jvntii il était juste «le.....nIu.1|X‘ A t4>IJt hasard ils ont
H.uhar. r «jn un homme qui. ralon jj^' i>jrk ,«**«^1 1«* nom de
t0ia" devait ux«>ir un ! n<)lr(, }JOninie h la justi«'«- Il fut
«•u>i.t judiciairc d* < {'lus remplis, i promptement ra*connu pour être « n 
*■* happat a tout«»s i* > rax'her» lies «<t i n,pt,iri. <!«* banc «lepuis «ju’il s'était 
restât libra* «i» r«s‘omm**nccr ailhmrs

—Hugues, vicomte de ValNrt 
^—Un Français' j’on étais sûr; il 

n'y a que votre pays pour produira* 
des têt»*s aussi follement généreuras 
Alions. vicomte, vous seraxz mon 
hôte pendant quelques jours. Bien 
que j’ignore le but de votre voyage, 
vous n«» refuserez pas de donner 
un jmui de votre temps h 
qui vous doit la vie.

Enfin, le matin «lu quatrième jour, 
Faustus lui oommunnjua un billet 
du juge d'instruction les priant tous 
«leux de passer à son cabinet 

Ils s’y rendirent aussitôt.
Reconnaissez-vous <*«»«‘i !’ deman- 

«la le magistrat à Hugues en lui 
montrant deux photographies

Tontes deux reprérantaient le 
même individu ; dans Tune il por­
tait le costume dos condamnés, 
«lans l’autra» il était revêtu d’un par- 
«iessus «’lair recouvrant un complet

un vieillard j .. j r»
t était bien 1 homme de Portage.

rupture
«V fiajijié de ]*rison; son signal*/m« « ■ 
axait «té «•nvoyé partout; d«*< 1«* 

i lendemain: il h été réintégré Là d’«Mi 
‘il n'aurait jamais dû sortir.

Tjes réponses «le ('lam Agora n et de 
Hugues remercia et accepta avec] Valbert furent faite* sans aucune 

d«* «m ni parai tr** mais je supposa la «vnvinction que la lYovidem'e lui, hêeitAtion «huis nn sens très afllrma-
qnc. dès «jue ! identité du personnage préparait dans Faustus Clamageran i tJL
v ra ra-* < n4 -«a ue §ere» dans un appui inespéré ’ Quand je mus disais que ce ne

'Mais «•«■tte histoire n’est pas t* r 
minée, il faut que Dirk réponde a 
présent devant les tribunaux «lu
meurtre d’un citoyen aussi 
table que mon ami Faustus 
l'heureuse intervention «Je 
\ allier! a seul empêché.”

r*‘s piv­
ot «ju«* 
M «le

l«*sHugues comprit combien 
fards occasionnés par le jugement • • 
l’obligation «lans laqu«*l!e il *<> trou- 
wrait de se tenir à !n <li^p«»sition du 
tribunal allai«*nt riiir«' A «m»« inte- 
rêts; il r«var«la son hôte comme pour 
Fini pkir**r.

* TOtT.^
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tr«Afi bonn** par* i««, Ramson, Ruel, otc., [
ftront tous bonno figur©.

I/e National ira jouer chez lo Villo-j 
may, dimanche prochain.

LA CROSSE

club Frontenac aura encore un nouvel adversaire, 
dans la ligue de crosse de Québec, dimanche pro­
chain—La prochaine séance au “Théâtre rustique” 
a de gros attraits—Marshall vs Sullivan, Dillon vs 
Couture, etc—Une ligue forcément inactive pendant 
trois semaines—Intéressantes notes diverses.

LIGUE INTERMEDIAIRE

s jouU*» <i<> dimanche prochain, | 
«Lins cette intÆivHsanto orfituLsation j 
québocoisc, seront Athlétique vs i 
Dominion Arsenal, au terrain U. H., 
et Sill,tv vs U. N. H.

i Les d. tails officiels de la récente 
J ’outo à Québec sont c«>ux «jim nous 
| donnons, ci-après-

(-.N. H. a.b. r h. a. p.o. c.
4 2 2 1 O 1
4 0 1 0 0 1
4 1 2 0 :i 1
4 0 2 0 r» 1
4 0 0 0 0 0
4 10 1 0 1

0 0 0 0 1

Barrette. Je b.
! Bisson, re<\ 
j Boaulé.c r 
; l>oig. 1er n. c.d. .. 
i McClillicuddy, c.o 

C’hcvalier, iiob. ... -« 
! Mercier, s s. . . .. 2
Parent. L.-L., cd.

LA BOXE

AU “THEATRE RUSTIQUE”

L’organisation de la séance de 
lundi prochain est féconde en bons 

; résultats. Dumoulin n était pas dis­
ponible, mais il est remplacé par un 
"jde batailleur dans la personne de 
Dave Marshall, do Montréal. '‘.Spi­
ke” Sullivan aura de quoi déployer 
sa furtv complète, en face d'un tel 
rival. I/O combat est limité A dix 
ronde» et sera le dernier de la soirée.

La partie du milieu de la séance 
«•St difficile à préparer. I,’accord au 
sujet du nombre de rondes n’est pas 
encore parfait.

La séance s'ouvrira par une ren­
contre de deux hommes favoris du 
public, deux adversaires d’une endu­
rance pou ordinaire: Patsy Dillon et 
‘('oon” Couture. Cette partie doit 
être de six rondes.

I>>s billot* pour les sièges prés do 
l'arène et les autres seront mis en 
v'ente dès demain, au Headquarters 
( af«\ 80, ruo St-Piorro. ( ’ommo lo 
nombre est limité, ceux qui veulent 
être certains de voir cotte séance fe­
ront bien do s’empresser.

81 le temps est mauvais lundi pro­
chain, la réunion sera remise au len­
demain.

SPORT D’INTELLIGENCE

Au cours d’uno conférence qu’il 
donnait récemment devant un grand 
club athlétique, Corbett reomman- 
dait la boxe de la façon suivante :

“La boxe est le meilleur do tous 
les sport» : elle développe tous les 
muscles, rend lo cerveau plus actif 
lui donne de la décision et du cou­
rage.

8i un docteur découvrait une herbe 
ou un médicament capable do don­
ner s*'ll lenient la moitié do ces résul­
tats. il serait incapable de suffire aux 
demandes, tandis que parce quo ces 
ina pnviables avantages sont fournis 
gratuitement par la “boxe” il y a dos 
foules de gens qui fout la grimace et 
préfèrent rester tels qu’ils sont : 
lourds, faibles, essoufflés et fragiles.

J’écris ces lignes pour les jeunes 
gens des générations futures, et j’es- 
père que les ayant comprises, ils sui­
vront des conseils et feront de la 
Ihixo, car elle rend meilleur et en 
môme temps qu’elle fait de tous ceux 
qui s’y adonnent de vrais hommes.

La boxe est avant tout un excel­
lent exercice et il n’est pas indispen­
sable do batailler de suite i tort et à 
travers ; il ne faut pas frapper avant 
do savoir “sur qui ot comment”.

Un boxeur doit être avant tout un 
être intelligent dont le cerveau trar- 
vaille autant quo les poings.”

UNE OPINION IMPORTANTE

Tommy Burns, qui est dans la Gran­
de-Bretagne. depuis plusieurs semaines 
a donné son avis sur les principaux pu­
gilistes anglais.

“Je juge Beckett, dit-il, au point de 
vue internation&n&l, lo comparant à 
des hommes comme Corbet t et John-

n et je ne per tse pas qu'il pui-so ja­
mais espérer être un champion du 
monde, (“est un beau combattant, 
mais un boxeur qui tape dur doit le 
battre chaque fois parce qu'il s’ouvro 
trop à l’attaque.

“J’ai vu Goddard et j’estime qu’il 
est surfait. S’il devait être sur lo ring 
contre un Johnson ou un dos anciens 
champions, il serait ridicule.

“Si Beckett ot Goddard sont les 
meilleurs anglais de maintenant - il 
nie reste à voir Billy Wells, - il faut que 
je cherche ailleurs pour trouv* r un. 
champion qui puisse prétendre au titre 
mond ial”.

PUGILISTE SCIENTIFIQUE

L'expert anglais Duncan considère 
que Billy Wells reste toujours lo 
meilleur boxeur d'Angleterre, en dé­
pit des vestes nombreuses qu’il a 
renii><>r!ée9. Voici comment il appré­
cie Wells :

“On s’est beaucoup trop occupé de 
critiquer lo tempérament do Wells, et 
trop intéressé h constater ses qualités 
de grand pugiliste. Wells est un pugi­
liste d«> grande école, mais n’est pas 
un “battant”. Jamais pugiliste n’a 
été plus malchanceux, car le direct 
qu’il a breveté n’a pu être appliqué 
qu’une seule fois contre Harp Kecve.

CONDITIONS DIFFICILES

Billy Gibson, e gérant do Bonny 
Leonard, vient «le faire savoir de scs 
nouvelles au gérant de Lew Tendler.

“Votre homme pourra so rencon­
trer quand il le voudra avec Leonard 
mais à cette condition quo Leonard 
fixera lui-même les conditions du 
combat.

“Benny a dû faire toutes les con­
cessions possibles avant de se ren­
contrer avec Fnsidie Welsh, et que 
votre homme apprenne qu’il sied 
mal à un aspirant d<* poser des con­
ditions îi un champion. Tendler re­
cevra une garantie de $7,ôU0 s’il 
veut se battre, et c’est là notre der­
nière réponse.”

DES BATAILLES VIVES

Ottawa. Ont., 2J.—Aux rencontres 
ii i Manège militaire. hi«*r s«»ir, sous 
Je riiispi*-*-' Je la (’omnr-'iun local•• 
deboxe,(Maire Jenkinson, du “Hiver- 
eide A. C..” de Toronto, fut vei­
neux «le B. Currie, «lu club LyalL 
d’Ottawa. Cette parti*' fut d«i trois 
r«*n«i'^ < ‘ ardemment disputé*- 
doux a* i vers aires étaient au poids
do i;>ô Dis.

Amos Robertson, de la brigade 
des pompier* d’Ottawa, battit au 
système «le compter les jM»int««. le 
Solfiât IxMMnis. «les Grenadiers 
Guards, de Montréal. Tous «h-ux 
•-•nt de ia catégorie poids lourd.

Billy Don. du club athlétique 
lAijn- r. d’Ottawa, mit hors «le «•-■m- 
bat dans la première ronde. Robert 
Rcylea, de 1 université de Toronto. 
Les pugilistes sont de la classe de 
Uô Ibs.

CULTURE PHYSIQUE

AUXILIAIRE PRECIEUX

Les sports prennent une importan­

tes.........................
Kellv. lanc___
Braabury, 1er h...

Totaux .. 
Athlétique 1 

IL Katté.ree .... 
G. l'ouliot,c.g. . .

ce do plus en plus considérable dans ) ^ Ratté, L rb.

4 1 0 2 0 0 
4 0 1 3 2 1 
2 0 0 0 2 1

2 3

la vie actuelle. Tout le monde s'y in­
téresse, et les jeunes gens se livrent 
avec une ardeur admirable à tous les 

exercices capables do contribuer à 
leur dévelopcment physique. L’usage 
des boissons fermentées étant absolu­
ment contraire aux saines méthodes 
d’un bon entraînement, on peut espé­
rer que le goût j>our les exercices 
corporels sera d’une aide importante 
dans la lutte contre l’alcoolisme.

“Le Stade”

BASEBALL

L. Bélanger, c.f... 
A. Lac liane*',3o b. 
G. I^averdièn*., 2e. 
J.Gravel, c. d. ..
M. l^apointe, sjs... 
A.< Ta mâche, lanc. 
J. Juneau, c.d. ..

DANS LA LIGUE DE QUEBEC

Aucune joute ne doit avoir liou 
avant le 10 juillot prochain, parce 
que le terrain n’est pas disponible 
plus tût pour ce sport. Les ci bs 
Standard et St-Patrick se n.ncoutro- 
ront alors. Le classement actuel est 
le suivant :

Gag. Perd. Pc
Bell Tel................................. 4 1 S00
Napoléon............................. 2 2 .500
Standard............................... 1 1 .500
C. B........................................ 1 2 .333
St-Patrick............................ 1 3 .250

LIGUE AMERICAINE

A Cleveland R. IL K.
Boston.............100000010000— 2 0 2
Cleveland.... OOUÜOIOIOOOL 3 11 2

HariKT et Walters ; Uhlo, Morton 
et O’Neill.

Totaux............... 47 9 20 24 13 2
RJ LE.

C. N. R............. 100 022 OOO— 5 s S
Athlétique....... Ill 122 10* 9 20 2

Sommaire.—Coups 2 buts : lUim- 
ïé, Barrette, Bélanger. Camacho, 
Pouliot. Buts volés : Kelly, Bisson, 
Lapointe, fee ha nee, Juneau. Double 
jeu : Lachance à Diver*! ière à Ratté. 
Balle écart : Kelly. Premier but sur 
balles : Kelly, 5; Gamache, 4. Reti- 

' rés par Kelly, 7 ; J. Gamache, 10 Bal­
les passées : Ratté, Bisson. Laissés 
sur les buta : “C. N. R.”, 0 ;
“Athlé.”, 7. Frappé par le lanceur : 
Doig. Arbitres : Jean B run eau et 
Jules Joncas. Durée de la joute : une 
heure et quarante-cinq minutes.

LIGUE QUEBEC & DISTRICT

Ix* «lui* champion de 1919 aura1 
enoon- un nouvel adversaire, dimanche 
prochain, à Montnw'oney. De fait, le 
V’r<inmim<‘ devra c»*mbattn' l'équiia- 
do LAssfHuation athlétique dos pom- 
pu«rs do Québec.

Ce sera un attrait sans précAlont.
1> s pompmrs ont maintenant 1© 

privilège de renforcer leur club av*»* 
plusieurs homines en dehors de leur 
département.

D'autre part, le Frontenac semble 
avoir eonsiTvé toute son adresse et 
sa forc«» entière.

Ix-s amateurs oui p«- rendront au 
“Kent House,” dimanche prochain, 
pourront voir une joute qui les inté­
ressera suffisamment.

UN ELAN VIGOUREUX

Nos confrères de la métropole ca­
nadienne disent <1110 plus de trois 
mille personnes ont vu la récente 
partie « nlre les clubs Ottawa « t 
Montréal.

Ri nouvelle ligue senior amateur 
ch uymhq fait assurément bien les 
choses. Ri M. A. A. A., qui fut le

firomoteur preniKT de sa formation, 
ni d«»nne un élan vqçouroux, louable, 

en admettant gratuitement les en­
fants de moins do 16 ans aux joutes 
à Westmount.

rii l«is clubs Ottawa ot National 
font la même chose, ce sera excel­
lent. Il bon «l’inculquer dans
l'esprit de l’enfance, les nobles 
sentiments que peut éveiller le jeu 
do crosse bien contrôlé.

qui so sont, fort distingués /'ll**' ' 
Shan.rooks, depuis trois uns. vu-une 
d<- « unir à 1 ••quip** «lu M A A.A.

Ce sont *lf > a*lhésions préci.- s# 
Ces deux joueur* ont une grand*- h 
büeté. < 'ampbell est un eour«- 
premier ordre

R«s Khan rocks avaient pla-- 
gran*!»* eou^unr*- en «Ji'î.x
joueun*

;r

• la Grè**e. le second «v»ll,«i de la Fin- 
u • .<t 1«* troisiènj*» «lalles de la Suede, 

au * pntclAiiktti Olymi>iad**fi
L .*pmion de» entraîneurs améri- 

<*ains *•>'! que qj-tt** grande épreuve r*v 
m**’. ira a un Kur<*{H *«n aux J* ux df 
1920

ATHLETISME

LA LUTTE

e: ivj r=» m e:
AUJOURD'H Ul 

CATHIMINt CALVFRT ET 
HERBIRT RAWLINS.ON 

dans “OUT OF INF N»GH T”
. :#• U N uli

Au»tt dram* en 2 rouleau* C< 
modi* Hebdomadaire

LE JEU D’ANNEAUX

Le National a 
victorieux-, en 
par 22»> points
le la «
résultats furent 
du progrès, ch**i 
é’.aiL ♦ nregistr» -

.Natinn&l 
A - . ■ ir.i 1
J--* i;«l
i Pl'Xlill
J Julien . 2(H
l : abh i il
H isq .M iur

•I>ec

ué sa marche 
!«« Carillon, 

nVente joute 
Plusieurs di s

tr»-s él« vé; 
hxs clubs, 

à l'officiel
V«

UNE BONNE ATTITUDE

le* trust d«* la lutte aura vu ses 
U‘hux jours, si toutes 1»** Cummis- 
-i.-u- SjM.yives d«-s diff* r« nts l'.'.» s 
>uiv*-nî la ligne d** conduite du Club 
International d*» New-York. C*lui- 
ci, au lendt-inaiu de sa déclaration 
que* les gramls lutteurs ne fKnirraient 
mettre Plestina d*- roté, vient de ro- 
«•«•v*>ir «lu gérant do Zbys/.ko, un 
défi i*our un match ave*' 1«- lutteur 
mi« à l’indi-x par le nyndicat.

Cette rencontre aura lieu le jour 
«lo la fête du Travail à New-York.

DANSE ‘I oue le» soir» de 8 h. 
30, au talon de ra- 
fraichiaaernent», de 

l’hôtel Montcalm, clientèle choi­
sie; planctier approprié, mu»ique 
Jazz, respect et ordre sont la devise 
de la gérance. Entrée gratuite

Classic
AUJOURD’HUI

“Le poltron courageux”
Bit l v * t ST , « har-

• i.a -i.» .tini^iie sn 
«leu» parure

Topique* du jour
I vén»ment* courant»

Grand orchestre
le { lame c\t tant exception 

le théâtre le plan frai» 
en ville

.•11'

TTn amateur nous signale qu’un 
débutant, joueur du C. N. R., 
permis do contester deux dos déci­
sions «le l'arbitre, M. Bruneau. Cela 
n’aurait pas dû se produire, car «*ot 
officier a été impartial durant toute 
la partie.

Cleveland..........
Gag. 

...............37
Perd.
19

Pc.
660

N5-W-5 ork......... ...............38 41 644
< ’hicago.............. 25 553
Boston................ *’5 528
Washington....... .................26 26 500
St-Louis............ ...............27 28 490
Détroit...............
Philadelphie...

26 310
...............16 42 276

LIGUE NATIONALE

UNE PROPOSITION

I^e R'via-Amateur désire faire quel­
ques voyages. 11 veut donc se mettre 
en communication avec des clubs d'au­
tres villes ou de centres ruraux, comme 
St-Casimir, Ste-Anno do la Péradc, 
Port neuf, Montmagny, Ih auco, et c. 
S’adresser à M. Hervé Baribeau, Bien- 
ville, Qué., tel. 292.

A Philadelphie U.ILE
Cincinnati------ 010 000 OOO— 1 (Il
Philadelphie.. 002 100 20x— 5 11 1 

Reut her «'t Raridan; Allen; Uixey et 
Wheat.

Cincinnati. 
Brooklyn... 
( Miicago.

Gag. 
. 30 
. 2S 

29

ni. Pc. 
! . 570
i . 549

81-Louis.......... .. 30 26
24 . 5l Kl

Boston.................. .. 21 26 .446
New-Y ork. ................ y: i 31 .425
Philadelphie.............. .. 23 31 .420

LIGUE INTERNATIONALE

A Baltimore R.H.E.
Baltimore......... 400 100 OOx 5 0 1
AkroAkron................002 (J00 100— 3

Frank. Kueusch et Casey; Barnes, 
Donovan et Walker, Smith.

Gag. Perd. Pc.
Buffalo...............................  37 18 .(172
Baltimore........................... 30 21 .031
Toronto..............................  30 22 .020
Akron.................................. 32 23 .581
Reading.............................. 26 30 . 464
Jersey City.......................  23 33 . 410
Rochester........................... 21 37 .302
Syracuse............................. 14 14 .255

LIGUE DU COMTE DE LEVIS

R- National, d’Hadlow. s’est appro­
prié la victoire, par 22 contre s. en 
visitant le Charny, «liman*ho dernier. 
Paquet, de Féquip** victoriens*-, retira 
seize frappeurs, et Fréchctt«\ qui dé­
butait comme receveur, joua aussi une

LA NATATION

EPREUVE D’ENDURANCE

Orner Perrault a établi un bel exploit 
en faisant 24 milles à la nage, diman­
che dernier. Il a nagé do Montréal 
jusqu’à l'îlo Bouchard, en face de 
Charlemagne.

La «listaneo a été couverte en 4 heu­
res et 25 minutes.

Perrault était, accompagné *1** W. 
Presseau, W. Jfdbort, A. Madore et 
A \ i.nt, son gérant, qui le suivaient 
en yaudr

UN NOUVEAU RECORD

Le nageur suédois Henning vi-nt 
d*- battre le ri*oord du monde <1-- '200 
mètns brasse, en 2m. 58s. 2-5.

R? rccortl était détenu par le Belge 
Courbet avec 3m. 4-5. Henning sera 
un «l. s concurrents aux J- ux Olympi­
ques à Anvers.

Ii

Ml • \

.. Wv

-fflE 1!/' '
lli'f!»1:';# i|:l

■5I>

H*;,#./ lai iF DE L’EXPOSITION 
ENTREE GRATUITE ,{

THAVlü, sa fanfare et , 

ses chanteors d opéra
Prix populaire 

à Vestrade vV’

<5 I>«*«*iardi 
John Pouti»

I* lAb .xqi 
A. I> L«»\r«* 
A. Ijüroi'tw*

MJ l i t 1 .. 20O l .» Mlr.
i«i.i i- , i.-.* mj -w: inn.
: I2J I:»,i LHj 179- • 728 i
170 I"1 lUM 1 M- 200 9.U) I

■*-» MO 1/2 lf»?i 17h- - 752 i 
J_5 190 211 251 2ÏH--1Ü71 j

61 WJ !

LE CROQUET

GARAGE NOUVEAU

QUESTION D’APTITUDES
—

Grover Alexander vient de donner i 
un “tuyau" aux aspirants aux plus! 
grands su«-c«-s au V»as* l>all.

“Si vous n’êtes pas nés joueurs «le I 
baseball comme les Lajoie, les Oobb, 
les Ruth, les W agner, etc., restez chez | 
vous.

R* succès au baseball est dû aux pro- j 
portions suivantes: 75 pour cent à l’ha- J 
[dicté naturelle «-t 25 pour cent à la 
pratique et à l'étude du jeu.

Si vous avez des aptitudes, cultivez- 
los, mais ne croyez pas arriver au suc­
cès, si vous êtes un joueur médi-x-re 
dès vos débuts sur lo lot vacant du «*.«>in 
d«j la rue”.

ADHESIONS PRECI EUS ES

Herb).- ('vm;-»1 ..■!! et Herbie Hyland

AFFAIRE EMBARRASSANTE

I/cs Américains «ié,H«Tpèrent d'avoir 
un bon repr-sentant dans le prochain 
Manithon ( llympiquo. Il ef't vraie que 
Trrvoulidas, Kyronea « t Kolemainen 
sont d» > coureurs de grand fond qui 
vivent aux Etats-Unis, mais, comme 
I*- “sang *•'? plus épais que l'eau”, le 
pn-mier a dé<-idé de porter les couleurs

LETTRE D’EXPLICATION

Québec, 21 juin 1920. 
Monsieur Georges Oderae,

St4 irégoire.
Cher Monsieur,

Vu la publicité donné*» k votre 
défi dans l«s colonnes du Soleil", 
je ti**wi, malgré que vous ayez de­
mandé une réponse par téléphone, 
vous répondre par la voie du même 
journal, et donner ainsi à ma ré­
ponse la même publicité.

Quant à moi pcrvonnellrmemt, j** 
n’aurais aucune objection à acc*-p- 
t*‘r v'otr© défi, et je croL. que j* 

(Suite à la race S)

'fGARAOE

ima*
/fBII»

3989B/ IHM*

C~ 1 ^
U
\

tV

L' -la réparation, remisage, 
iar *-n panne, 

NL'car iciens ex- 
■ r' pr i pt et de

pr-" .. - . SjH-» ialité pein­
turage et enn^age.

Nous garderons constara-
m- t en ma:*. t* ^ les ao~ 
ceasoirea, hu:i«*s, gaxoline, eto.

ON PFUT LOGER 100 CHARS
Ouvert jour et nuit

GARAGE PRINCE-EDOUARD ENREGISTRE
215 DU PRINCE-EDOUARD

A deux pa* de la rue de la Couronne
15 Juin —J -n.-o —

La vue—
y

N/

\

Regardez 
votre

MORRIS NAVY CUT
Voyez la couleur du tabac :
Brun doré 
—brillant 
—lustré
11 n y a pas de poussière 

de saleté
—ou de brins courts

Mais seulement du tabac de longueur égal 
pur tabac de Virginie.

Comparez-la aux autres cigarettes.

—ou

D U

CÂxxcun da ota&eao
-JW».»1 ywjia*" n****»w

(jütto ceri«JO.uu:.Ta.

our15 ce ms

ü Demandez^ le
Petit Ita ;/

run

Aussi en
Double 

Paquet
de 20 P0111*

CIGARETTES NAVY CUT

kaéirf* MdHi

Philip Morris CCo.Timited- î/néonNru'Yrk.Monrrral.Cairo

3
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FAIS CE QUE DOIS

LE SOLEIL
ORGANE DU PART! LIBERAL

.'.n Aujourd'hui pour ht même quantité et le même form 
f $2.r>2,OOU [>r»r année qu’il faut cornjjter.

• ompr< liii-on niaintenant comment il ne fait que tant 
maux ont « té forcés «h- recourir à une élévation «lu prix

!F PAflFIOlIF f AMAHIFN 'i‘ ,"v‘* et do l»rd; m«iwns de AU RECORDER
ktj I iivil tarit «•*t0‘ «urpro- , j r>

• ' «liiction, attendent pour acheter; ^ ° n'.atin. à la Cour du Iveeord^
,‘>rr Service amélioré entre Québec et 1 *^r. «*>t trop pran*h>, la demande -1 p<x*hard9 > r P^’hardee on «vy i 

,;,luanî Montréal, «Icvient faible; 1<>k prix tombent, »‘t parus devant Son Honneur

i;i a pas à »lir<* qu’on peut réduire
>w le tirage. Le public veut être de plus en plus run-

QUEBEC 22 JUIN 1020

Ce f]Uf * ça coûtera pour
se c hauffer

t )n ne peut penw r sans angoisse* h. 1la saison des froid?^ quand
on hiun g |lie b • eomf «UHtihle Hera *-i ehf•r. < >n n’est qu’en juua et
déj.i eh;iirhon1 se Vf nd ? 1 7 r»0 la t onr. e et ( «unburi peu vent en
vos l orn pH • je A le cIm *r«* s assurer d tujourd’hui leur a ppr
Hionrlenient pouir Thiv » r ’

Ain f«»rce l«Mir sera Lien d attendre et (1 e subir une hau
ear î do «'hart•oii n’a jias er e attf►int son mu
f )* 1 H l i gm tf;t • i 1 ion «I u rhauffag** OÜU •nie : ivec une
loy<*r■ cl a.Hee iriHion continuelle «j'i
par v ieri< Ira a fa ire farc aux néef*H.iU( «■ demuun ?

j ' <* S t la qi lest ion qui dan h } h « * i •r** on >(* JC'usé *■ans
epo;** pou vo r v répon<lre

h > t roi-- ans im mo nn qu « - ri pr«voit cette crise chi c om-
bust blc et rieri n’a «i'*té fait pour 1 îl c onjure■r, et aujoui•«1 hini h
eons* >mmaf eur doit ei-i subir toutes l«*s durea con.séquene*

Le gnu\ ernemen t fédéral que ces qiie^ \ ions régar« lent lie
fait que■ (’<>ri) nu•nrer : i s y intéresser . Son controleur du i •oïlilInitf-
f.iblr -«■nti «la n.s le J > « ' * * .*\ régi cm « rite r les ,ipprovisiormeme lits.
mais i [>inx n oui fiiut que mooter et 1** *‘008001111 a leur ne
pas i rot iv* mie u.x pour tout cela ! t I; i situât on ne fait qu’ ern-
p rer il i qu’il ne faudrait p être surpris de pifiyc r | e
* hari i -rpl1 cmhrr de ?T.» a $20 la t orme.

Se ri*n (1 -on bien eoinpte «le ce irpie cela représente pour un
butly:ci (je f uniil!** «[u i suffit à peine a faire fare aux neress it es
«b* 1 d at i"in, du loccinent «*f d' 1 V*‘terne]at’ Il arrita ■ni OU*’
n oml in* »ie fan lilies >a* v« rront duns I oblig:it on do s*e nde(ter

1 n ill v- • 1 « »n»ité du g ou vernemen t s’est mis à 1 ét1ude de
AM*!!*- qt; ion IJ (|cv rai! faire dilige et V <>ir à ce (ju’iIU | )lUS :
t A # i 1 f7*Midije d:ms le sens des int ('■ ré t •* du peuple

\ i cou une à T*.U’ t notre i «H V*jS POSHede de richf g 1S(*- j

• loné. l'homme d'affaires tient de plus en plus à se tenir en|( 
avec le publie ,i laide de l’annonce et avec b instruct ion : 

le journ-iî -«• réj>an«l d< plus c ri plus. 11 est devenu une* nécessité.
Quel • t î’bomrn« cjui jMourrait vivre sans lire son Journal?*. 

! n tr bun cpii - . s! fai* déjà remarquer par d’autres exeentri- 
<■ r, * d.' i * derrn* r«Tn«,nt cju’on clevrait aIxjlir les journaux; seu- 
len.er * e'.'tnit pour blapucT, évide mment, puisqu’on même temps, 
il venait recueillir des fonds pour le* sien.

l.o journal ' -d deve-mi une néc« - -ité et jiour répondre à 
ee*t t « né« « --ité i» • éditeurs ont aujourd’hui à faire face à une»

voulu par la loi-

doitne r rjije>lqu

- #<

LA VIL

• t , le producteur se voit forcé de sae-ri- der DeaRivièn» sur IWuaat*
; 1‘ y eeompri- !»• \ us r cir«*:üant « utr» hcr s« s f«' v«*s et son lard pour un <1 avoir fait la noce et «. a\oir pns

1 , l' Qu*!*»- ut Montréal, ^ir.« Vi^er, et 1. prix j>arf«jU inférieur au prix normal de trop forte® libations eu 1 Honneur 
n- man- ^ •• Frontenac", entre Québec et Mont- • , ; de liace'hus.
' ‘ r" réal. ^ar«« Windsor_________________________ celui qui sait avoir un peu de Ils ont tous été condamnes a la­

it. !i‘>r-j “ ‘ __’____ tout et en tout temps est ton jours mende, tel que
I, P» - tdifln exploit, : ' ' ‘ *». quand

■ri'* ........... ■ . t.. gu........  a ci" voir
' ' M (»:Tr.i: - I. muill.-un-, '! •>" Wji a[m3 .

. lUi-.f u iUl„„ls ,|„ .. a„ rapidité «n nopeU.. ehonooux. paroo que.
| - i LWair. ■ .. rh. u- '■• -.■nd-on ils u ont jamais d« m»u-

r ' . normal., du v,l,.,r. pour convertir Kn «*». ^n;
■ ' i 1 • au ,1„ |....... . du la lumii- “ ont Jnnmw de mauvaises années, et

' : I ■ d > .. ! r„ d, .... ajotit. r un. neuf». “on ^ ‘I" ,l’‘ s,’"t Plu8
: v-td n ne ' C4*ux qu« !«*urs voisins, mais bien

1 ‘ r QUEBEC, GARF. DU PALAIS par< “ <lu,ils sotlt P,us sa^i‘s et Ph,fl
MONTREAL. GARE VIGER , Prév<»yants.

. 1 i ; né-j ... .. Toutefois, il ne faut pas que le**
* •*' Vu* r ! • la gar< du I alais. | a ,fs prix du marche nous détour-

; • l Queb««-. a 1 h. j) p rn.. le dimanche nellt <]e certains projets agricoles
. ,'M,‘*pt-*‘. '•ntran* ;• la van* \ »K'-r, a qUi peuvent avoir leur raison d’ôtre j

' • in ' ‘>ritr' ;i* 1''h- -*0 p.m.^ par ailleurs et qui. dans des circons-
Au retour, 1«* \ i*p*r lai -*e la par** tancets partieulièn*s, s’impo8t*nt a 

1 I ■' É , dans N ,^’r' Montréab h 1 b. 15 p ru . le di- notre attention.
,IV' ' ' u ,[J' r'lancine excepté, centrant à la pâre élu I

i l'alaL. Quél>e<ï, h it h. 15 p.m

FAITES VOS PLACEMENTS

AVEC LA

FRANCE
un pou

i lutte, et 
■.on p<rnip i-h dit.

f,a vie r.«t un combat, la vie isf 
^ *u le elevoir prandit du triomphe 
e « «i 1(* Hf*nti«r epii mouU* «t. pan 
Aux ««nnrntts er^ù la vue e-iuliraKj'

inc arène
•btenu ;
à pas. nous même 
i* T inconnu.

«ju* le fahn- ant doit faire
une la temiM'rature s’e-lèv»*

maintenant <•«• 
aussitêt

MONTREAL. GARE WINDSOR 
QUEBEC, GARE DU PALAIS

souffle divin, captive frémi 
i > n ? l’aile ineurtrie usera .-a. ]*r 
qui t’a .‘no- immortelle « t \i 
ld«rc <t t’ouvrit un imnM*n*«‘

«rudi

! J >i

Le Frontenac” laisse la gare Wind- j 
MontriW, à 9 h. 45 a.m., tous les! 

jours, «•ntnuit a la gare du Palais, Qué­
bec, î\ d h. p.m.

Au retour, le “Frontenac” laisse la —
K&redu Palais, Québec, à 2 heures p.m.

. i,‘ lul5 ,u! 11 i*' P>r-i tous les jours, entrant ii la gare Wind-I 
. par «a chaleur. ^ Montréal, à 7 h. 15 p.m.

1 m* faut pas attendre

urveillera attenti 
«•ment du l'aoidit 
rendre eonipte ■ 

[dus rapideinei 
:>s ordiiutir«*s, «*'

Cezt le placement le plun 
MÙr et le plue ré m unéra • 
leur dans le moment.

Nous offrons les place­
ments suivants:

CRI DIT NATION Al 5°,

IntA-

4 tirage* par an 
$50.00 par 500 franc» 
Payable* en franc».

Obturation» F, t Aan*-*’ Prix ! rét

La

* . né de Dieu, rayon 
•i l’oubli, le somtneil, 
fils du ci« I, qij'iminoi 
un passage, elle nVs

le a p«*nsé<‘, 
<i la mort ;

é lle d glacée, 
[«as un [»ort.

i * « hrupH- juiir te trouv*- a son auror»' 
i but Stic ré, ]*• flambeau dans la main, 
p- « at court, i! se bâti* »t dévore 

t lias ré* l. iruimirU'l et divin.

s, n ru* raut p
«-n présur** qvn* votre 

[Hiunjentage d’acidité quu 
■ se développt*r ikiiis l«*s
ordinaires.

t n • ivnd des s« rv'ici»s et

VILLE l)L PARIS
QUEBEC, GARE DU PALAIS 

MONTREAL, GARE VIGER

n; sa b «la ns

ipi

Qut

N enton 
Marche1

1«* r«gret, la crainte ou Tempérance, 
a «louh-ur ne retar<i«*nt tes [>as. 
i pii- ï«in cri‘ur qui bat dans le silence? 
n'est rien pour lui «l’ass» /. grand ici-bas.

Prix : 
i du 
i mar- 
I ch A

, , *>''Ilîf TJ" Jvfc V H 1,»1IV
allant ver* 1 ouest KAnogami «wolalre

Des trains laissent Qu*'!***» à 7 b. 50 i \ iiio «i** Hud., 
a re. le dirnancho exe«.{>te, et a 10 h. 45 J vint de^sïte.^
I>.tn., tous bis jours, arrivant à Mont- \ .na^u de Courriik 
r«'al, gare \ iger. à ’J h. ‘JO p.m. et 5 h. ! a illine* do Chandler! i'»»i 

respeotiv, ent. “*f2îp i
allant ver* 1 est 1 J’ow.t

Des trains laissi at Montréal, à : Montreal Public 
7 h 5(4 a.m.. le dirnan«*lie ex.*ep!. «- Hydrau.
10 h' f.« p.m. tous les jours, armant j n, ...............

Que ton p 
Et rK'iit—t't

il siir le s«.l laisse une noble empreint4 
, suivant l«s sentiers a pris toi.

11 (•«■* il Ifamii
(levruit plus être à In 

Trent eux-mérriP d'une *1 
iiitie miiH’s «*t «i*- trouble

t/u«*lque « sprit agité par le doute ou la « rainte 
H«trouvém IVspoir, le courage «t la foi

Mil

au vague avenir s< s lointaines jiromess 
rile [>a.vsé son souvenir d’adieu; 

n i.-s ri-ves d’or et les iiiolLs tristesses; 
o • n t est ii toi. ruais i«* reste est à Dieu.

ger d«

mais <• est une i-m*!;r 
ec le me me pourcon-

• lors de la mis«* en pr«t- 
n-rulre «-ompre par Ta-

• • la marche que suivra 
vous <levrez vous en as-

isant des épr»*uves répé-
:i ‘ ' ' ' ‘ , 1 '' , ’ n br'* | a Québec à 1 h. 55 p.m., et 5 h. 50 j 

i . - on acidna;or-1 m., resjiectivemeut.
. i \ite un a * «T'Unairu j j>!S voviigctirs il destination del
........ ' T-'' N^ ! Québec, venant de New-York, Boston,;

' "rt 1 1 ‘ ' '• :i ' ' ('hicago, Dé'roit, Toronto et del
• " *' \ : (’Ouest ( ’anadian, **nt Tavant-age d’u- j

m i : n-; . "T* que le ‘-.‘O | tiliser le S4«rvice dir«s*t du “Frontenac”
: M iiuit ^ acide p«»ur la noc- j qUj laisse la gar* Windsor à 9 h. 45 a.m. j

)tK,n }4r~ ! tous les jours entrant à la gare du Pa- !
lais, Québec, à 3 heures p.m.

"Le Vigor” qui laisse Québec à i

1922 A 341 KH) 5 4
1928 A 34 UK) 5 1 î

1992 100 5 4
1922 lOO 6%
! 925 100 0 %
1923 100' «%
1941 i KHI ficc
1921 100! 6 ‘"r

1921 à 34; looj 64
1924 100 «4
1931 80i ” H

(1919' 5%
6 tirage» par an 
$50.00 par 500 francs 
Payable» en franc».

Vint Of PARIS fi' 2%
Emprunt canadien 
Payables en dollor» 
EN OR, au Canada.

De mandez nos 
descriptives

circulaires

Provincial Securities

Ile! Ilot

■ n ■
«1 imi

des province 
«•ent ml non.* 
l;w tuebe et l 
qu’on pourrit

A Di* u ec priss*' mort qu’il répare «*t pardonne,
A Di* u «•« t avi-nir t|ue l ui seul a s«*ruté;
A non -, TluMir*' qui fuit aussitôt qu*<*Ue sonne.

Mais «jui contu’iit l’éternité'
Trailuit de Dingfcllow

4 h. 20 p.m. 11. 20 p.m. d'après 1«*

»*.... I'“.va'-1- J.-M MACKAY, prés.

L'INDUSTRIE LAITIÈRE (’omme il est «le la plus grande 
irnp«»rtnneo qu«* la qualité «lu frô­

le pe [prêt 1 v*‘ hi«,u en- 
11V-1 r« * inquiet

.(’olc normale supérieure

qu

m:ig«- soit uniform**, U* fabricant *lc- 
vra pr**nclr«* l«w mesur*'s né'çcssain» 
pour assurer cette uniformité, en 
surveillant davantage la réception 
«lu lait pendant l«*s [>«*riod«‘S «1«* eh.v- 
Uiur) afin de iwnivoir «ionner h ses 
l>atrons les cons* ils nécessaires j»our 
la b«»nne «•onservation «le leur lait et 
il devra faire varier sa fabrication 
ruivant les coalitions du lait qu'il 
re«;oil.

Depuis que je in’occujie d’insp*c-

t la r
Il faudrv donc ne négii- 
s'en rendre compte* et mettre 

sure irnmétli ale ment. 
i sans «lin» que la vague de cha­
ussée, il faut faire attention p*>ur 
tomber dans le défi 

mettant le lait en [ 
it suffisamment (l’a 
résumé, nous pouv 
a plupart des cas i

r •; . , M.ppement «l« leidit»* j ,.f,s ,h.iix trains, ' Ix* N iger” et 1
lau . »ur prevt rur les ulents j •*Erontenac”, l’idéal de la vitosse et du

j confort, wagon-salon, wagon-salon- 
' I of*s«;*rvatoin*, wagon-restaurant , en 
‘ i plus des voitures d« première et de se-

LTD

105 COTE DE LA MONTAGNE
QUEBEC

tage do circuler a une période «le la
" " 1 ^r .. i *. *n u *n TliDrcnw viré nré^‘ u plus agréai.i. < :r . .rr- [«md n0n* 1 Uf\ULJll, VICt pfCS.

dir* M,m.r. :ü av.«. a. tnùns pour t,- j.[[ BOISVERT, dir.-gérant.

LA CORPORATION 
DES OBLIGATIONS 

MUNICIPALES
Limitée

124 rue St-Pierre
QUEBEC

7 Place d’Armes
ronto, ( 'hicago et l'Ouest ('amwiien.

I» Pacifique Canadien réalise dans j PHONE 6377

la

tir les aocid* 
igualé’S [«lus haut, 
ide aux fabricants <1 

r les dom es d 
pour faire leur fromage j

j B o.

MONTREAL
19-22-23-25j.

onde
ion?

Jir

>ur * .ivoir a 1 esjirit
doriri»* 1e [Knircen

monii-ii ! d** l’épn'U'
ias la ma r- h*' qu«‘ s
qu*' 1«« H( .i moyen

ompte c * st de faire

T HOU
rteur génléral des fi

i livra voir** 
do vous en

J. N. O.

CONSEILS UTILES
OBLIGATIONS

MUMCIF3ALLS 6% 41 2 ans
cultivateurs qui réussissent àt

•«•niiu't ri

ut primaire i 
n<l:iirc et on

uit eti menu* ternp 
pnrviendrti en foi Fravaux Importants aux Usines Angus

Afin d’augmenter la production du matériel roulant, 
on agrandit plusieurs ateliers.

ir du Mir

ion ,r. ^ M

nu

■

K‘iin
U'I % f

%
rt*r. « xpenuieiiii Î . jaGfly

1 .L-, - .
£355» -$m

■* »i>.-l'T s.r<

a.“ ’•'l'

l tirer avantage des bons marchés son 
«•eux qui sav<mt so tenir jirêts à tout 
éventualité. La hausse et la baissée 
«l«-s produits agricoles nous servent 
trop souvent do guide pour le choix 

! de nos spécialités annuelles.
(”«\st une coutume assez générale 

chez le cultivateur de so lancer dans 
, la culture des fèves, par exemple, si 
1 les fèves ont obtenu des prix élevés I 
I sur le marché, Tannée précédente, j 
I Si le lard so vend bien une année, j 
(chacun, en se«>rot, décide de faire un } 
coup d’argent avec les cochons l'an- 

! née suivante. I>o résultat, en temps 
normaux, est une congestion, au 
nuiins hxtâh*: les marché regorgent

$100,000.00
d’obligations à 5 V2 %

VILLE DE MONT-ROYAL
DENOMINATIONS: $100. $500 et $1.000 
DEBENTURES au porteur ou enregistrées 
ECHEANCE le 1er novembre 1924 41/2 ans 
PRIX: .98 et intérêt accru; rendement: 6 %

Approuve par le lieutenant-gouverneur et le ministère 
des affaires municipales

•-v-r **«y* •

f.es obligations à courte échéance se font de plus en pins rares 
ft sont recherchées. Nous vous suggérons de profiter de cette émia- 
tion et de faire vos pla<.*ement3 dans le [dus court délai possible

m ■■

x crise* que traversent les journaux
ugmrntcr k* matériel 
i virement sentir au
rn. «jue U •[■agnre 
epit du (X*ût élevé dea 
istniction, A agnuaiir
«e us'n«*5 . Angt» A
on Hi-cruttrc le ramie- 
x* *» et «ag-u»s dr t.»ue

v*--

1
NSÈ? ■m/*

aux. *r mt

OBLIGATIONS
,E PRET MUNICIPAL LIMITEE

83 RUE ST-PIERRE, QUEBEC
T * Ko\ 1200 -7050 ..A. FOURNIER, gérant

Rendement

< \(;ri-:\A Y-pn.Pi: e.so 
TW f MBP UT : ir. 6.10 
POUT \ l.FHKD <ja 6.10 

UJVIKUKS port) 6.00
/ :ip<Jr in MA DEU. IS h 6.00
MOS THE AL-EST 6.00
l.ACIllSE {sc-ol■ 6.00
17/7 E S.-LA CREST 6.00 

( . /-• \'IS IT A T JOB «col 6.00

6.00
SOUTH T Wl'OIA EU 6.00

Cité de Québec
Obligations 60/0

Datées ir j->r avril 1920. Dues le 1er avril JSGO

La “RENTE" et tous ren­
seignements sur demande

Prix et détails complets sur demande

Ver saille ^fidricair»
—Boulais

UNITED FINANCIAL CORPORATION
Limited

■ AMC3U!CN»

Succursale de Quêhcc. 
rue S.-Pierre. 80

112 rue St-Jaeque» 
MONTREAL 

OTTAWA

- 6 Klnf St W*,t

TORONTO 
LONDRES, ANG

‘i

æÆÈ

\vant la g;u«rre e pap»«%r a journai

>t produite ent dans les t
Tf f%l- piU?C c%t 
raw de réduction

801it produites ■i cnlemeut dans les t r i ‘it ' h u t * * ^
611 ion et d’impr i idon, ' ^ se qui va ri * * * » * i ^ * î >

Four un je>urimi iiabriomadairc d’un tirage île
ftu»ros ceiü rrqirécente urv* aufliïîen ta t ion de $2â.00
pu

t ne publieauon e tu ployant 2(1 t onne.H de papier
$S» 1 en pa{ncr avant la ^;u«'m soit moins

.*r?«v quatre pou-

A, 1 atelier \ Télec- 
, r de 125 pteds 

■ unir 1» ;imtectk»n «ie» 
.Hivellce voies *«n»nt 
r r- W Tignrv» et facfllM» 
Lnc? rs courv

- LA —
BANQUE

MOLSONS
INC ORTOKEI. EN l

Capital et Fond» de
Réserve $9.000.000

Plu» de 1.10 *uccuraale»

Encouragez l'épargne chez 
votre enfant

:* $.V 000

[A r^iue m* travaux -«ernnt tvrmi:*(Sv 
..i*. •*s \ngna. qrr. «ont tk à les pin» 

onn - uératUr» du genre nu p*V rt te* 
nueux (»uuUé*v* pour » <nn«trv»rtion du 
tnalériel de chemina vi* fer rem'ni Wmr 
r»p«crté de rendement nr^wT’-v •iaiblée. 
( eei nur» »kvs pour effet de f»irr ciinxv- 
nuer uijeFj'ie pesj le mAlnnv r»ue«N depu» 
un rvriam tempe* ;*a.r l'ettréme -nreo tm 
«»4 aux. •urWct poux le Lr»rjq«>rt du ireL

M

En faisant ouvrir un eompt*-» 
.l'ép'L-e* . i v .*-. enfant à la Ban- 
'[to Mols«ms. vous l’cncouragoz à 
*V ■ 1111 * * *! 11 s* • r ('haquo di'llar est un 

••'*' -•T' t* ?r.idiîi-nincl premier 
MüImt de Dollar

Départements d’épargne «Tans 
toutes nos succursales

4 succursale* à Québec

Qnel<n*e« Hères de mm-tltnef4e dan» tin des «teUer* d Aoflu^ 
VV*^u»-To.v»4evir» prft» peux le service _____________,

Surclirmlr :}e '.% JlruMC-X «Ile.
A.-C. SI THERLAND, gérant 

SiicrtinNUe de la Haut**-Ville.
F.-W. RUSSELL, gérant 

.succuncvi** «le Ht Kocfc.
C.-P. LIEBICH, gérant

de Ht .SauTCur.
P.-A. Mercure, gérant

PLACEMENTS DE PREMIERE CLASSE j.
La Machine Agricole Nationale, Liée S1/^%

IVtONTWAGNY. QUE
Echéance*: 1925 à 1929.
Payable, principal et intérêt, k Québec,

Montréal, New-York.
Prix: le pair et l’intérêt couru.

La Corporation d’Energie de Montmagny 61 /i%
Echéance*. 1925 à 1931.
F’rix: le pair et l’intérêt couru.

Cité de Sherbrooke 6%
Echéance*! 192S à 1933.
Prix: le pair et l’intérêt couru.

Amqui Village se vendant pour rapporter 6%
Echéance: 1926
Demander notre dernière li»te de placement»

LE CREDIT INDUSTRIEL, LIEE.
103, RLE ST-PiERRE. QUEBEC. Qui.

TELEPHONE 7750 ARTHUR LACHANCE. Gérant
j n «v

I 4
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i£Z LES 
URSULINES 

DE QUÉBEC
a distribution des di­
plômes et prix a eu 
lieu, récemment, et 
plusieurs beaux succès 
ont été enrégistrés

I>a distribution des diplômes et 
•ix cher- les Ursulines d<*

. » «mi lieu, vendredi, sous la prési­
dence de Mgr Rouleau. Principal de 
Pfioole Normale. j»our les «*l«*\<*s 
i ns tu trices. (J rand nombre de pa­
rents et d’amis des heureuses méri­
tantes assistaient à cette intéressant** 
cérémonie.

I>* i>r «gramme de la circonstance 
était des plus attrayants, il fut 
exécuté a\ec .viccés, à la louante 
des musieiennes. comme de leurs dis- 
tingniées institutrices.

* ’«• programme était le suivant

• , ENTREE ‘Mar
* Renk.

Nielles Jeanne Poulin. Eveline No- 
lin. Jeanne Trudel. Cécile Giroux. 
Adrienne (îiroux. M -Anna John, 
A.-Marie Rov.

2. DlS’I Kim TION DES PRIX.
' f d. LEGENDE Mgr Alger.

Mlle Germaine Blais 
V ALLONS DANS LES GRANDS 

BOIS, "ehoeur" Missa.
ô D1STRIBI’TION DES PRIX.
♦». L AI TOMNE DE LA VIERGE 

“choeur ”. Nekerlin
7 DIPLOMES ET PRIX SPE­

CIAUX
N. La VIE RG E D A RGENT Oberhy 

NI lie Jeanne Lcwlerc 
Ü—“WITCHES DANCE”, piano 

Mat* Do well
Mlles .J«‘anne Poulin et Cécile Giroux 

10 PRISE DE VOILE Fr». Coppé«- 
M Ile Rose Paquet 

IL REM Eut 1 EM K NTS.
12 LES DEUX LAPINS, choeur

Renaud
Li. POUR LE JOUR DES PRIX, 

ehoeur. Mozart.

DIPLOMES ET PRIX

Diplôme académique, avec grande 
distinction, français:-Mlle. M.-.L-B. 
L'Heureux, R-A. Paquet. M.-P. Ilu- 
don, M.-Cécile Funds, R.-A. (^ui- 
rion, A-G. Létourneau. Thérèse 
Legend n —Avec distinction, Mlles 
G. TremM y, M-J.- Poulin, Jeaum4- 
A. Truth 11c, G.M Deschénes.

LES FABRICANTS 
DE SACS 

DE PAPIER
Plus de cent délégués se 

sont réunis hier au Châ­
teau Progrès et utilité 
de l’Association— L’an­
née dernière a été l une 
des plus fructueuses

Là cinquième convention annuelle 
des manufacturiers de papier a eu 
lieu, hier soir, au Château Frontenac, 
sous la présidence de M \N P. B« n- 
nett. de la “Rudd Puj>er Box Co", 
de Toronto.

Une centaine de délégué» environ 
étaient présents. M. Bennett, dans 
son adresse, tit un exj>osé intéres­
sant* ties progrès de P Associa.! ion 
dont il est le président, et des avan­
tages qu’elle offre A ses membres

Le secrétaire-trésorier, M S.-J 
Fraune. de Toronto, soumit le rap­
port annuel qui démontre que. l'an 
dernier. l'Association s'est occupée 
ie matières très importantes et la 
popularité de cotte organisation croft 
sans cesse. I^i bienvenue fut souhai­
tée aux visiteur» par sir William 
Price.

D'autres discours ont été pro­
noncés par MM. C.-P. Wellman.
N. Moisan, et par des représentants 
du "('arton ('lub", de Toronto. Dans 
l’après-midi, les éj>ousos des 

visiter en auto 1

et S pro u le ««die «les damev liqueurs alcoolique» de toutes !«•»
I !.«• col. \S Rav «le yuébec et NI. man)ue» «iont la valeur est fixé-»-

J -H MaDiarmiu port«n*nt aussi la à plus de cent mill*' dollars, et l’on 
par«»lc. «e demande ce qui* l’on va faire «le

«•«* stock dont [arson ne semblait 
CTfXrV MV^TtDICIÎY « <*nnaitr. l . x ^. ih. Un Américain
Jl utl\ 1*11 J 1 Ll\IL U A s'«*»t r«*n«lu iwqu.-rt-ur de la niais>»n

puis il «-st di»f»ani. I^a loi de l’illi- 
Chicago, 22 [>-s autorités fédé- n«»is défend I'« nlèvcmcnt de cette

raies »«,nt «lepuis qu.lqucs jours Kn attendant, deux om-
dans h* plus grand ♦•mbarras Dans ''“‘W monteront la gante
les cauw > d«- G.-F. Griffin, qui dnnslacavejuwiu: ce quel affaire soit
vient de mourir, ou a trouvé des éelaind»*.

•nul
délé-
pont

servi
nom-
l>lus

juste

gués ail 
de Québ x*.

Le soir un superbe dîner fut 
auquel assistèrent un grand 
bre de dames. Le menu, des 
élaborés, fut apprécié a .-a 
valeur.

M A.-B. Menslith, présid(int de 
l'Association, occupait la place d’hon­
neur et proposa édoquemment la 
santé au roi. Alentionuons parmi les 
orat«*urs de la «oirée MM. T-G. 
Reid et ('>M. Moisan. propos«*urs 
<*t ««‘rondeur «lu toast ;» la province 
do yuéb<“- MM. J.-T. Robinson 
«•t Art. Harris qui proposé mit la 
santé de I'Ass«»dation et MM R«dd

/■ ;<

< >

i J
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MEDAILLE DU GOUVERNEUR

La médaille de Son Excellence 
le gouverneur-général, 1« duc «!«• 
Devonshire, a été gagnée f>ar Mll« 
M.-Cécile Furois.

MEDAILLE DU
LT-GOUVERNEUR

Celle de Son Honneur le lieute­
nant-gouverneur. sir Charles Fitz­
patrick, par Mlle M.-J.-B. L’Heu­
reux

Diplôme modèle: français, anglais, 
grande distinction: Mlle E-M. Mo­
rin.

Français avec distinction: Mlles 
M. G«*rmain. M -A. Rousseau, V. 
Hiulon, S. Routier, T. Pelletier. M 
Picher, M.-L. Brassard. A.-J. Blag- 
don, F.-A. Boily.

Anglais-Français: Révérend»' Mère 
Aloysius.

Grande distinction: Mlles G.-A. 
Fortin. H. Pngé. L.-L. Michaud. N - 
A. Orton.

Avec distinction. Mlles A. Roy, 
G. White. M. (Vite. B. Lemieux, H. 
liOinay, L.-L. Soucy, J. D'clere, ,L- 
C. Roy, S. Nadeau, M -B. Mercier, 
L. Laçasse, M.-A. Talbot, J .-G. 
Blais. S.-L. Car«)n. Y. Delisle, M.- 
A. I^atulippc. M -A. Boisv«rt. M.-L. 
Laflcau, L.-G Cassette, C.-L. (Ü- 

roux, et anglais et français: révdo 
Mère St-Clément.

Nos félicitations.

A ST-ROCH
Le Parc Victoria

11 se passe sur le parc Victoria des 
s»‘cnes très désagréables «*t l'atten- 
tion <h‘ la police devrait être atti- 
r«H's Une surveillance continuel­
le «‘st nétiessaire car co parc devien­
dra un endroit très dangereux pour 
les jeunes si on n'y voit fias tout de 
suite..

La Garde Champlain

lo 2. \ et .r» juillet prochains, la 
Ganh- Indépendante Champlain fête­
ra le 25ème anniversaire ae sa fon­
dation

A <*etto occasion, la Convention 
des ganh’s indé|>cndantes cana«li«,n- 
nes américaines aura lieu à Qué­
bec et des fêtes s[)éciales auront lieu 
aux terrains de l'Exposition.

P< '■«•••nés de pageants représen­
teront l'arrivée «le Jacques-Cartier, 
la n ncnntrc de Jacques-Cartier ave«* ! 
Donacona et l'apothéose de Cham­
plain.

\a dimanche, il y aura, à onze 
hcur« s. une messe en plein air ktit 
les terrains «le l’Exposition.

La frte nationale

Tous les yiatriotes voudront pren­
dre place dans les rangs d»1 la pro­
cession de la St-Jean-Baptiste.

Jeudi matin, Rnis s*- réuniront en 
face de l’église pour de là se rendre 
au lieu «lu départ de la proeesshm. 
!/> section St-Roch fait un appel à 
tous l«*s patriotes afin qu'ensemble 
la Garde <’harnplain comprise, on 
aille présenter les hommages d'«>cca- 
sion à M. le curé t>agueux

LU 23 the Pp°!

PILULES DODD contr*» tou­
te» iea maladir» du rein, rhu­
matisme, maladie de Bright, 
"li* Hite, rr. C de do».

Pilules Dr Drvan pour l emines
menaueU** rerommamlabW* contre touut af- 
lecilon féminine, la twitte. ou trot» pour 
fjo * la pharmacie. Par 1» poeio >\ n ■im­
port** «,u«*l «■ aUn-aw* sur réception du prit 
TU K SCOHKLl. UKlLi < o . St. Cath*- 
rin« ». Ontario l.ri v«*nw cher. I..-E. Mar 

oharmacieo. 51 rue St-Joeoph. Martol 
A iJiou. pharmacieu» lOr-IOJ rue
P«h Ui.-t.-» J Qu —

Votre Fille
vous reffarde pour demander d« L’AI­
DE. !..

<!*• sa je u nome passam à J'/tnt <!.•
jeune f«*nim«‘ Mais awc l avancern*nt 
d«‘ la maturité d, s «-iianK* nu nts un- 
portants se font dan» son organism* 
ils s<*ront accopu>agn^s par un «vrtain 
nombre de souiTrances «-t de malai.vs 
ce «jui est. 1«- sort de chaque femme

Le régulateur de la santé 
de la femme du

Dr J. LAR1VIERE
vient a!nr* à elle <oinni« m VERI­
TABLE AMI un COMPAGNON
UTILE. Au lun de donn< « sempè 
ment un l‘conseil” A votre flii»-. pour- 

foui ■ BON RE M E DE 
!«• remèd«" cx)m{>osA ri h« rt>. « pro­

duisant la «anC et «|,- rarin#-s «lu rAim*- 
végétal * le 'Rag’ll.,t« tir d*' la sam f- «i«' 
la n-mm** ’ du Dr J. I-mvièn- « >n p. ut 
s«‘ procurer cette excellente préyiaratioti 
« h* /. pn s«ju«* tout Nm pharmacien ou 
on peut l'avoir directement par la jmjs-
r«‘ «t

(ieorqe Mortimer & Co. Inc.,
Propri f-tAir*'s

THE DR J. LARIVIERE CO.
212 Milk Stree:, Dépt. B 1.

Boston, Mast.

F r r
Les poils haïssables

partent en le disant

ML RK
“Sirop de Figue» Californi 

est le meilleur laxatif 
de l’enfant

(Culture do Beauté

On petit so débarrasser facilement ! 
la peau do ses poils inutiles à l'aide 
de la méth(nle rapide et inooffensivo 
suivante Mélanger on pât** «'paisse 
do dclatone <*n poudro et do Loau, 
étendre <•«> melange sur la surface vo- 
luo «t au bout ne 2 ou 2 minutes, 
l’enlever on frottant, lav«»r la jwau ot. 
celhs-ci s«* trouvas alors libre do poil 
et «le tache. Une s«»ulo applnation 
suffit, à moiiw que la pousse ne soit 
’rès enracinée Four vous éviter tou­
te déception, achetez le del&tone dan» 

paquet d'origine.

En n'acccpt.i,.i tii<« lo . i.<M> de 
l igues “ Californie'’-—en cheroFiant i 
le nom Californie sur la b«>u’eili»\ I 
' ou» êtes alors sûro «jue votre en­
fant a le meilleur laxatif ou pur­
gatif et le plu.» inoffenaif pour l’os-' 
tomac, le foie et l’intestin du pf'tit. 
Ij«»» enfants en aiment le goût de 
fruit. Instruction» au long wjr cha­
que boutetiie. li faut dire “ Ca- 
lifomie".

,CJL

m,*eii*ei*»«» -v lîo

Hf

Plus de meubles 
abîmés ni de 
parquets rayés 
par les clous

Dans presque toutes les maisons vous 
trouverez des meubles dont la partie infé­
rieure est abîmée par le cuir des semelles 
et vous trouverez aussi des parquets rayés 
par les clous des talons.

A quoi bon ces rayures et ces marques 
de clous?

bes Talons Cat’s 
Paw et les 
Semelles Rinex

en font disparaître la cause, car le caout­
chouc est souple et ne fait pas de marques, 
et les talons ne laissent pas de traces.

Les Talons Cat’s Paw et les semelles 
Rinex ne font pas de bruit quand vous 
marchez et vous ne sentez pa^ la fatigue 
ils font l’effet de coussins et ils absorbent 
les chocs.

Ils sont plus économiques que le cuir 
puisqu’ils durent deux fois plus longtemps 
que fies semelles en cuir, et ils sont imper­
méables.

Pour vous en assurer, faites mettre des 
talons Cat’s Paw et des semelles Rinex à 
une paire de vieux souliers confortables. 
Vous en serez si satisfait que vous en ferez 
mettre à toutes vos chaussures.

OminioM
RUBBER scA/ Mettez des Pneus

m ■------- --  . „
Dominion a votre 
auto — ce sont de 
bons pneus.

A3

LES numéros gagnants de 
notre concours terminé 

samedi et tirés lundi sont les 
suivants.

1er prix
2c -

No 4508 
No 4511 
No 277

Les propriétaires de ces billets vou­
dront bien venir chercher leur prix à nos 
magasins.

O
DIVISION DU DETAIL

0. I IF^B a V B. K .

157-173 RUE ST-JOSEPH

Les magasins Paquet seront fermés a 5 heures p.m. tous les
fours du 1er Juillet au 27 Août

DEUX JOURS DANS UN
N*oubliez pas que nos magasins seront fermés toute la journée jeudi, 

pour la célébration de la Fête St-Jean-Baptiste. Il faudra donc se hâter de 
faire les emplettes des deux jours demain. Venez à bonne heure le matin si 
possible. •

JUPES NOUVELLES POUR DAMES
Styles

dernier U ( 
cri

■G Ai
JUPES en POPELINE 1 o noie pour darmvv « n laujx* miw- 

rmo, noir, avw lungnetLes »‘t bouf*l«« «mr l«s 
«•ôtés. IVix. .

JUPES en POPELINE «i»* *oi«» pour «hfrn«>v «*n rnanno ot 
noir, «‘♦•intur»' élaMtiquo r*. po^h**»
Prix. ... .

JUPES de POPELINE D soie pour darno», on brun. tAu-

iw* «<t noir, porhiv* fanUiLsio aver bouton»
Yix......................

$8.00
rnarinn «»t

$8.50
>run, tAn-

S10.00

li D

JUPES de SOIE «ArrrauU» :«our damr» cou û* 1 A C A 
l«Mir» L.fi ••« s. porhrw av«i l*outnn» porlr lY: *0 l U. D U 

JUPES de SOIE rfty«'e« pour damiN, cnuleur» fon Ç1 O 7C
O 1 — ■ / »)

JUPES en SOIE [>lisw'«r Arrord«V>n pour «iam« 
té blou mari ne, v»*rt rt blanc.
IVix.

JUPES de SOIE taffeta» chiffon pour «lam« -. en noir. <2* 1 C C A 
marin<‘. porh» -«*t boutons. Prix «y 1 D.DU

Jt PES de SOIE Duch« pour «lamos, «m noir bleu rn.v C 1 A AA 
ru.* , laugu««tU)s «*t bout^>n» sur le» «‘«'«té» Prix «y 1 %7.vlU

JUPFiS de SOIE taffetas chiffon pour dames, « ouhnir noir, av»^ «i«n- 
b!c j 11 jm ’ «t briKi«Ti«- «i«- soi*' à la main dan» 1«* bas, ■•«•m- C O i CA 
’ ip>n et pendants avfs-frange d«‘soi*- Prix ■Ot/

JUPES
j up

JUPES
sur

J U P ES 
sée

de SOIE fafT**tAR chiff*>n p*»ur «iam**». bas de la 
e brodé à la main, en n«*ir Prix
de SOIE tafTotas noir pour damtw. fris<»n plisse 
le côté. Prix.
de SOIE Duchesse j»our «lamas, double jupe plis- 
arçonléou, «'n noir ot taupe Prix.................

, «*n carrean-

$1450 
$20 00 
$22.00 
$2650

Au ■ premier

POUR MESSIEURS Blouses Elégantes
Ne pas oublier que nous avons un grand assorti 

ment de robes de bain en tissu épon 
ge, à l’ancien prix de ........................

BLOUSES de CREPE de CHINE.
pfib-s assorti**.», petit» pli.» sur les 
côté.» Prix..............................

$5.50
COMPLETS deux morceaux, en Palm 

pour le temps des chaleurs.
Spécial

Beach.

$22.00

<*oul«*urs

$7.50
BLOUSES de CREPE de CHINE blan«- pour 

dames, couleurs pâle» ansorties, genre tail- 
hnir, f«'rmé«'s haut avec petit# rem- c» o r A 
plis sur le devant. Prix. «y O. O U

BLOUSES de CREPE GEORGETTE, man­
ches courtes, devant et b a» «leu manche» j»»*r- 
lés. couleurs jvfües aasorties. $10.75

GILETS et salopettes pour peintres ou maçons, 
en bon coton blanc croisé. /n -a r» r 
Prix $1.75, pour . 5) 1 .OD

BLOUSES de CREPE GEORGETTE, man­
ches courtes, fil tiré, devant brodé et ]>erlé. 
couleur» assorties, en pâle.
Prix . . .......................

morceau
$12.00

Au premier

CiT'
Ji \ h

Chandails pour Daines et Jeunes Filles

$8.50

"PULL OVER" pour dam* • «-t j*'une» filles, en lame 
trà-ot fantaisie, cordon avf*e glands la taille et

S8 00
"PIT L OVER’

tricot fantaisie. mun« hes largo» du bas 
couleurs assorties. Prix

’POOL OVER" pour <lann>s «u jeune» fi 11 «as, godé»
d* o *7 r

leurs assortit - Prix. q)ô. i D
"POOL OVER" en laine tricot fantaisi.' pour «lame» 

et jeun«v> filles, collet matelot, l;wés en avant,
avec glands, couleurs assorties. $7.50

CHANDAILS «n laine pour dames, collet rh:ii« •■n 
r < vs« - j>, il* *, v i « * ux -r* *s* • turqii*«i Cil AA

«PI 1. U U

KJ
\i i

A

j

CHANDAILS en lame pour dame», tricot fantai-

C 1 A A Alies Prix JIU.UU

C HA N D A ! LS .
tricot fan’Aisi* . ««Mih urs a.»»<»rf;* > ^ | ^ 00

CHANDAILS en lain • fricot fantaisie j»*ur dam**'
C 1 9 AAton.».''«mh'urs assorties Prix »yl*J.UU

CHANDAILS «m lame tricot fantaisie pour dam*'-, 
reverset ««'intur*'. *'n vieux-r«is«*. amenean b«'atit>. 
vert, c«vp»*nliagu« . mauve. rose-pAJ«
Prix $13.50

■H “%

CHANDAILS en lain*' pour dames, 
lot et ceinture, couleurs assorties. 
Prix.............................................................

collet mat4»-

$11.50
T ! 1 r i îW / LL

CHANDAILS en laine nw*1 rf\»T.s pour T.-im**- 
couleurs les jilus nouvelles, \««ston **n jer*« y ou 
«•n laine blanch« av»T l>outon C* 1 T A A 
d'écaill* Prix $14 00 « t. O I D.UU

Au premier

Gants pour la
St-Jean-Baptiste

GANTS de coton pour 
enfant», en blanc, noir 
gris, pointures
T à b Prix. 39c

GANTS «le cotons pour 
dames, en blanc, gris, 
noir, toutes les p«*in- 
t lires. f\ £
Prix Z JC

GANTS «le soie, doigt» 
d«>uble». boutons pr«'s- 
sioii, en blanc, gris, 
noir. jM)ngiH‘. taujM 
toutes les pointure

. f11 ,mT* - — paire

GANTS tout soie pour dames, doigts doubh'S et j>«»ign« t (i» o TA 
de fantaisi*'en blanc, noir, gr;- taup« Prix «yZl.DU

GANTS «1«« soie pour «lames, doigt» doubles. 2 l>outons j*r* sion 
en blanc, noir, bleu marine, gris, |M>intums ô 1-2 et b 
seuloinent. Valeurs de $1 00 à $ l .*»0 pour.

GANTS d«* foie pour enfanta, en blanc, gris ot noir, 
pointures 1 à fi. Prix... . ..................

GANTS de « lu'vreau français, 2 bouton» pression, en COCA 
noir. gris. brun. Impaire

GANTS suède français, en noir, beige. gria-pMe, beige. tout«'> 
les pointures CQCA CO or
Impair* tyD.DU et OD./D

GANTS «1« ’ evreaux. long» d«' 12 * Ifiboutom n/~| la
«•n noir, blanc. Prix $.1 00 « L «y D.UU finir*

R rx-dc-cha u»»c«

UNE AUBAINE
Bottines blanches pour danns $1.99

Nous avons été assez heureux pour nous 
procurer un petit lot de belles bottines blanches 
à un prix ridicule et nous vous en donnons le 
bénéfice.

BOTTINES en beau canevas blanc, talons Louis XV, 
recouverts. Pointures 2 kl. bouts fuyants ou 
movens.

$1.25

79c 
$1 00

Valeur de
$4.00

Tant qu’il en 
aura, la paire

Jp ■

Rcx-de-chinj»»ée

6900
Tél.

6900
CL a S^ü fl 'ff’KDC.
157-173 RUE ST-JOSEPHDIVISION DU DETAIL
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LE SOLEIL, QUEBEC, MARDI 22 JUIN 1920

SÉANCE DE LA 
COMMISSION 

SCOLAIRE
M. J.-B Moriswtte e»t 

réélu président On dis­
cute des questions très 
intéressantes

A JfiCQUtS-CARTIER
A i'égli*« J«c<4U*a-Carti«r

» *»n*- «♦main** 'omn:» 't'hahiiu*!* 
•1* ir.t > ~ I/ft • 'iront dirt s à *> ? 
i i >> lu urtM üu matifk. ,

Mi;r Cloutier

Oti utt«*nd Mtrr Cloutw-r m>ir 
ou 'l'iiiîun.

à 0 h. .'JO, le*» bonirn*** 
j'-iim-s d«* l;i {iarwi.>,■ r^u-

mr/fit {»r< • «j« 1 pour *ilrr Ma-
iu* r Mi;r ('loutirr »•.a/i! »i« pr‘*ndr** 

«lariH l«** ra.ru.'n il»* 1» intw^iuon
A tir»' i » mil *** «i», !» ( omrn '•toil 

»i»- I ■ jm '«-n .* i r Diatribution de» pri*
M»ir, M 1 H \Joiv * Mi- .i i'm uriiv 
nim*;mi-ut ri*élu pr^aictent, *ur une | 
motion »t»’ \f (’yr K troum- *»*»•«miiw-! 
par M U.» curé Lsguoux

i .
h jiftri li, pr<-sj«l«*nt( f-or»! ’<• m^'e- 
.Sarn<‘-n. H* v M Jjiu-ri* . Hé’. M 

ux, li ); I* <'o*ti*llo I >r (’otC 
M Cvr Kiroiuu- i*t li* lu-uUmauit-J 
t'olom’f O'Moani

!/■ rapport «iu « ornil*- fxmr j
la i-oLMtrui tion <li* I Sf Fniny'is- |
d Ai i-i fut lu et «»n **nla i 
(«ouirniHbionii prnir la «.-onwtruet-ion d»' 
l’éiliflrt-, suivant 1, r plana ‘ t ili-vi* j 
tif^par. s j,;,r M Kinil« 'I ttn^ua \
! ar«'hi ♦«•t»- In f’omniJ>,>»ori

Apr* » avoir * hol«i los prix |
pour lu '•onntni',ti»»n <J*’- ililT'-n-nt«o ‘ 
parti os f|»» la li.iirv- on trouva quo 1* 
♦:oût «Tim lt4lo «i^ropri *• ;t»rait «1« 
SIWM.'l*'! OS. et f-oinmo •••■la f if jui:* 
trop (liflpftmlPMix, on di'^nfa «f** d* 
mander do noiiV'siux plan- I.*- ment ! 
l»r«*x qui •'tai‘'ni pr»'ii*ntj* liront rnmar- , 
quor qu«<, oommn il n . avau qui- d*Mi\ , 
ouut« élAvn- dan* la par.n*-o, 1 o* o!i . 
propoVe coûtoralt dan % l'onHornhlt* J 
trop i*hor

\ |>r- * qu* iquo di ''ii, li f .r r- 
f»olil quo !».o boni jv '»rd*'x aux riuiltr*-- 
dnriH |..« difT^roijVo < •'< - do la ■•«mi j
tm-.sion vomi ont /oci.rdi* an'-i anx | 
prof*- -oumquionf i-’*- < rurai,* “ J*ar b*- 

ko< m r- onsouoiüiitis 'i.iu> l»* diffé­
rent * quart o rs d** la x ilio

K n téinoiiînant va r<'HUiruvi^sanoi' ■ 
pour a r**é|i-4 !inn M M a i- * 11< di*n~ i 
na un api-rçu do la viluation ^•ohiin*. 
qui n o-' pu- -an mt< r- t pour !■ - ''Oti- 1 
tribuabl*’

Il h «xprima à peu pris en '•* ' ler-i
mos

J’ftppri-i-.o liiiuti'mi'iit ! lionn» ur qui i 
voue v< noA do rno faire « n m’éb-ant | 
do nomoioi prtbudont d« la t’ommin-1 
«ion S'-olairo

Je dois vou* (lire ba n fran'diomont ' 
quo jo. pouvant mo rotin r. iU- fnô;iM ; 
qu’il oimv,-rutit do I,- fair»-, ipron avoir! 
tK-rujM- oon-H-n-! .ousoiiu nt la pn - ; 
<i«moo durant lo- lOaun'. ju«'j'ai été 
inonihn* do la t’ono u -.o.

Néanmoitiv. on «-«.nvid’ I** dor ;
nior rapjMirt qm* j avai-s rii.»nnoiir d» j 
pn-M nti-r on i1H M i, < t quo jo tu ajr- 
avoir \ i-iti- lo- • Vnlo- U» la vdlo. j’ai j 
ont quo je pourraiv • a;,or d*- ion-J 
tinuor la mémo av Ktnuro quo j« | 
pourrai- donnor a m* • olbVu1 dan- - 
l’adniii i-tration d* - (1|. tl’iim j
grando vill** oornrno tjio b*-, oi dan.- 
laqu«dlo tr»v pou «lo oituvor •\»oj.t. 
mos o«illof,'uoH. rôulisont tout lo sur j 
croit do travail quo domando iito 1 
tollo ori;anivanoti.

Hû-r voir. « ou Itou la distribution 
do- prix aux élévcs dos Kréro».

K ion n avait été épartpié ausvi 2a 
f.'i. d*' tin d année fut-*-ll»* l»e!!e et 
a’ t rav an 'e

,e co ne/. rt Tliaviu

M Morii

ilXlr- 1 Ut*'.

A SAIN I-SAUVEUR
Conv entum

Im K’ I’ S\ l\ ain 11 M I 
pour Kiniouvl,i on d n - >-t» r;
veut um

• t p

L» Semaine S< u i n I *•

1^' N 1‘ l'raît. t >M l ovi parti po 
Montro. I. «.n i! «is.vistrra t\ la Semai i 
Sooi 1

Pèlerinage

1^' pr-odiam jM’i.rma^o de la p 
roi-se à St*.- \nuo île Beaupré, -o 
ooliu i!. la t oiurrt'Kat ion d*,s hoi 
mos qui aura lieu 1*. premier < 
mnn-1 o do juillet. I^v fanfare l«u 
I illot to fora partie de eo j*i 1* rin.’»r*

Le tronc «lu Sacré Coeur

Ijos ru'ottos du trono du Sa. r 
( 'iMHtr, i.i semaine dernier» i» r:.:.!"’’ 
la -online dr * I J 1 1 J

Pour le» ( Kaftseur»

l^i dernier* oolWrte faite- ,t *1 
miellé pour le> (’liuvsours do S.-J 
berrv i rapports la -omute
SITti sj

Distribution «le» pri*

Idistrilustion de* prix iu\ . t 
vos dos l’r* nv* a «ionné Ite-u. e 
marmh. ,i une jolie -O.tnoe qui t' 
présidé* par lo K. |‘. Ha,.: h
viett « un

In riuwjniliqne proiframnie 
été prepare * il fut « \. :
çott reuiarouablo Les assolai.: 
IxArtieulti n mont j»«> ité la i . - ,]•
r«‘t b- F. •* soi Mo >tr

Joli pèlermave

Plu* de MH» por*,.nn«-> ont j i 
par! ut pélerina*!" d< - Cnfant- . 
Mari'- a St*- Ann.- «lo Ib-aupiv 

Le K I* ('hovner. O NI ! . a 
oompognait I»- p* b rin-

DANSEURS ARRETES

\js eojucorts préliminaire* qui ont 
été.d«»nrié. <. , jour- d« rni« r- au Pan* 
d*- l’Kxj>r*Hiti<*n par Tliavuu. «-u ftui- 
luro et son rpmtuor «I* «diafitouns 
ont. été touln un*- révélai ion j*«>ur le

j publie.
f*êtte révélation a été d'autant ‘ 

j plu* agréable que la température , 
I»WfaJI ni.airnitiquement a ro début;

‘ «rune semaine de ^al» au Pare do1 
j I TlxWislUoil.
j C ent à (Juéhi- (jue Thav iu et .-«a ; 
fanfare, de mome que »*•* chanteurs,

I
eonimeneent sa sai.son mu* tea le et 
qu’il* tenninerorit en oct#»bre |>ro- 
clvain, apr - a'éfre fait entendre dan* 
un grand nombre <}*> v dit - 1**m f,lu qu'il., 
un [sortantes du «-on tiaent arm-ru am.

L'eté«*ijUon d** la fan fart» Thavtu 
i*st ri'un»- parfaite préeision et «-««tt*-j 
*• a**«uHuit rev* autant <1 arU»'* - 
qu’il y a de m«mbr»** dans la fanfa- 
r»*. et e« eharme intish-al «a* trouve1 
a.i*-üi ué j>ar la iNiaaüUK'r* «les tuai ru
moot - et par • •. -Uperb*- IM,-. ■ ’i 
fi <!;«!«- h-- <oni-»-r' • * - •
qu’un quatuor de idtttnteur*

fx! fameux quatuor, formé de j 
Mlle Lillian i ummings, tomme s<»-j 
prano. Mlle Kdna Imiormur, eomirn j 
«••Hitraho. <le M h' 1 hant* r*-.iii l 

| «wtmrmi téntir. et tie M. liarry (’aie 
1 tore, eomrne baryton, a littéralement 
♦-rudi.-u •- I Jioun uX auditoire <1 hier j 
dans l’est m* le du Pare de l'Kxjs»- 

; sillon Ce fut tout un régal que o.-t j 
enm-rnlile musieal, et l< publie a 

I manifesté hautona-nt et oltaletfreu- 
! s*-rm-nt toute sa vive «*t <’nthouHiaste 
1 apprr emtio».

l^-s roms-rts Thavtu et se- ehan- 
teurs d'opéra seront oertainenutit 
un de* événementH les j»Ius remar­
quables d*1 1 aniu-e a Québe* di- 
recteiir de la f^nfar»* ont évûloinau'üt 
un homme «le l'artr, qui eonfirme ftar 
*a dins,*lion et son aotiou h-s hon­
neurs qu'il a re«pio à San Fran* is'-o, 
lors «le l Exj^osition Ciüversidle en 
Ht Ci. et U» artistes du quatuor ont 
évidemment «les étoiles «J opéra, pu) - 

ont réussi si promptement ;t 
• harmer. hier, l’auditoire qui les a si 
fréqtiommant appiau«lis. C’est i. rai­
ment une aubaine pour l«-s Québ<-«-ois 
qu un semblable régal, et tout a la 
gloire* de la Commission «ie FKxfxe- 
sifion qui eontribu#» ainsi à d«-\e- 
lopf»r i«* niv«*au mu-i.-al parmi notr«« 
population et à faim apprécier «•«• 
qui au point de vue. artistiquf*. «>L 
vrai me 11 tdélu-ieux.

I>- publie «le (Juébee doit «inné, 
à *-4*n* «» < ;ision, son em-otrragencent 
1*- plu* entier. par»*e qu'il est aasuré- 
ment tr«*s fa^ il** l-e« prix populaim* 
iju*. For» a fixés pour ee spei*ta*!l« 
méntrnt bu n que 1«** foules aerou- 
r.-nt jwujr jouir d'une aubaine quasi 
royale

TREMBLEMENT 
DE TERRE A 

LOS ANGELES
L«*a Angeles. Californie, 22 Pres­

se ('anikdienn* l«» v ille a été se- ■ 
par un trembb-rnent d*- terre 

a f» h. -17. hier soir. Plusieurs édifices j 
,,-t «t.. légèrement endommagés Fn

hoinim* a été blecsé par une pierre 
qui *Vst détachée d’un édifice, hu| 
la »>e rue

lumière et le 
ont été interrompu* 
milles au MUii-OUest 
Le choc s'est fait 
liea<*h, San Pedro. Santa Monica et 
Redondo H« turh. Plusieur* tissu r s 
uni été opérés dart>, les murs d«* la 
prison do cotto ville.

-•‘rvire de ga/. 
à Inglewood, 10, 
de {jus Angel* s. 
wntir à Long !

A la rin do novembre U- ( 'anad.a 
po-séslait une marine marchande d«- 
^.fvU navin-#. ayant un tonnage de 
1,472,11)6 tonnes.

Ou/ / U Constipation se guérit facilement 
avec iEau Purgative

Cest Le laxatif de famille par excellence, car U agit gen­
timent sans causer ni nausées, ni crampes, ni coliques, 

üoeurre dû» eaux pubgatives higa, a*. ne*»*,
H 1. f*TU» à ma/quef pour pu, tor 1 utLiraj -o aur demande

Les enfants pleurent pour (e

SEULES LES TABLETTES MARQUEES 
“BAYER” SONT DE L’ASPIRINE

Pas d’Aspirine du îout sans la ‘‘Crnî* R-ver”

de Fletcher
Le Cie.toria de Hef« her e*t un remède uniquement prépara pour 1*** 

bébés et les enfants. l ue nourrirure spéciale esf donnée . ui enfant*. 11 
Importe «la va nt age de R-tir donner dea remèdes prejmrcs ®pet ialement jM»«ir 
eoi l«*iem«des pour adulte* ne conviennent pas aux enfants. C’est 
pr. . i-< m* t le besoin d'un remède pour le* maladies ordinainrade* enfants 
• i des Ix-lu a (|ui fut cause de la découverte du Castoria, après de nom­
breuse* annéès de recherche*, et au« une des propriétés qui lui sont 
attribuées n'a pas été prouvée réelle au cours des 30 années que ce 
remède est en vente.

Ce qu’est le CASTORIA
I e Canton.» est une substituflon sans danger pour l’huile de ricin, le 

parégorique, les ‘•goutte*’'«f 1 es ai rop* calmants. Il necontienf ni opium, 
ri morphine, ni au« un autre narcotique. Depuis plu* de .Ml ans, cette 
préparation est en usage pour le traitement de la constipation, la flatuo- 
Rite. I i colique et la diarrhée. Il soulage la fièvre qui résulte des troubles 
de l'estomac par,e qu’il regularise h s fonctions de cet organe, assurant
ainsi un sommeil sain et naturel.

Le Remede par Excellence des Enfants L’Ami des Mères. 
En Usage Depuis plus de 30 Ans.

Porte la Signature de

* ru»m lu>'T 
«1** l'Asnirlu*» gé 

Il IM Kl l\«- Ja H' 
1 .Vautrin*- j n nt- 

ii* pj

»( t * iftpreinif 'fi»t. 
iin.v II i<l*-ntin*- d*». 
I>- Aspirin.- v Arii.t- 
tv par l.-s m^bM-it.)! 

tf arm et. «jui *«•

•ntienf i s ins'rwct ionii voulurs «ians î*-» 
- - triitl ,i,- m.tl *|» tt«-n’»

. iI «T li- n^v r.iljri.- lumb igo. rhumu- 
-it. mal aux joiutima «•«. «lou-

•urtl'hi.i au ('.'tna<la 
’•<; tuu. us un paquet pas hri».'- 
1 1 , 1 ' - ' - i!,: > *-r

I !.*•« I-, T'r-blanr «l«* 12 tiptelte*
' ' . «t«te quelques .sous 11 i
* Kr* ss* -f*

11 n y a qu une »«ule Asp rme la Bayer vo u . deve^ d ire “ B ayer '
'*»>*' ; ‘‘«e b« maniue -b* fabrt st-.- •m « .m.nl.i <1*. la Ilayi-r Manu-!

fa' tui*- of Mojioa* *.ru^M-i.l« h ..r «*f Sali<-> lira* 1 ; i. , s- bi*-n «•«»niiu «ui«- l** mh>! Asi-irin»
\« ut «lie- r aiiufat tur» Bayer, eepearlani p«»u- meurt- i. public *-n *rar«l«- «-onirt- tout* 
n"!'m m -. ! . 1 u’ct 11 s «le la Momiiacr.ü 4(,.-r y urunt .* l’avwiur l’euiprt 
lüitrqu»- éf^iwri.b- <i«- fbbrique, la “Croix Ha>- *uipr« iutc* «li- » .

7

ém
■?> i\ o

■v-V*

THi: < • NTAUH COMPANY. N W YORK < IT Y

«S-t il- -, « | : : i «n l'Mt.'i «'‘lit Ut , j. 1 :
nmèmi: *' « t r»'in «»nti ;.u-nt •
tout* * h-a e**n«li! ion- n*-*-* an 1 y r 
ht eon'*,‘i'Vati«*n «U- la *nnt«« ji i' b'i 
etllluiit 1( , tb-ax H«-;ul**!ilt« - *!>' Si 
M»d - *t janir 1 améliorât» m <’ -nqurl 
l*'* ««n «b'tlelu«»r, f! (KM)

M M«»ri -a-t t,. , tmtiit, d«mnu !. 
st ut i-’ique- Mii'ant*' <‘oni‘« rn«rit la j 
«•oimiii- ion -> i .lair«- «b- la viL, » 1.
1 bIS. cotni*r:‘t«A« itn tit .»\« < . • ,•
«lo !,»„M

Kill, i I 'Si'
Pari*»iu fraïu.- I ! 0-4. 
Par I la r.M .nu oo : 

« ’oui v • /«m Il r

Grosses vaîeurs-Petils prix
Voici quelques-unes de* merveilleuse» valeur» que 

nous offrons cette semaine ; un coup d’tril Hiifhra pour 
vous convaincre «le la < * K A N D K Kt ONO.MIL que vous 
pourrez réaliser en venant acheter sans tiir«ler vos chaus­
sures p«*ur le* vacances. Il y a 50' à gagner.

TANT QU’IL Y EN AURA

'S.T

r

Assurez vos meubles en 
insistant qu'ils soient 
recouverts en FabriRoid

VOS meubles auront meilleure façon, ils auront l’air d'être recouverts 
avec du cuir de la meilleure qualité et vous aurez l’assurance qu’ils 
dureront plus longtemps sans se détériorer ni se tacher. La durée 
du cuir est incertaine; le cuir se pourrit et se déchire; le cuir absorbe 

l’humidité.
Rien de tout cela avec le Fabrikoid Craftsman. C’est tout ce qu’il y 

a de mieux pour recouvrir les meubles et les plus grands fabricants de 
meubles l’ont adopté dans tous leurs départements.

Quand vous achetez de nouveaux meubles, ou quand vous faites 
recouvrir ceux qui sont usés, demandez du Fabrikoid. Vos meubles auront 
meilleur air que s’ils étaient recouverts du meilleur cuir, ils dureront plus 
longtemps et coûteront moins cher que le cuir fendu le meilleur marché.

C’est une économie qui en vaut la peine quand les meubles coûtent 
si cher. Vous serez assuré de la bonne apparence et de la longue durée de 
vos meubles neufs, et cela au meilleur marché. En faisant recouvrir vos 
anciens meubles en Fabrikoid, vous augmentez la valeur d’un mobilier 
qui a déjà doublé de prix dans les dix dernières années.

Demandez à votre marchand de vous montrer des meubles recouverts 
en Fabrikoid. Insistez. Il n’y a qu’un seul Fabrikoid.

Notre livre “Le Fabrikoid à la Maison” est envoyé gratuitement sur 
demande. j

Canadian Fabrikoid Limited
Siège Social, Montréal

Halifax Toronto Sudbury 
Winnipeg Vancouver

Lcscoussinsetlcacopotes
de pré&que tons les auto­
mobiles du Canada sont 

en Fabrikoid.

Pour dame* F •-Arpii -« 
Fl«’«-i F>>>’. t; t u s d*- fin r/vm*- 
va* blau«\ -i>tm*ll«s «‘aout- 
rh«)W «q talons neouvorts.

Pour dame». O.xfonH « 
tin (‘iinovaH blamn s* ui'lh 
cuir ou «•aoutehoue tulor 
haut.* un ha»

V ,

Valeur réguln r«- $U

$2.4S
4

f’omm.’tndi-s par post*- r* rn-
ph.»

Pour damc».
hanD - en cnncvas hlano «-x- 
fra fin. s* in«'ll«*,s < uir. talons 
haut» «»u ha Vahnir régu- 
li« r«v si p«»ur

__ _ $2.95

r

nmandrx \ ar pont*' rc n*

eee’*’ CoO1

Pour les affaires comme 
pour le golf

V
OVS j>ouvoz avoir «n ville, tou* 1ms jour», lo 

confort qu«- vous ave/, au golf, il suffit «lo 
porter vos Fleet Foot.

I/hommc d'affaires « t la demoiii llo hureau qui 
veulent réunir lo confort, l'élégance, l'apparfuieo 
agri-ahlo .-t l’économie, porteront des Fio«it Foot 
tout l'été.
H on existe pour messieurs, pour dames «<t pour 
enfants 11 ««n «'xi>te iH»ur touu * h-s occasion* ««t 
P ,ur t.mt«-s h-s cir<M>u-*anc**s ()oiir tous les s}>ort.* 
ot tous 1< ' amusem«mt* pour tous les jours et |>our 
les jours de fêle.

T~yu'r~rZzszsA' '

CAKÂDIAH
IBRIKOJ

L** chaiiKsure» Fleet 
Foot «ont de» produit* 
du Dominion Rubber 

System.
Cn trouve le* Fleet Foot 
dan» le» meilleur» maga­

sin» de chaunMure».

•mnmn«l«vs par |*>stu rem '.T'e’.n.Tguïm'.

Pour dames. Ifiiitin» 
Fl,-»-! Foot «n canevas I 1 m 
sein» Iles et tohins caou eh >

tir réffulièn pot.r

$2.45
les fillet 

iMiintui

$2.25
Pour l« s fille!te qui 1 r n 

is «-ut, jsiintiin'' 11 a 2,

La transpiration, la fatigue et le* autre* maux «le pied» rendent 
la \ie malheureuse. Baignez-vous les pied* «u "Miller’* Foot Re­
lief" pour être heureux.

F.n vente à toute* le» pharmacie».

l'an*. 22 La pol:,*,' a fait hier 
nmd " «h-s* • ntt «la'.'- «Unix salles
*1,- lia" • tr*^ fr«'«j i'p !«•*"« *>itu«*,s
17 * t 27» ru*' (’aumartm

('« - « tahliss* n.»-nt > « tae nt n-put«V !
pouT i« :,r a«lr«--« à «•ludcr le- règl«- 
ti:«-nts «le fermetun Axant !«' pro-1 
mier juin • • cr «> , la hnr.ct ,rx- al 
10 lu ur«*» «'tai1 «'Mijraton» ds «1*»- 
tntiiritiiiit «»uv«r!s !>i*n plus tard 

A l’ Limits . I .-ir* a m ;
est tix«- i*<»nî’iu litii!’1 <*n danMUt 
JUaq ) i i !.*xir i *' fai* « !aJ' < onnu . | 
a
N*it-4»ll«» l««i sahxns

L'arriv**» «h* la police après 1 h !
a ni a «xsni«*♦' une panique parmi h** 
centaines de danseur* et danwuiax».

TOUT LE MONDE EMPLOIE fâi
Miller’S

r.

('ommandi's j ar poste rem-

iCHAÜFFAISO

A'

I ne pastille dissoute dan* un demi-gaNon d eau chaude pour 1 
un bain de pieds vous guérira de la transpiration, tie* blessures! 
et de* échavidaison» de* pied*.

Easayes-le tout de suite
Le* mart hand* doixent *'adr#»»er à

W. BRUNET & CIE Ltée, 139 rue St-Joseph

1Souvelle . lumière 
pour soirées de 

vacances

PENSEZ-Y! Dans la tente, le camp ou le cottage, une 
vraie lumière électrique. On ne marche plus à tâtons à 
la noirceur pour chercher des allumettes en cas de be­

soin il suffit de pousser le petit bouton à côté de la cou­
chette, et vous avez tout de u c la lumière qu il vous faut.

Commode, portative et absolument inoffensive la nou­
velle Batterie 'Hot Shot ’ Columbia pour l’éclairage en 
vacances communique un charme nouveau aux deux se­
maines le; plus heureuses de l’année

Pour l allumage et l’éclairage dans votre auto-canot, dites 
au marchand qu il vous faut la Batterie Sèche 336 Colum­
bia 'Multiple' Impermeable (4 fois la durée de la batterie 
ordinaire).

De fabrication canadienne pou- !e commerce canadien
CANADIAN NATIONAL CARBON CO

Ltmitol
Toronto, Canada

.1 riints dufanu uj VlïSÏAb: Daylo «7 d, s Piles

au luutjiiftnr à lourjur durée qui font à tous h < projecteurs.

J

Batteries seches Hot Shot 
et

Multiple- Columbia

\ ,

i >

1 E

é »

i/

»

^ i

Borru s-agrajt à ressort Fahnestock sur la Columbia Xo fi sans autres frais

i
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Pl'JS ÜE16 UNS
Plus de douleur depuis qu il 

prend des “Fruit-a-tives”
10.; rue (’hureh. Motur.

• Jo fiouffraiii b^’aucoup du r», ■ -
imme depuis plue de /'< an- ,1 a 
consulte <!<*.« spécialistes pn.^ - . 
inédeednes; emplojé d«- I.’ 
niais rien no m’avait fait d«- ' n 

“C’eet alors que je com men 
à prendre des "Pnin a-’
au ooul de L5
moins forte* et le rhumatisni» Iwau- 
coop moins \ioleuit. Gradue'Ile ment 
les ‘Fruitu-ùt et' ont trurmphé <ie 
mon rhvma/i*v''f. il a d<* ■•«•la e-imj 
ans et aujourd’hui je ne* m’aper­
çois plus elo rien «)•• re*«x»rnnianele* 
cordial**ni» nt ce* r»*mè«le* h toute - 
les victime1» du rhumatisme,”

l'.-II. McHl’GH 
.'»()s. la boite», 6 pour $2.00, hK>lt* 

d **ssai, 2ôs. (’h#*/, tous le- marchands 
ou franco par la poste do cher. Pruit- 
a-tive<* (limitée^, Ottawa.

UN BILLET
DE FAVEUR

niait awe i;rand tra­
ct dépass.ut la »tation

I>* tram r&> 
eus vins Paris

j<rptampe s. Les inontieuh > s'ae*e*en- 
liiai**n- Ie»ü|e>njj de la voit*, et 1* > ro­
che r- de ('hainarande cornuu-iivuient 
à s«- montrer, lt>rsqu© de»ux té te*.s pa­
rurent h. le peirtie'*re». e*xaminant les 
. rl r . t la üsie're de» la fon t.

< ”e-t e ^al. il fait chaud, dit le* 
veiyityp• :r de- droite* ; j»1 comrn<*nce* 
à -eritir la bu que-tte*. e*t je* voudraii 
hi< u «‘-tre- arrive*

Kt rrieii donc ' re»{K>nelit un nez 
j reiti^e qui s’affalait au e*oin d'on fae*e*. 

Huit he-ure-s de route*, c'e*st trop long. 
1 le tireuse» ment, nous allons nous dé-

un e-onipacTiein ele* la nuit, sans 
doute- |>emr utiliser se»» tajents, 
cueillit «lélie*atomont le* jiort<*-inon- 
naie d'Aebineau, si bien qui* lejr*- 
uu«.* M. h- ( eirnin issu ire* re»IA**ha le*s 

^ Pr '• aux fa je uv*

les infortuneY avau-ut juste de émoi 
pay* r leur héte e t re»tourne»r à Neu- 
vy-Pailloux.

I/e jpmvermune-nt suisse entrevoit 
la |H».-sibilité de relu-r le lac ele Genè­
ve au Uhône* e*t: par un canal à la 
mer de Marseille*.

A leur 
soupir elo 
racontent 
bille»? s de fav 
de* la te’te*. mai 
! ’ Ambigu-< ’omiepi

retenir, ils poussèrent un 
sou lair«-ment. Aussi ils 

turnout qu'à Paris l**s 
oûtent le»s veux 
qu’en r*-\a’iehe, 
*st. le premier

théâtre* du mon<

DANS LA MEME

(: dommage'r à Paris ! 
Paris ! me s rêves

t.r**
répliqua l’au-j

CONDITION
Y

LF DIVORCE
A LA VAPEUR

—Portland, Me., 22.—1>* juge 
Sanbom, siégeant en cour supérieure, 
a t>rotionoé en une se»ule» journée quin­
ze sentence*» de* divonu* à la de*-

gués de la vie* à deux. !^*s divordés 
se* propewamt de convoler de nou­
veau. quittes à redemander le divor­
ce s’il'! éprouvent après les mémos 

ésappointomonts.

L’habitude du tabac 
est dangereuse

dit le* doctrur Omnor, autrrfot* d** I L 
pttal John Hopkins n»*s tnHIie-rs d honi- 
ine** smiiTrant «Jo maladut* r-iî-v!*“ *» ’•» < >;! 
Aujourd’hui e>n sant> «i <■* n - tait
elt* la niorfHN drogue* Ninut r** I .m* n 
e***«« r 1 habitude* n^s maintenant a»a; r 
eiu’il ne* «»i*t tmp tjvrd < • *-t un pn*< nJ/ 
MlniT'Je* eu- d* - d^lwirrn.**- . ib • . 1
du table* WUS Tint* forme lUe-leoii |.- Il 
s agit tout b 'rfnemcm d’aller ehen*! * r 
qucdquM tablette» de Nlcejte 
b»'nn«* j>harma< i. d « n j r> t - 
Inatrurtioas e*t voyez Jhabitud» i«*r!., 
Cirijir* n- prend J»a** de* ti*mp- * d *i'.ir;i 
trr Levi plarmarj.-na r»*mbnurNe*iit I .»•.-• ■ 
»*n cas
la grand* • * inter» —.-r p ai
t«-ur f'onnor d**** *|U**H« i-arattr» dan*- *
3mimai P.Ile ivarl»* du danger de* r- mpe 
sonnerwnt jwr la ntrotine r-t roniu»* r * 
* »*n » X«Mn|*OT I» in IA fWMVez les t..t>< 
t<s Nlon*<U vous «■*r>'». Kirrprv des n'**"!! 
ta ta

“ IVion Dos 
est si Mal”

DES douleurs au bas du dos, 
le lumbago le rhumatisme, 

les douleurs dans les membres, 
tout dénote une défectuosité aux 
reins.

Leu poison» accumulés dans h» sariL' 
causent les douleurs et lo= maux.

Les reins, 1« foi*» ©t les intestins 
doivent être soumis à l’action d’un 
traitemont tel que les Pilules du Dr 
Ohaso pour lo Foio et les H<>ins.

Il n’y a pas d© raison do retarder 
quand les reins ne vont pas. **ar les 
développem«*nts, influent sur les Ar­
tères et le résultat normal est le mal 
de Bright.
T ne Pilule, un»* do*e. 2-'> cenia la boite 
rhe* tous 1**« mart-hand** ou K.imanson Mu!*- 
•V Co . l.bl Toronto J

TESTAMENT RUINEUX

A Londres est mort un riche <-éli 
bataire. Par testain**!;^. il laissa -a 
fortune aux huit femmes qui sa<*<** s- 
sivement avaient dédim' ses offre> 
matrimoniales , il ajouta celt, ob­
servation au testament Lu r<*- 
pousssant mes offr**- d** mariage. « 
«lames m-ont permis <1* mener uni 
existence tranquille, exempt** des tra­
ça; du ménag* .le leur devais un re­
nt reiement, je 1* leur donne”.

L’ACIDITE
de l’estomac cause 
souvent l’insomnie. Si 
vous souffrez d’acidité 
de l’estomac, faites dis­
soudre deux ou trois

Ki'MaiDS
• ur la langue avant le 
coucher et jouissez d’un 
sommeil réconfortant. La 
ptweté et le bon effet de 
Ki-moids sont garantis par

SCOTT A BOWNF
de rtimelw»» S«»t>.

l*-2

Kt ils se turent.
I^*s auteurs il** »*t* dialogue étaient

• le buraliste Aubineau « f le r«*eeveur 
I des «*,mtributions Poulard, de Neuv \ - 
! l'ailloux. Konctionain s zélés et mé- 
! thodiques, ils s’étaient d«*<*idé.s à sor­
tir île leur trou jHiur répondre à l’in­
vitation d’un cousin journaliste à

j Paris, qui s’était fait héberger jien- 
j dant un mois sans bourse délier et 
qui. en pariant, avait laissé comme 
appoint à son invitation verbale, uni 
billet de faveur [>oiir !’Ambigu-(’omi- 

! que, théâtre universellement connu et 
I apprécié

Ive train entrait en gare, et peu 
après un tiaere gémissait sur ses res­
sorts «t traîné j*ar une rossinantt 
dont le cou saluait les pavés à cha­
que tour d** roues, l**s conduisaient à 

i l’hôtel du “Pélican Bleu”, rue Mon 
torluergueil.

Après un bout de toilette, il fui 
j convenu qu’on irait de suite relan­
cer le cousin à son journal, rue du 
( Toi.•'.-ant. A l’adresse indiquée, uti ; 
eoncierg»» goguenard voulut bien le- 
informer de la disparition du jour- 

! nal "le ( 'harribardenierit’’ <lont la 
I «iirection avait filé sans payer le 
terme. Quant à la rédaction, elle 

’ s’était lancée sur ws traces et n’a­
vait j>as reparu.

Ma foi, dit Aubineau. à la guer­
re comme à la guerre, notre billet 
de faveur ©st pour doux j*erson- 
n* - Allons à l’Ambigu, pout-être 

|y verrons-nous M. Fédériek-1/*- 
maître ?

I>*s deux amis parvinrent non 
sans peine jusqu’au théâtre, et. 
munis du pré<*ieux billet si* prénon- 
tèrent au contrôle.

l'assez au guichet de droite, on 
réclama cinq francs par place pour 
être convenablement assis, ear la 
j-ièee faisait tellement d’argent qu’on 
axaii peine à trouver un coin. On l 
jouait, ci* soir-là, un drame. ‘Ijej 
trou «lu (Time", si émotionnant et 1 
-i enlevé que nos deux braves en ! 
restaient bouche bée, en écarquillant i 
leurs yeux, si bien qu’ils ne compri- j 
rent rien aux invective© d’un js-r-- 
-onnage jilacé sous le lustre qui vint | 
h - traiter de * fainéants ”.

Poulard, très vexé, comprit enfin! 
qu’il était dans la claque et qu’il y 
■vnit erreur. A leurs réclamations.
in.-jH-etcur répondit que si ces mes-
nui- voulait nt donner un j>etit -u' - 

1 !• nient de cinq francs, on les for it 
jui-ser au pn micr halson où ils s - 
i ; i : f ; merv > Il .

\pr« ' avoir conféré, et l’amour du 
theàtr* remportant, la pro|K>sition 
fui ivcee]M«*« . L* uialheur voulu qu’il 
n’y eût plus de libres que deux stra­
pontin-, l'un à droite, l’autre à gau­
che fl m* fallait pas se séparer.

Si ces messieurs voulaient donner1, 
un nouveau supplément, ajouta l'ou­
vreuse. on pourrait les mettre dais 
l’avant-scène du s* <*ond étage.

Quelques francs de plus n’étaient ; 
pas à considérer devant un si In-au 
>[*cctiieie < t, [*cu après. Aubineau et 
Poulard s'installaient dans leur avant-1 
>i. e où ils virent très bien le se-! 
eond act** qui les intéressa vivement:' 
mais au jxùnt culminant, l’a vaut - ' 
sc* ! • fut envahie j>ar une bande d< 
n: -'•ieurs et de dames qui avaient 
lu.* et prés* «tant l«* eou|>on.

Force fut de déménager, et, mal­
chance extrême, au moment où 1 in-i 
trigue s** nouait Aubineau était dé- ■ 
sole, aussi l’ouvreus** {•arut-e‘lle l’ange 
sauveur, lorsqu’elle proposa à o«-s 
i !*-ssieurs d** les faire monter aux j 
î n * Nie rries galenes ou "s’il étaient; 
l.ien gentils’, on les mettrait au pre­
mier rang.

N’oilà donc nos deux fonctionnaires [ 
au premier rang en effet, intéressés : 
au jîlus haut point et ne perdant fias | 
une syllabe; en peu gênés pourtant 
par des jx*!lires d’orange que Pou- 1 
lard recevait sur la tète et des 
coups île genoux qu’Aubiaeau col-, 
leetiomiait du fait d’une grosse j 
dam»1 jtlacfH* derrière lui ci qui mani-| 
festait trop vivement son admiration, j 
Aubineau ayant en la mauvaise ins- 
piration de demander si M. Frédé-, 
rick-l>*maltre était en scène, c»* fut i 
un tollé* général, si bien que. bon-j 
teux et confus, les deux amis ne: 
sur* nt oil s** mettre Pourtant il fal­
lait voir le dénouement.

Que ne montez-vous à l’étage su- j 
peneur. leur souffla l’ouvreuse, il y ! 
r peu de monde, je vous donnerai i 
deux coussins, vous n’aurez jamais j 
été* aussi bien, même aux fauteuils. 
Par exemple, donnea-ruoi un petit: 
pourboire

Jamais de la \ ie, dirent Aubineau 
et Poulard: voilà doux sous si vous 
voulez!. L'ouvreuse accepta et les; 
plaça. Knfin, on allait fiouvoir respi-j 
r**r et goûti r l«*s délices du. sfiœtacle. 
sans Pennui d»»s voisins.

D'abord tout alla bien, q \ 1
gamins qui s'invei-iivai* nt depuis quel- 
qm* temps tombèrent à bras raccour-!
• •is l'un sur l'autre. On voulut les sé-j 
jiarer, la mêlé** devint générale, et nos ' 
a rnis reçurent, comm© les voisinn, nom­
bre de coups qui ne leur étaient pas 
destinés. L* municipal. dés<*spi r nu ; 
d'en \»nir à bout, emmena tout le 
monde au poste, pour s'expliquer. L< 
explications furent tellement '*!i:rt 
que le brigadier mit s**> clients^ai;
Ion jusqu'à l'arrivée »!*• M. le corn • 
saire.

Aubineau et Poulard se désolaient 
Outre que dans ces changements de 
place, ils n’avaient pas très bien1
compris l'intrigue, I© (h^mucmotit 
leur échappait. Kt en plus, l'infamie' 
de la nuit passée au commissariat.
Si on le «avait , à Neuvy-Pailloux ce j 
serait le déshonneur.

Pour ajoutef à leur infortune.

Moncton, N .-B . 22 I>» séna­
teur Pu ••al P .irter, fnipjié de para­
lysie alors qu'il était à Ottawa pour 
la session, est dans une condition 
critique, a sa résuhme»* d** She*liH* . 
Depuis son retour chez lui. il \ a 
quatre» jours, sa condition n»* » est 
pas améliorée.

Pau une marque
ne de flore son joli 

teint d*une pureté 
idéale. Elle cache

rfhcâcrnvmt 1rs maUdirs 
de U peau invétérées ainsi 
ir celles qui ne sont que 

temporaires. Les visages trop 
colons sont, par elle, ren­
dus naturels et ^ les peaux 
huileuses disparaissent. Elle 
est grandement antiseptique 
et, employée comme aeent 
curatif, donne 
résultats.

d’excellents
BFJl

F

GATEAUX aux FRAISES
\ oie t la «aison des fraises, aussi celle du d* >• rt suprémi -le gâteau 
aux Fraises. Serve/, le souvent, il est si apio tiss.mt savoureux et sain 
surtout lorsqu’il est bien fait. Tout cequ’iî faut pour le réussir, r’eat une 
bonne reeette. des fraises frairhement cueillies un bon fourneau et de la

Farine Pré;parée XXX

BRODIE
la farine 
des gât«

VOICI I.A

parfaite qui contient tous 
aux légers et de digestion fa

dément
*i!e.

toi* -aires pour faire

RECETTE;
. '.asirt J.r f arine Brudi^ • i v> ^

ft df |iratt*p ! ruillcréf à Üd df sucre A io u r/ à r 
ass^.* de tait pour ta*rf une pâte ?m*:.f ver»<*r U 
df fer blanc ft faite» cuire au fournfai 1 ne fois ! »•■ 
quf gâteau, beurre/ le bien, rnetter entre chaque •Uag' 
che de fraises fcras'es, recouvrer de crème et servez * :ia

I l»*»i / |iion . «en
«*em taKar»nr CrSvarée
XXX ki»«w*le en
de t !ha ri de S Ib».

i
r

* ;,*<?> *

1 t’*T Nuxatf aucmmb* ** v.*nt 
dan* 1 «**î|*an* d** d'*ui «u maines U fi»r« <* 
<1.* pcr*onn» « dsilrat.*, n.TV.-u** * t 
»pu!ss**«i D amien* «fnateum «*t m**m- 
L>nTs du <’on«re*« aux EtALs-Univ *1<« 
m*dccini« hicu connus et d'anctiirs nffl 

i* r** ûr publique on ont pria »*t
i,- rvoonmuuui'-nt f'>rT.*mmt lnf.«rn>*z 
voiuMan A votre mAderin ou pharmacien

WMTiTE
Les plus beaux flocons de maïs 
qu’on ait jamais faits c’est là 
notre règle qui ne change pas. 
Notre boite “waxtite” garde pour 
vous la fraîcheur que les Kel­
logg ont au sortir des fourneaux.

firoo tms de E * no«e Flocon® de 
lAtia—Mititw ÎMhuü nt>( s shredded 

Krumfileai Son > i M »*’irs Kruinbtwt 
Bmn ■ s ot pri'r-ti-*'** ! . s t os nouvellos 
» uiaines modcrins rs . Ti rorto et tou 

' Bn ver­
te part o ut.

>r
%
SS

/l

toasted
5>C0RN^
FLAKES

•w-SESS**
«am»

m

'to Un cadeau
Un tube de 10 
jours de Pepeo- 
dent est envoyé h 
tous ceux qui le
demandent 
coupon

Noir

Ces dents perlées
Apprenez comment les avoir

.s* sowtnifrs rit V(irt dentaire appraurmf trait ce qui suit

Des millions 
v«*lh* méthode 
tenant partout 
dont* perlé* - 
n’vèl»* <*© qu(‘ <

>* rsonnes ont 
m* nettoyer 

vous regarde: 
■s que cet OSSa 
méthode ven

adopté tyie nou- 
l»*s dents. Main- 

vous voyez des 
de dix jours vous 

«lire pour vous.

Tout le monde bienvenu

La fin de la pellicule opaque
La plupart des dents sov 

rules visqueuse qui s'attache :i 
•revass* « « t y rest** » tn lui 
a plupart d»»s affeetions des den

( !’»*st ee 
«lent*. Bn 
alimentairr 
garde e*»t 
causer I:

qui
cuit

fjellicule 
lu tartre, 

ferment*

qui

an»

•ngenar*

•n eontact avec 1

des millions »1»*
• ause prineipal* 

d© gi ns y é*«*ha 
ii<* la dissout pa**. 

y met pas fin Kt 
e rH*llieule.

par un© pelli- 
entre dans les 
n aujourd’hui

« t non Je- 
fa substance 

l'acid»*. Kl!» 
cuts pour \

pen
la

; qui, avec 
pyorrhée, 

I ! pâte à
sorte qu»* la 
*st ainsi qu©

Il s’
le tartre, sont h 
si bien que peu 
dents d'ordinaire 
brosse à dent» n 
les gens souffrent (b* cett».*

Après des an né* - «h re» licrehes. la science den­
taire .. trouvé un < Mnt 'i** la pellicule. De-
autorités de talent l'ont ami*l»*nu.*nt éprouvé par 
d*-*; essais cliniqu»*'5 faits a\ • *»in 1 / -* principaux 
(Icntistos d© partout h* r»-’»*?!!mandent et des mil­
liers de en irens sont venus a remployer

Otto inéth» 
de dentifrie»* i 
plaisir un essai

1.»* Pepsvje
t if de l'abumii: 
mitiuse. L'ol 
puis de la com!

Longtemp- 
elle a besor: 
eet effet est uu 
a trouvé une 
jh* psi ne jh ut

Deux autre 
binés dans h* 
tlrnde sous tr- 
qu**s que r**: • !

i. »*<f aujotird but « 
■ pelé Pepsodenf \û 
de dix jours à tout 1**

..sc* 1;

>ffert» <uis f«>rmo 
mis » n offrons avec 
inonde.

a pour tiasc* la p«*psine 
1^» pellicule est de la niatic 

du Pepsodent c'est *1» 
tre <i'uu jour à l'autre.

la (11-

diges- 
1 albu- 
toudre

fiepsin© a<eml»le impossible, car 
être activé.* «*f l'agent ordinaire à 
■nie nuisible aux dents Or. la science 
!«*thode a/*!rvant«* moffcnsjvc. et la 
idiquer tous les jours.

Tu jour nouveau sont eom- 
Ib* sort»* que **ett© mé- 

• - hintr»* de- résulta*- uni 
o rait connaît r»*

•n t* nir «*n avoir un tube de 
ne 1rs dent» s** sentent n» ■ 
|{emarque/, l'absence fi,. I.q
vez eommi* l»*s fi»*t!tv blanchis» 
que disparaît la couche gluai

Kl

Faite- 
\otr»* f;u 
Découpe: 
eho»«v> j* 
ch©«, plu:

J'ig(
fre intérêt 
la méthode 

i tout de suite 
antes que le»

■t dan» e* fiji ,j 
par los r** ifitîp 
• ar il y a p»*u *1 
dents plu» Man

................... ................””1 CANADA &
PëDSûUâJYl

BEO IN M—Êm—Ê—Ê—a—ÊmÊm\ \■ i■■ ■»

Le dentifrice du jour nouveau
Un combattant scientifique de la pellicule lequel, aprèa 5 an*« 

d'es»ai. est aujourd'hui conneillé par les princi­
paux dentistes de partout.

Tube de dix jours gratuit

LA COMPAGNIE PEPSODENT, 
Dépt. A. 1104 av. Wabash S.

Chicago, IIL
Prière d'envoyer par la poste un 

tube de 10 jours de Pepsodent à

T’n sr

L’OCCASION DE L’OUVERTURE 
DES VACANCES

faites cadeau d'un bicycle “ CLEVELAND " 
a votre garçon ou fillette

Le “CLEVELAND" eat le bicycle choisi de tous le» e-®r»n«<*»eor* par »« éorè* 
con»t ruction , étant fabriqué de matériau x absolument choisi». Aussi r*o ee s- «k> u s de • 
bicycles “CLEVELAND en usage depuis de longues années, et encore au jourd’keui 
les propriétaires ne désirent autre chose II se vend quelques piastres de plus pue 
les autres, mais sa durée est doublée comparatii'e ment

Nous poupons livrer promptement dans fou* les genres et dimensions 
Téléphonez sans retard, afin de réserver celui que ooxis cNosstros, pour Pœroor- 

ture des vacances

Jos. de VARENNES Seul Agent
279 rue St-Joseph QUEBEC

*- m- trnnT-u>-K

La Vente de Chaussures
SE CONTINUERA JUSQU'AU 24 JUIN

NE NEGLIGEZ PAS D’Y VENIR
Le 24 JUIN nos magasins 

Sauveur seront fermés toute la 

la fête nationale

de St-Roch et de 

journée a l’occasion

LA ST-JEAN-BAPTISTE
A partir du 1 e 

gasins fermeront à
té le SAMEDI a 9

d’en prendre note.

r JUILLET au 27 AOUT nos ma-

3 heures p. m. tous les jours excep- 
heures p. m. Le public est prié

-y W.

’

5*a» famille

t

^
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(Suite de !j pige l.
Morula miKur#» (•«•!(♦* aiin/*»- roniin* 
l'an df/nMT «I* vous mfliff' r 141.» 
iléfsjti*, mui" maifcrt* inori d^vir. j» 
Ui> puw l« fair»-, p<Mi/ U**» rmtmiftm 
«ui'

Voua imilm* partie du
club St-C»réfoire

L'AFFAIRE 
LABRIE 

EN COUR
était

ni retti, 
c.fttnbU

Mr
!'honorai

< 'our »tr; pratiqua

hftrri

jugo Hr
Brando niajorité ih - jm rMo 

» 1 ornpo&ail «i»? mionbros <1
u, désireux d»* connaltr*? U

quo HUI

rout.ino 
<1 un profond

' '■

tîlur» ayant rofuné par m*h 
rttpfésentanUi de h« conformer u la 
deiiNion de la l.urue et ayant auKxi 
refusé d’obtemjiércr aux ordres des 
syndics, ndativemént à la reiuiMi .. 
de la c 1 ii j j»* • l’ariuc* ’ , au club O.f •l/v.loprx men»s jundiqm 
tard, seul ri véritable détenteur de ' »t«i ! affaira l-abr 
ladite cou|h* le club Oiffard a dé-J - /'I 
cidé <le ne rien avoir h fuir»- av«>c 
qui nue ce soit au point de vue du 
jeu de croquet , appartenant u votre 
club, et encore moins de [»erinettre 
h l'un de \<m< joueurs rie jouer sur 
le terrain du "(îifTard”.

.fe retrr»'tfe infiniment pour ce- 
raMonit, de ne pouvoir vous donner 
votre revanche, mais d’un autre cA 1 r 

• SUIS de ceux nui respectent les 
décisions données et obéissent 
moi règlements; pa • er outre la 
décision prise par le club auquel 

'• serait faire «t tf d’in 
subordination et donner un bien 
mauvais esemple, et je ne tien 
nullement k panser vis-à-vis les arna- 
taurs de croqnet pour un révolté ♦*t 
ut) iniMMimis; il y eu a aase/ Ham. 
mot

u salle d audience 
atiii, a l’ouverturc 

udait

LE SALUT 
DE LA COLONIE 

FRANÇAISE
Dimanche après-midi, la 

Colonie française de Qué­
bec fut reçue à lx>rd de 
"U Ville d'Ys .

I/amabilité de rneHHieurs Ici officiers
*|»édjMori des procédures ! et d»« tous les meiribrea du bor<l rendi- 

Vf le ip-effier, au mi-j rant cetto réception pleine d’attrait 
lanji|et d agrément Tout s’y pas-a à la 

ufTocante. apprda ] frauvaiM- Ix** dames furent l’objet de
Hoi contre Kmile IAorie ! la pi ueurs le - offi< d'une

en dernier requérant c- 
M aiépart, intimé A van 
K

lire <1

pn
(.atlumrne eut terminé d'ex 
ju’il comparais ha it jKmr l’in

bind bril-
rhonorutile

b’v

irtoisie dont m*u1s ils «unblent avoir 
que M. ( le aperet

Multiples * oujx s de cbamua^ru* *t 
d'autres vins fins furent vidée* à la 
santé de la France.

Monsieur le docteur Oranger, méde- 
1 qu'il voulait j ein du bord en terme* bien choisis, 
tes -'ir la cauwi! pleine de fiiu'hsc et de sentiment pro- 
ttre posa la Kant/’ de la Colonie
j** prévenu quel Ix» profe-seur Thomas répondit au 
opt dev ant lui j toast de l’éloquent d<x*teur II dit à 
voulu prendre non dmtîiiKués visiteur h combien les 
•r I Français «le Québec étaient loue liés
n-ej ajouta-?- de l'accueil qui leur était fait par les 

I, j'en suis venu à la conclusion I représentât ns i»f fi ciels do la France 
iu’il s'agit en cette affaire de savoir 1 Qu'on n'oublie pa> dit-il qu© quoique

ig«* Bruneau 
lire quelques r* 
j on voulait lui 

H expliqua al
sfTaire l^ahne
■ matin.

arq

\ P*'

avau 
du dons» 
tir lu cel

cour où 1 un d« le U» \l.re-|‘;i'r;»- nous reston
Vous ma répondre? I»««ut-être que : Juridiction jxoir dinjerner <j'un bref j français, d’ailleurs l atmoKphère qui

ou* n’étejj pas reapoiiHable de* d* d balx-m con»1 
irions erronée* prise* par vos ofll- min* I!*' Je n

sur une matière cri-il 
q/rendrai pa

In je répondrai que U* nombreux inernbr* •• du barreau q

use est ri propice à l'ftme française 
Apres avoir fait honneur au riche 

ru de champagne on visita I*
ii«o de solidarité qui unit les mem ùs dans cette enceinte, en ex-! seau. ( 'hacun s’arrêtait pensif et
b ms d’un même club v** 
partager le* r« Njiou-alulilè 
que vomi ne protest ii-/ e 
leurs acte* *• que mmj- i 
encore fait, que je sache

Kapérant qu* 
ier b" riii-on

en fi 
/» mon 
ré pu «le

quel
»«• noTveilb* 
foudroyant 

x Boches 
Apres cette lull* 
lie dont tous le^

{ont Fél 
en avait irn-

ph
»<i »j n*/ 
saut donn*

a leur ji

firirnarit î* sentiment que eette cou 
n a pan juridiction en extt** rnatiér*

Avant déjà manifesté l'opinion j p« 
qu’il fallait » astndndre à la disci '
pluie mqxixr'x par b-s tribunaux de|\isit,- dont tous le* Fraie 
juraliction Kuj*érieur«‘. j'en suis venu p«<||oront. meHsieurs l**x ♦iffiiders fu 

Hppr» à la . onc!u«iim «pie < *• jiigx-rncnt de j r, r)i invités par la colonie fraie, use 
faire r* i.' *■ « n la maticn* ri qu*t j Sj nn bampe-t au K«*nt Monsieur

UlIP
»c rap

ab-ur. en même temps jmrtnnî. ;i « «»ur ''uperteure n avait i jj Fontaine avait tout fait orgam « r

\u désert monsieur J Thomas 
pinion prê j qui présidait proposa un b»ast en 
ni veut un* j'|),,nneur d«* Ja France ofRmellement 

ir monsieur <ie Ver- 
général de France, il 

* r ,u"' 'i'' , salua aussi les distingués visiteurs
ent toute regie j ja niission flélicate *-st de faire

valoir et apprécier l'esprit français 
'partout où ih passent. Que la Fran-

que le bon exemple «I* ibéi-san*’»- pii- jundiftfi"'! i»our disposer du bref
«aux règlement.'' qu«* J«‘ «ilomie en «Ffialieas «s^rpii* *fi fruitière erinii-
agissant comme j»* le fai" .)•• rni» nelle
«•ouvert ’ 1 )• i Jor- a vaut «,in«- opinion pré-

1 conçue sur le litlg«* (| • i«* idn veut fin*
Votre tout dévoue 1 soumet ire*. j«* er«»i“ q • 1 d est de mon

1 dm oir d»» m** reVu*«*r, ur la présente
Harculc Dorion j iiisfan« 

xcep

NOTES

JM*U!

Augw> Hat n* 
mieux fait *pie 
Brooklyn dan* 
ronde*, hier <<
Y Le gagnant 
Ifïé II»

MeTlgue v 
• It»»* HV»*e < 1 I )'<'
leé W»n<Ierwrs.

I, B*
ni© eoUT>e <1 « • -un 
1 T’esl le -ivumij* 
dans la même oVu

j>ari iciiliên* 
"Je jirébr**

I «*r entcridr*’ 
juge qui n'a 

! sur <•*•1,te j*r«M- 
\ ork a Sur <*ex jmr 

•n Martin, <)«• ( 1 ir;i «*t I '*«n 
combat «b- «liv Apr*' monter 
Hochestcr. \ juge eii chef 1 
Iô7. le perdant

retirer lam-

* ini- •mion
jiur un aiitr» slw.)|4. bien «lit-ii que ehanue foil 

rpi'tlle envoie de* visiteur* «le mar­
que comme «tux qu’on a l’honneur 
«]*■ fêter, ell»* f»1* des conquêtes, 
surtout à Québec, si tant est qu’il 
v a encore de* conquêtes à fair»4 à 
j’idée fraru.-aiso flans la \i«‘i!le cité

«pu P| *• ms! ai 11 
• ban<; F honorable 
•ant Areliibaïd

rilalifav 
• a gagtw 

nt n* Vanit u- 
i* vacht

■v u ndêttIx Montxalm
a tous b*s club*. *if‘ baseball «!*•
joueurs <1«* I■ • « 1 ^ ',:i jx*’ir j«-ier
-ur leur- l••rraln• ^ mire < r i. -s
: i fom tùon A M L X
m*»uU’T par t« léphon« lt»b» * l'trc
j IJ, ,1 midi «* » »1 •» à 71/ du -oir

brume *'l la Lubie * «lu
- **nt. n 1 l"'r! li I ! 1er. on

ht* Besoblte el
me dixièttu « i»reu-

fj» cauM* fu t «1«» non v « au app. ie. 1 de ( hampliilinet Me N K Latlamrne eo mmetiça Monsieur le Cous. il < iénéral ré-
une longu»» platiiloicrie t-en«lai It M (jé- i pondit «ti t ♦»rmes trè?. bien chois is à
tnoiiirer qui 1 i re gie nisi émlL*«« eon- ; la santé de• la Franc < J»* sou h ai te
t re l’intimé } I départ était il légale dit* il f|u«* rharmoni* ■ la plus com-
«t n aurait pio< *lû être» autor plèt»; régné parmi v« mis afin qu* • ia

Il allégua entre* autres ehoKcs i mère-patrie tr«»uv«« «ti « hacun «b- S4»S
qu'aucun 11 vis «le (*«*tt.- règh n'avait j enfants un vrai apê» tre et flan-. la
été signifié h l’intimé et «p K* eelui- eollectiv né un puissaut organe 1 •our
ci ne pouvait -être* eotidamné l\ r»*m- 1 r»*xi»aiisi«tn de mti infiii»«n«T» Le
prison munent sans être» l»rés«;nt, i t'onsulat «ht -il s« ra t,i>ujour« heureux
lorsipn» senterif*.* était rendu* • contre* ! d<* ri 'T voir \«>s desid»*rata et de \ ous

avau !im-fet Malépar 
pi‘il avait fait rapixirt, 

sont an fie cett** affirmation 
luisît un»* des pumas «lu dos-

iru

• mjie'l" ‘••s 
Vault a- •'.*• » «mrir

\a
\ oung 
lundi p

Mu ;*r 
iirojut 

Théûtn

Me Latlamrn*' ht

la loi toiiehnni la 
damner c* ux qui 
j»ftbl*s «1«- m«pri•• 
dan» qu'au cas où 
r.-elbiiMii» coupîibh 
l'honorabi»* jugi* l)i 
ipii< le coiifiarnner i

•u «1

•ur. « t <J«

mesure «lu jiossibm 
s vos prfijfd*. S'a- 

1 ù monsieur !«• fuiiuniandant 
essieurs 1»vs ofli« i« rs. monsieur 
■ul h* félicita de leur dévoutv- 
t fit r»*ssorfir la dignité avec 

*7'! Ia«juell« ils remplisaaient leur mission

aider dan- 
a r«;ttli>er

le ( 'on

t ni’ océan
piC

t h l étnuiger.
ti-

mf*r. que s**-

ntiin

iléeb»,ati»,*‘
\prés une argumentât 

• illH d une heure i ! 
xi Ham me «leinamln le 
I -Iiuj'le de* règles msi.

Du • .nvM*ntem..ut «I» • 
'our • ;*!fMirna à J heur»*

fpn
•rnie. Me

pur

[•art le* 1 
le l'aprè*

PENIBLE ACCIDENT
«le ai So- J

i.«**u<''H»p «I importance jsnir «-es
• eux rlvauv

.lamest- lcd M«'r*Mlith n.iu
pion olympique fie l.t cour*»* jx'df'Htr*
«le MOO mètre- a été bal tu par limmv 
O'BfMMi de Nea-A 'irk. *n •! J - *«•
••«m«les

*»~Üri»v*u < lev« lan«l \lexanib r h 
fanu-ux Imiwur fl«‘H < ’biea^ri* t 1 • !• ■ 
rev ient peu à jx «1 i D form* qm U* 
rendait -i redoutable «•aut I » gu* r 
i»«. Aprè* *«in retour «1 Alb*tnagne. *> ; 
il «’dlu«trait ave*, l’anim** américaine 
d oéou pat ion. Min travail fut un** de
* •*ptioii. mais cette Hiinèe u surpr* nd 
•mit le tuomb-
- Iji prenm r* a so. lattou profes- 

-.nmmdle «i** bail- «ux )>3«.-* s fut orga
ii!”'’ / r/iKi/'.t- Mr..HdwHx"/ ü..'u Ml""* 1
Même rue Nïcw-York l-v «amv»m-; H»jr ‘♦M]1'1 ru’11 1 1 

.rn avau . 'é on ...pi.H* p.ir Hcnrv • nombre *1* «I* o.*r . ,.r-
. rîadwick le ••dactour «juiri-d «luirgement «lu navm

Komt.hv *ies ltr«M»klvu est un L accident •-i surven
rraïul s .m «le so* «>uvri.TH laaii.m.vrei.nt un*

• s avant .-haque ^»"«’tnc grue .l«*iif •• Mua dire p
1 , t repolit cet naieut une immenue pie- * *1« f. r irè
destine ï *n,HMr m ,m , ■ i(t ni

ure qui rervaient à ret«*nir dans r«*s 
j»a«u' la piiH’e *1** f#*r se brisa, Hindi 
que le lounl firdoau tomliaM su

1 raien lev•«•nus 1 "■,|1liant la vui’rre
n ( •<»n VOis de trou J)»JS «»t <l«* ravi-
t* ment. Buv «•ns donc ajou ta-t-il

! à la »Tinté «le la M «• inc français»»
M •initiaiulau t Rufli de l’on-

r** merein l« ■s d»'ux firaf(*nr8 ]>rr-
»*l*Ti d< * pare}U s élogicus«*s (pi’lis

avalent otumcf fl1 I’a«trcRsc d*' la
triiirii e* il aje>uta «l‘i<\ i" ission
(h r* ■pr»»Sf*niant de la Franc*- était
d1au 11ant Plus «1.)uce «ju’il la r«*irnplis-

• it « lai une ' ille tout*» fra riçaise
•nt la p«•pulat 1 on 1nar son boapi-

> 1 i t é |> h-me 1•le désentér»‘S.«« uient
d«» cti rd uilité 1•Tait une t h • 11«* invi-

1 ù n* venir Not i* «'spéron* . Sfllt
di 1 1 >a •« saut. fine M h conitnan-
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faut tiiuidra. parole 
Après m .«ur bu à 

h* commandant «icn 
ment la juirole \ vis- 
toute Ile uric et plein 
projMt^a la sant

mar.im. M. 
ida «liscnde- 
ne «‘xpressioii 
l«* charnu*, il 

dam» s à laquel-
* * ",1!, j répondirent «•* ' dernâ^res par

• j I x•s ;* 11 ^ jiaimu 1 s-
leur
unit

, de visage- dont la flouceur est plus

*u«ur «pi* i’«'• •' 
âtons D*u | 
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un se retira 
rec i prof pu’s

Marseil- 
enchanté 

If- fmter-

n régi*lilanf'iUiuigv 
n«* j»pnfe*y<i**nuel fut 
s )*ar le t’hieago. le 
core fut de I h 0 

b* eoLlégieti eana 
. 1 ien fr;»M«.;i> *b- F«*nlham. a refus»
i,,* off n . qu*. Mugsy Mctlraw lui a 
i.iit* s jHUir • j.undr»- aux t liants I>- 
b b'rv j«*u«- au ‘'short et 'ling»* a 
i.art cela 1 «'«piqx d«« Fordbam 
\te( 1 rat li lui a .*tT. ri un -«lane èl»*v<’ 
mat* 1** c»»llégien n t»iut ©implement

-— .Mb F*iurn»»*r s ent mis \ j*rnii
LV*H> r Uhlétiqu©

u une nouvelle n 
branee de In mêtm

rnalh 
hauteur d’env 
fut terrible I. 
boniieau. M 
tué instantan*

débardeur*, 
if» pi»*d* la* 
eux •Tor A 
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BONNES ( HOSES A CONNAITRE

\ \ » ’. t > ; *» 1 * ■< r r*' i\ i%\ id*v “
v*»us p:*-s l»\s «hats aiitaut que M. /.

igtat*. que n 
bit grtgtmtan

■t«> Il a trouv» 
.n d’éf’arter le 
r»s <'tait de re 
*11ch-4’i fjuelque 
11 he poivré»* «>t 
•*» d extrait «J*

«le soumettre à 
o'ro bonne attention le* quelques 
l'mn-npies qui suivent 

Pendant deux moi* vous ail»*’ 
rendre, auprès d** vos enfants, la 
! u •• des éducateur* que vous aviez 
hoisi tHiur la conduite do cos jeunes 
it* lltgen'-es. l'instruction et bédu- 
«•loii de v«»s l iter* enfants 

! serai t dcpb*rable. en efT*n tjiie 
m letytu*. «pie les conseils reçus au 
ollèg*. « l'école. |x'rdtsH**nt «l- leur 
fficacité. que la f«»ruiation en > ‘»urs 
ut arrêtf*e pj»r les v acan«'«‘' \usst 
Ht il n*\«sNAir*' «pi*( 1*'* jvareiCs vetl-

witns * 
pas «j

la piaf 
«pie

est f'ntemlu doi- 
n au r»'j»«<s. à de* 
t \ i\ ittani - Mai* 
ut' i ois) v t-11' prt'n- 
H*s. d ne s ensuit 
ir» d»'* ' aeancc*

sont mti

panuii

• »i\r
r 1

arub
an«*ie

* ■
<Mv6dé, h
©*ufi H ©t
J» trrei*

Kova! M unir* ai t i«>if < '•ul
i*.r. «1*. æ faire ©«mstruir»» 
d avoir un champ -l© j«ai fl

%»i \nr\i «ie éd.'ikOUU, anvipoi
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QUEBEC KENNEL CLUB
2 00 des meilleurs 

chiens du Canada de dif­
férentes races seront ex­
posés demain et jeudi, 
sur le terrain d’Exposi-, 
lion. Le public visiteur 
appréciera l’inspection 
de ces intéressants et I 
intelligents animaux.

igerx

i**»r
i*ttre

nfant* 
ux qui

sain taire.
tout oda
grande* .1
genmse i*

au* qu * n > 
le commun 
.•rté* e« av-re
0© are 1 ttèrre

au rH*ti
avre Je

la plus ■
. l’ouiivet

QUINZE ANNlES
(Suite de la pa • • Il 

) nota* eut Rati-fanuint comme il 
•Nir I/O mur dit ici »|u’il revient «b* 

il Kuroj*. et qu’il u r« vu avec plai-ur 
I* « ml de notre province qui »•*! égal 
à t»uii* l».s uiitr»M4 cibl* qu’il a «5»in- 
t» rnjilré Sir Iximer ti-rnune en <i«ui- 
tiant quelqu«‘H conaeilü aux jeun»" 
libéraux, il marque avis plaisir que 
la grande fumili** libéral*, «'est encor** 
augmentée «lan* le Québec. Sir !>•- 
mer « •, • «•nv'amcu que la jK»j>ulat! fj 
non reniement de la province mai* 
«I» tout U (’atiada. qui* l»»s ( atii* 
di«‘ns-fmnçais comprennent le* ins­
titutions <onMtitutionnelleii, le g«»'i- 
'frnement reprAa.ntatif ».l qu’il* 
son faj»abl« * d’administrer un pays, 
plus que cela noua a von* maintenu 
la paix civile, la paix religieuse et 
l'unité moral»* dan* la province de 
(j i* b*s*. Notre» provin<!e « ; *. aujourd’­
hui l'endroit 1** plu* pacifique du 
monde entier. Kt *i nous pouvons 
aujourd’hui comparer fav*•ralliement 
n«ur». province ave*- l»*s autr»*s. c’est 
«lu h nos grands morts, à la jeunes»** 
«b toute la provin«*e et du pay* qui 
a fait les lutte© du parti libéral. Sir 
Is»nier enoouroge ici les jeunes qui 
ont la vocation politique à s’engager 
résolument dans cett»; camên* qui 
est la plu* lu ll»* pour y déployer les 
qualités du etrur et du « ervu-au

Av*/ la religion «1«. la politique, 
mais ne vous en faites pas une reli­
gion. surtout ne vous en faites pas un 
<*a* d») «■onscumee. J** crois quo l’on 
jx-ut être libéral sans être libre-éehan- 
gjst,. intégral qu’on [jeut être bon libé­
ral * t être libre-éehangHte modéré 
J- n a» pa* « n«*or« trouvé la différence 
« litre libre-éi hangiste modéré et pro­
tect ionist»* modéré "'est pour mot la 
même modération, e’ la modération
• luit être je cr«»is une somme do vérité. 
I! ne faut pas s»> faire* un credo du 
parti libéral, mais le parti libéral est 
j»lut«»t une mentalité faits* <i«* droiture,
• le lovant/*, de toléranc**, «le générosité
• r. tic patriotisme désintéressé. Il n«v 
faut pa© non plus se faire un cas fl»*
« onsmerev. savoir si l’on peut/dre 
libéral et /aire !«*s plus grands efforts 
pour l'instruction publique en ayant 
reci*ijr> à l'obligation si'olaire.

//obligation scolaire qui peut être 
bonn»* dans ('«*rtainft pays peut n»; plus 
l'être dans Québec.

La jeunesse qui aura une opinion 
dans <*e st-iis n'e*t pas pour l'aflir- 
mer hautement sans craindre qu’on

LE TRAVAIL 
DE L’HON.

L.-A. DAVID
Il est hautement apprécié 

par le Conseil des Arts 
et Manu la turcs pour ce 
qui touche à lœuve 
poursuivie par cette ins­
titution

A la réunion annuelle du conseil 
des Arts «-t Manufacturas, tenue à 
Montréal le 10 juin, la resolution 
suivante a été adopté»*:

Proposé par M Samuel Coxa van t. 
secondé par M. Urgel St-Onge et 
unanimement résolu- 
que lo membre** du Conseil des Arts 
et Manufacture*, réuni© en as.sern- 
1*1.. annuelle, désirent exprimer à 
I h> uiorable L-Athanare David, re- 

la province, leur haut** 
du profond intérêt qu’il 
vre poursuivi»; par cette

Sur tout U- |*ureour» U fouie cuut j 
massé»» »*t les maison© étaient déco- 
ré*»*» avec goût Dana l'après-midi, 
«i» c «j urnes furent orgamsé»*© sur les 
t4HTama de rexpoaitûm. A * »
■les «li.s. ours j*atriottque»i furent pro-' 

. ;»a.r l iiouorable Wilfrid •.*
nép> . M I al*bé (’loutier, M. l av«>-! 
■ at Pouliol, de Quélnx-. au Sénu- 
iiaire* Malheureusement, la plum mit 
Hti trop tôt aux discours I>* feu d'ar- 
tifi<*»’ fjui (levai* être lancé a été r*»- 
rm à plu* tare!. Bre«, cette fête a 
été grandioh»» et est propre à ranimer 
Us sentiments patru>ti«iu**s de cha­
cun des ( 'anadiens-Françai.s. senti­
ments vivaces chez, notre population !

—-----------------
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' déblayer la v oie b* matin à sept 
heures. Les dommage© matérieU 
ne sont pas graves, nous dit-on.

On trouve du cuivre dans preaquo 
un tiers du ternt-oire du (.'hill

1.4» Oanada reçoit *a prf»vision d’a - 
phalte de Trinidad, de < uba et du 
Vénézuela.

57 .> S rts 
5d 7 -8 et* 
non vendues 
54 1 2 et* refusé

TORONTO

PLACEMENT
AU CANADA

crétaire* de 
appnSciat ion 
porte à l’œ» 
institurion.

tir! •• ;i -on «k*v«uif*ment à l’œu­
vre (i** I itistruction. il a autorisé la 
création «le nouvelle* écoles à Jo­
li* rte. I>ai)/.on et Lu Tuque. Les 
autorité- d** •••■s villes ont haute­
ment apprécié ce gest*» qui leur 
fournit l’occasion d’améliorer le sort 
de leur* ouvriers

L**s membres de ce bureau ont 
confiance «pu* l’honorable L.-Atha- 
na David • untiuuera h appuyer !«• 
conseil des arts et manufactures 
dans k'- .tTorts qu’il fait constam- 
inin’ jxjur l’agrandissement «le son 
champ d’action, et, le développe- 
meni «le -on a*livre si utile aux po­
pulations des villes industrielles de 
notre province.
Le président

Sigm Thos. Gauthier
I>* secrétaire*

Su^né J.-P.-L. Bérubé
Montréal, 15 juin 1B20

LA ST-JEAN-BAFTISTE 
AUX TROIS-RIVIÈRES

I I>» bureau de placement du dé- 1 
portement du travail rapporte que 
!**s rapport* «les btire«H'ix de plu- | 
**in«*nt - provinniaux et du Dorm- 

' n© u pour la semaine finiwant le Mj 
‘ mai montre une diminution dans 
les placements en comparaison le- 
rapports de la s»*main** préséden- 
t* lx - rapports montrent qu'il a été 

i donne 7.114,7 références pour des po- 
- fiions régulière»* et que fi .311 pla-! 
«•funents «>nt été efTe«*tués. Ceci est une : 

.diminution «if* 1,015 placements com-' 
par* * la semaine précédente, lorsque j 
7. JJ*'» applicants ont été placés.

Durant la semaine. 7,412 appli­
cants ont été enregistrés. 649 étaient

Beurre
Pasteurisé
No l
Fromage

L'alcali dans If shampooing
fst mauvais nour les cheveux

5fi ci* 
55 ’’
28 ’ • et*

pour «les femmes et fi.TlH étaient 
pour «les hommes. Ceci est une di­
minution do 1,302 dans l'enrogistre- 
menf en «'umparaison des s 714 appli- 
catHjns <1* Ja semaine dernière.

Le nombre des positions vacan­
tes rapportées par les employeurs! 
au bureau «le placement du Caria-j 
da durant la semaine, s»» totalisent I 

« 7,581. 10fi3 étaient, pour des fem-j
mes et (5, 518 pour «les hommes. Des 
burraux d«* placements réguliers ré­
gulier*. Qu«*b»M* rapporte 416 pla****-, 
merits Ix s bure aux «l'Ontario totali-; 
sent 2.347. Les placements rapportés j 
(►ar h*.* provinces de l’Ouest sonUflom- j 
me *uil Manitoba. >-74; Saskatche­
wan. 68.5: \ll»crta. 74B et les bureaux 
«le la ('olombie-Anglais»•. rapportent 
1108 pla»»ements, 1094 en dedans 

d** la province et 14 en dehors, en* 
comparaison d'un total de 1811 du 

-•■main*) finissant le 22 mai.

DERAILLEMENT
A TROIS-RIVIERES

Trois-Rivières, 22 ‘De notre cor­
respondant •- I.»o tram local venant 
de Montréal a déraillé en arrivant 
aux Trois-Rivières, à sept heures 
et demie, près «les bâtisses de la 
freight shed. On est à faire une en­
quête pour établir les causes <1«* 
1 accident. L’engin est entré dans le 
sable mais heureusement qu’il n’y 
a pas eu d’aecident de personnes, 
étant donné que le train allait è 
une très p»»tite vit*-■*» eu entrant 
♦■n gare* De ce fait les trains rapi­
des venant de Montréal, de Qu6b«*c. 
Shawinigan, Grand’Mère, ont été 
retardés de près d’une heure et 
demie. I^es ouvriers ont «aussi eu à

Fi voua vouiez que vo« cheveux para s 
«ont le mieux prfwible. vous devez po*M 
dre grand soin «le i«rur lavait*» ^ cm 
ployez pas de ntiamjv»*»* préparas ou .v ••» 
«*hos t qui contiennent tr<n> d al«'ah. ■ *• 
.■ssAcho I»* eui:- chevelu, rend le» «h**»' x 

! rassants et if's ruine

I<e meilleur arti«*.le pour usure rootiai 
<' «*st tout uipieimsi’ la niulsiflerl «•«>•«>.,

1 mit ordinaire ^qui est pur»» «*i sans grais 
'»«*' et qfd es» meiU«ure «pi** tout co *iu«* 
vous puissiez employer «l'autre **in

Une ou d*»ux ouiller/-*-* A th^ netioieront 
.» la perfection U «-lievelure et è- s'alpe 
I{um«*rtez simplement les cheveux ave»- -le 
l’eau avant «le J«-s fron«*r av»«e c**n« fr* 
(«aration. Elle fait un»; al>ondanc«' «le ri- • •* 
niotiss** <t- rn< us- la | iHl« s rm« •• fa« - 
mem en entraînant avec elle i«ar

i ti«*ul«; <1«* poussière*, saleté pellicules «»!
«■«s «l'huile. 1 .h ch«*v«»lure sèche vite -•* 
/•Kalement «•« elle laiha*-* le cuir chevelu 

! souph* et les cheveux tins et s «jeux bri!
; lants lustrés. Iég«înt et faciles arranger

Voue pouvez avoir la mulaifted cocoa- 
! nut oil «lans n'importe quell** phamia»-!.* 
elle est bi/»n bon marché **t quclqu»*»» <»n« < - 

‘ durer«mt des mois à tous les membre* 
i la famille

dt* tomber dans l'hérésii 

«lire

Dé-

0111 
parole

ou non »*t re 
toujours et

pas ;
SP»M*.-

r>ar-j

vous j 
tout j 
oon-1 
l ac- 

enc«».

la taxi
fondez v« 
î>eiir «le - 
tffz votre 
tout.

Ne |»romett»‘7. que ce que 
pourre/. U’uir, mais promettez 
ce que vous pourre/. tenir, ne 
fond»/, jamais l'itgitation avec 
lion. Travaillez à acquérir la se 
il > a longtemps (lue la science a J 
«lêtrôné la charu***. F-n terminant, sirj 
lK>m»*r dit que le meilleur moyen ‘ 
d'aimer *ît i»atr»«*. de la grandir,1 
c'est d 'aimer ses compatriotes, et de J 
iras ailler â les grandir. 11 félicite i 
la jeunes*** «le ses luttes ••t laisse) 
voir que bientôt. ©Ile sera appel»» «à | 
r«*mplacer le v>(*ux «le la carrière.! 
Mais il «ieniande de ne pas consi-J 
dére*r (*«*Ia comme un “supre'mum j 
\ ale” comme 1 
«Ians la press»*

Quoi qu'il arrive 
cas. j'ctapèro qu«»
»»n«*orv â i>an ag» r 
et si lionne hospiti 
disant merci je vo 
en vous souhaitant 
«•ar vous l»*s rnéritez

L'hon. Atluvnaso 
taire provincial »>st 
par le* auiliteurs. il 
que.* mots. Hejireni 
«le M l’oiritr, il 
m* '-ri s « 11 -1 sont bien

Trois-iii vieres, 22 l^es ('anadiens- 
Fri*i. us delà ville des Trois-Rivières 
et «i** se-s env rons ont célébré ave«* 
és’lat leur fêt* nationale d«* la St- 
Jean-Bap’i-ie hcr lundi. Lue messe 
a été célébrée n la cathédrale, à la- 
qu«,iie assistait une foule énorme fie 
fbièUs L«* sermon a été prononcé 
par h révérend M. Fauteux, de 
Montreal A 1 issu» de la messe, se 
furm.i !m procession, comprenant
< t-.,r . «-g.inij'ie.-, repr* >er.tant l’in-

l'agriculture. etc. 
brigade avait en tête M le 

•• j»olice Bcrthiaume. Le p»»tit 
I» an-Bapt iste, dans un superbe 
c. décoré «le feuilles (i'«:*rables. 
>ans tricolores, sous un grand 
1 aux emblèmes nationaux,

«lit fréquemment 

les«*t dans tou 
vous m’iiwit<*r«*z 
x'otre si cordiah» 
ilit<* Ft en vous 
us dis: Au revoir 
tous l**s bonheurs 
tous

1«* S»H*ré-
«1* ma ndé

dustrie.
Notre 

chef de 
•Sa 1 ru .J« 
earrosx 
de rubi 
pa
était représenté par Findlay Bour- 
g<-«*is. til> de M. John Bourgeois, 
ayant .« ses côtés son agneau blanc. 
I-a pr«»< «*ssion défila par les rues B«»- 
naventure. Notre-Dame, Ste-(’éeil«*, 
I^aviolette, Sto-Mun«*. des Forges, jus­
qu’à l’hôtel de \il!**.

POUR ENVOYER
DES ROSES

« hoisir de préférence des roses en- 
| tr oiivfTtos M«;ttre dans 1«* f«^ri«l «le la 
petite caisse un lit d’herbe fratche- 
ment coupé»» : au-dessus, un»; feuille de 
j>api(>r de soie, et sur ce papier coucher 
!«-v ros« * bien serrées les unes contres 
';•■* autres, de manière qu elles ne puis- 
s.*nt glissi-r pf»ndant 1«* transport. En-, 
tr«> les tiges, placer de petits tampon* 
d’ouat*» contenant un moref»au de glac«* 
d< la grosseur d'une ni»i*<»tte. Recou- ! 
\ nr d’une autre feuille do panier de* 
soie et feri.'u r la caisse. La glace en 
fon'iant imbibe l'ouate et entretient 
autour «ies tiges et «i«-s fleurs une at­
mosphère fraîche. Il est important de 

: ne pas prendre des morceaux do glace j 
trop gros; le.* petits tampons do coton I 
no pouvant re tenir toute l’eau qui pro-j 

■ \ i«*rit do leur fusion, on sVxposorait àj 
'un écoulement do co liquide par lesi 
| joints de la boîte et à des ennuis avec ! 
! la poste. I

,h';

,.
::llS(ï Boite‘/Slh 50 sous

TAttACé
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•H hiii ‘

•* •'i'iiiîF iÜ. J'

UÜ I A? Pdouvt Mg Ih 15 :
«.LSiiiüi-iiiiiiiMnMimüintNtimini mi:«n

H.-C. FORTIER, Agent Vendeur, Montréal
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David, 
ensuit»- 
tu* «li» (|U«*

*onf(
t «i.i’il 
•lus viv

s«rv

leur «I

ceux qui ont su mettre 
«h» leur pays, le* longu»*.*
In Pr«)vnlence a lû»»n votil 
n» r. N cuis 11'nvons pas él«- 
monuments dans notre histoire» a 
«•«•ux-là «fut ont jx-iné et lutté pour 
notre» r" Il fait ensuite uu très 
b» l eliq. «1* .-tr Dma r Gouin. Sans 
clt«»i.sir la flatter»*, dit-il, il 1»* const- 
«l«*r»* comme un»* puissance inteliee- 
tuelle dont toute la province est 
fière, il est un innoxati'iir énergique.

Il a «•réé «les éiu rgie*. homme de
volonté, il a fait 
tés, comme «»n I •’ 
quand l’artisan : 
quand le seumur 
faut qu'il rest* 
récolt»r la nioiss 
rons plus tard If» 
rem»»» «h* M Meet

surgir 
dit qu 

t racé 
l'a ♦•te 
“ P

p»

ur «t*
,14Wur 
quint 
mettre 
de ce

dre

nhmpm
m trn-

t ard 
ail

« olon- 
part

ace le sillon. 
eiis€*in«»ticé: il 
os te |MMir en 
Nous publi»»- 

t«*.\t«; de la confé- 
*r l'errur Di Ion- 

re* ni lu et le
e à sou élo- 

à r**- 
ation

unptf 
just t

obligent 
la pub!

Baie St-Paul
De retour

Jeudi «lernier. après un»* absem*»* de 
six limgs mois. m>s élèves de 1 K'*al«* 
Normale I^aval de Québec sont rev«*- 
nus passer l«»s viwances au milieu «le 
leurs parents et de l«»urs amis

MM Dircnzo Boivin. ('harles- 
Fdouarei Boüv et (’liarhs (ianthier 
ont obt(»nu un diplôme acailémiquc.

MM F.rnest Tremblay, A<Ijut«>r 
Perr«>n «« E>* \ Girard <>nt obtenu 
un diplôm»? imxlèle.

Mi! l^iilas l^avoic. Avila Simard. 
.h»an-Rcué Simaril *'t .lo>«*ph Trcm- 
blav ont «*bt«>nu un dijilôme élémen­
taire».

No* bd ici lat ions à nos jeunes étu­
diants et nous leur souhaitons «i«« bon­
nes et «i heureuses vacan<‘**s

A part le 
plus anew 
n sommés» 
i* de J mï) ar

Bf

«on M'*«*f»**iiqu«‘ 
saki F«lle est 
ponais depuis

L Y A UNE RICHE 
SAVEUR EXQUISE

DANS LF.

instant
postum

que les buveurs 
de cafe aiment et 
qui est plus hy­
giénique.
“ // v o trne Raison"

CETTE VENTE de LINGERIE
3 ia liquidation du fonds de commerce de

F. Simard & Cie par Jules Gauvin
A remporté le plus franc succès depuis l’ouverture et se continuera encore quel­

ques jours.

C’est la vente la plus importan te a notre connaissance dans notre ville.
»

Les prix sont relativement bas et les marchandises sont de haute quaiitét car il 
ne faut pas oublier que vous obtenez de la lingerie française et la fameuse marque 
“Eclipse" recon nues les meilleures marchandises sur le marché.

Récapitulation tel qu’annoncé la semaine dernière, vous obtiendrez encore ces 
jours-ci des habillements de garçonnets depuis $2.98 à $7.98 et de $6.90 à $14.90.

■%

HABITS
MAB'TS POUr H°T“r $ 1 6.90

S23.90 
$29.50

ROBES
$1.38* $4.68 

25V, 50"

Valeurs d< $2 
Valeur $88 (N) 
pour
Valeur 14(1 00 
pour

ROBES en
pour fillet t»»
ROBES • ’ti soit . i répe d 

( ’bine e* ( » cor get u» 
de réduction

JUPES
JUPE-S de ROBF.S en piqué blanc

pour dames. Q Q
depuis %/OCà $4.48

BLOUSES
BLOUSES en marquisette •■, crê|>e de

<'bine.
V«aletir $.’! 75 $2.98
Valeur $5 (ttl
pour .............. $398
Valeur $fi .50 
pour $4.98

ROBES
ROBES de m.ai- 

son depuis. .

ROBES de mous 
sel inc. depuis..

DE MAISON 
$1.78 » $3.29 
$4.98 i $8.48

ROBES DE BRODERIE
o f* 0 de ré- 
LaOo duotion

ROBE/S en broderie blan­
che pour fillettes...........

Pour la St - Jean - Baptiste nous vous invitons à venir faire vos achats à la grande li­
quidation F. SIMARD C/E. C'est la place des gens pratiques.

%:

Liquidateur du fonds de commerce 
de la maison

F". SIWIARO & CIE
142 rue St-Joseph

pbarmarie Brvr**4

4 «
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LESOLEIL^QUEBEC^IARD^^JlJj^jgM

A LEVIS
DES FEVES Ces cours pour la police de Lévis

. Lpi chef de police do la cité do
--------- - [ Lévis. M. L -l*. Marsan, a corn-

X o U»> des fermes expérimental* s mencé. ce matin, à donner des coars
Le haricot mûr. ou fève, est une, spéciaux aux hommes de poli. e. C< >

Après un déjeuner servi à la rési- 
deuec* <iu [M*r«* do la marié**, les 
nouveaux éjH>ux sont |»artis en 
voyage do noces, au Saguonay. \os 
meilleurs souhaits do bonheur a 
l’heureux couple.

ne seance ce soir

If urée alimentaire trou méconnue au I cours dureront une quinzaine do 
'unada. Ix* manque (te variété oNt le j jours et ont trait aux pouvoirs et 

ut capital de notre régime alirnen* j devoirs légaux do la police; aux rè- 
uin national. Beaucoup de gens ne glements concernant les arrestations 

font usage que d'un très petit nombre dans les limites de la ville, à la pré- 
<ralim<«nis: on dirait qu’ils n'ont d'ai - vention des incendies i^* chef Mar­
in ambition que do fain* rcssemb!. r san fait suivre ces cours d'exercices 
jo plus possible h-s repas de chaque | militaires qui durent une vingtaine ( 
jour à ceux de la veille. D’autres s’irn-. de minutes 
posent Ja routine monotone d’un cycle |
V*gulior de sept jours. Il est bien re- I Le* taux du tramway 
connu cependant qu’un régime varié mua Id 
est plus sain qu’un régime limité, et il 

réellement déplorable de

Une séance do 
conseil municipal 
aura lieu <•,- wnr . 
de ville.

comité général du 
le la cité de Lévis 

, S heures à l'hétel

T ransportée 
Levin

à THotel-Dieu de

à St-Ro-

i si réellement uepioranie ae voir, en 
«•es jours où lus bonnes denrées alimen­
taires sont si rares et ou elles coûtent 
si cher, le mépris dans lequel on tient 
quelques-uns des meilleurs produits ca­
nadiens, comme les fèves, les pois, le 
mais (blé d’Inde) et l’orge, tandis qu’un 
'produit importé — le ri/. manifesP*- 
lucnt inférieur comme nourriture et 
pour lequel nous sommes obligés de 
payer tribut, en bon argent canadien,
ii l'« t ranger, est souvent préféré.

De tous les aliments méconnus le 
haricot (fève) est peut-être le plus 
itiifMirtîint. 11 contient une grosse 
Proportion de protéine 'à peu près 
1 double de la quantité que renfer­
ment les céréales) «*t la protéine est 
l'élément le plus coûteux des maté­
riaux que nous consommons. On 
peut affirmer, sans craindre d’exa­
gérer, que la fève vient au premier 
rang des aliments communs d’ori­
gine végétale; les pois ont une va­
leur presque égale, mais le blé ou 
l’orge viennent après. Tout consi­
déré, 1 avoine est aussi bien infé­
rieur , quoiqu’elle contienne beau- 
eoup plus de graisse que les fèves

1! n’est pas vrai de dire, comme 
«ai l’a prétendu parfois, que la pro- j 
téine végétale, comme celle que ren-| 
ferment les fèves, peut supplanter! 
entièrement la protéine animale, que

I>* conseil municipal de St-Ro- 
muald a réglé la question du tram­
way samedi dernier à la pr« -qu una­
nimité de ses membres. I n seul de 
ces derniers a voté contre 1 augmen­
tation des taux projetés.

Lau-

L'ambulance de M L.-Ed For tier 
a été appelé*» hier après-midi pour 
transporter à l’Hôtei-l)ieu de I-évis, 
Mme i Muer < arrier, malade.
La reconKtrurtion do la voie du 
tramway à Bienville

Iss travaux de reconstruction de 1*

\ oie ferrée «lu tramv*a> * Bic*n>nlle ont 
été commences hier matin. Ou fera 
les travaux «le reconstruction «le I» 
voie d'abord et peu après on commen- 
. «•ra !«-s travaux d* constru'd HH» d’un 
chemin permanent

Funérailles de Mme L, Turcotte

Co matin oui eu lieu h Notre-Dame 
l«*s funérailles de feu Mme Krnest Tur- 
OOtie.

Après une imposante cérémonie fu­
nèbre. a Notro-Dame. les restes mor- 
t« la ont été ne.mdinLs au cimetière 
Mont-Marie où ils ont été inhumés 
dans un lot de la famille.

Nous réitérons h la famille en deui. 
F« xprcssion «1*5 nos plus vives sympa­
thies.

On \icnt d«i décoiUTir des gise­
ments d«* charbon dans les Andes en 
République Argentine.

MALADE IMAGINAI RI on mal'.* ;r* i\ oubli N «•(«-York M Guano

D* comteaw d'Estdign-**
pïuidant du nmlu'i*- ima^in.un !t<> la nndn* re*llêm«înt mala«b- 
vord. son médecin, lui ; r*
mandé «le In,in* un verr«. d «a . !, File enx.ii- h. la liAte cherdc-r 
matin avant de prendn s.*n c:;o«.«,lat Iî«.;-ar«l qui U trouve « n pnm* a 
eî d** boire un «. ..rM , rn- d eaj une violente agitation: ell«. lui «•«»nt«*

•ir** U* premier verre d'i'au, et ... ..... ........
ant perdu**

•V«m- av «u bn«n fai t d** m'apjs*U*.
U* «•»W> «•Ht «•>n «îTft ii'S»*/, gT.iv*». mai»
no u* al lu OU r**m Mi**r V* *ti" îw*t
pn •miro un l». «*mimt. *• n >*«»rt*» qu«-
VOlov chnc<►la« *«• trouvf*ra Mut «i**

me «*111 n* «i«*ux •*,aux '

l.:i pn**i. •r.ption *U* Bon »Txrd fit
in» rvcill.- «J *'•/ la t uala-i* » imaginaire

par la fenôtr* in tap:-' 11 avait ca- 
«■hé l argent dan- tapif *i le tapi» 
sous la baignoire

La question 
zon

tramway

Une séance du conseil niunicipal 
de la ville de Uur/.«m aura Hou pro­
bablement mercredi soir. On iiarlcra I 
au cours de cette séance de la ques* 
lion du tramway et on croit quo ! 
toute l’affaire sera bâclée définiti­
vement ce soir-l.ù

Ij» date de la réunion n est ce-, 
pendant pas encore annoncée mais 
elle le sera aujourd’hui.

Mariage Després-Dion

Ce matin à 0 h. a ét«' célébré «j 
l’église St-Antoine, à Bienville le 
mariag»» <1«* M. Antoine Despré- <‘t , 
de Mlle Rachel Dion.

M. Pierre Després servait de té­
moin au marié, son fils, et M. Louis 
Dion h la mariée, sa fille.

Après un déjeuner pris à la rési­
dence du père de la marié** . les 
nouveaux époux sont partis en 
voyage de noces, au Sagyienav

N’os meilleurs souhaits de bon-

Ce r^est pas suffisant
de faire agir les intestins. Il est plus 
important que le foie, les reins, la peau 
et les intestins travaillent de concert 
afin de vous préserver de l’autointoxi- 
cation. Les PILULES BEECH AM 

agissent favorablement sur tous les organes qui 
ont trait à la digestion des aliments et de l’éli­
mination des matières de rebuts; elles éliminent 
les causes et soulagent les 
symptômes. Les

Beecham’s Pills

POUR LA ST-JEAN-BAPTiSTE
2S9 HABITS Elite Clothes

seront mis en vente a des prix pour attirer les 
hommes de toutes les classes jeunes et vieux

(PI LUL K S B E ECH A M >
Valent une guinée la boîte.

Y endues partout au Canada. En boite» 25c* 50c.

lùm trouve dans los viandes. J''* j heur" à T heureux couple, 
œufs et le lait. Pourtant, elle n en a |
p..s moins une haute valeur aü-, Mariage Marrnet-FiltCau

Ce mal m. à o h 
dans la chapelle <1 
h Notre-Dame, le 
Albert Marmet et 
Füteau.

M. l’abbé Wilfrid 
caire, h Notre-Dame,

HO a été célébré 
•s congréganistes, 
mariage de M. 

de Mlle Corinne

Lemieux. \i- 
officiait à la

mentaire, et dans bien dos cas les 
fèves pourraient avantageuse ment 
remplacer une partie de la ration 
«le viande. 11 y aurait une économie 
considérable à réaliser sous co rap­
port. car les fèves sont très bon 
marché par comparaison h la plu­
part «les produits animaux. Il est ù
noter cependant que «•<• n’est pas j cérémonie mgtiale. 
tout le monde qui peut manger des, M. Simeon Marmet, pharmacien, 
haricots impunément. i sen «vit de témoin au marié, son

Ils ne conviennent pa* du tout à] tfis ©t M. Emmanuel Pilteau, à la 
«••Ttaines personnes, mais la grandi11 nmrit';0t ^ gj),.. 
majorité «les gens auraient tout ;

a * ri fair*- usag* plus sou- 1,1,11 «-.■juiüi ... ...... .
vent; ils feraient de meilleurs repas 
*'t déi>enseraient moins sur leur eui-j 
miu*. Sans doute, il est difficile d’in­
tervenir dans une question de régi-i 
me, plus souvent réglée par les ha - j 
bituoes du pays que par la réflexion I 
intelligente, mais on ne voit pas ! 
bien pourquoi nous laisserions tou-1 
jours l'usage régulier des fèves à! 
l'Etat du Massachusetts et ?» quel­
ques autres endroits favorisés, pour 
«ontmuer ?» nous en priver. Eu ces! 
jours où la cherté do la vie oblige | 
beaucoup d’entre nous ?» rompre! 
avec quelques-unes des coutumes les 
plus anciennes et les plus coûteuses, 
l'introdmîtion du haricot, comme 
article régulier «l’alimentation offre! 
l'occasion de déployer un peu d’ori-j 
ginalité, tout en exerçant une écono­
mie judicieuse.

UHAS-E. SAUNDERS.
('créai iste du Dominion.

CREME A LA GLACE
NOUS AVONS TOUJOURS EN STOCK NOTRE

CREME A LA GLACE (SPECIALE)
que noua livron* au* familles à $1.50 le gallon

CIE LAITERIE LAVAL Enr.
237 4e avenue, LIMOILOU

Téléphone 4066 Soir 1377 J

Gardez-vous les pores
sains et actifs avec 
le Savon Cuticura

Savon, onguent, talc. L'.> chacun, partout 
D*j)nf Can l.ymang Limited ru** St- 

Paul. Montréal

VARICES
Comment avoir prompt soulagement 

avec • ABSOrtBINE JR.”

er un f*>is par jour avec «!* 
ass.'-idi* r * t appliqu«T "AB- 

JH. tl, i* ••u trois fois par 
les fieux pr* m!>*r*-w semaines-- 
nia«ins « i 1, s«>ir. mettre un

A ST-NIALO
Règlements 

des messes
paroissiaux Heures

lyes baig* 
l'eau cliaune 
SOHMI N K 
jot»r durant 

i puis tous I*
; linge saturz d'une soi ut ion «r imposée, d u 
j «»nce d "AH-nKUlNI1: Jlt'' datis t
j chopin<‘ «I • au *‘t laisser tout*- la nuit
! Après l«>s ijui*l«jues prem »<r«s appl: 
t ions d AHM ‘RHIN F, JR , vous 

j marquerez de I amélioration I élanoem 
j et la douleur etmseront l«*s

LIQUEURS" EPICERIES
J •

gne, d
viens rie recevoir un lot considérable de vin d’Espa- 
la célèbre maison Fererlco Guille Moreu, de Barce­

lone, et des maisons Enrique Yentoza et L. Norregaard, ds 
Tarragone.

Dans les vins blancs; il y en a d «i sec, demi-sec et doux. 
Pour les vins de messe, chacune de mes importations e*^ 
accompagnée d'un certificat des évêchés de Barcelone ou de 
Tarragone, suivant le cas, déclarant qua le vin est pur at 
peut être employé pour le saint Sacrifice de la Metea.

Ja reçois aussi régulièrement les Cognac, Scotch, Gin, 
Rhum, Alcool et Whisky.

Mon assortiment dans les épiceries est des plus variés et 
les prix très raisonnables.

Une commande d’essai, par la malle, ou une visite est 
sollicitée.

E T K I. K I E R
92 RUE DALHOUSIE 

QUEBEC

J . - B .-F. F
MAISON FONDEE EN 18S0

Venez faire votre choix 
parmi ces habits de qua­
lité incomparable pour 
le prix (pie nous deman­
dons ... . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .

$27.51
$37.50
$44.50

Les tissus sont de tweed de fan taisie, serge ou vecuna. Coupe nouvelle. 

150 HABITS de garçons de 8 à 16 ans,«styles

}

très chics, en tweed de fantaisie. Prix:

$14.95, $17.95

Visitez notre nouveau rayon de coiffures pour 
hommes et garçonsf sailors canotiers et pana- 
mas, casquettes, etc. Le choix est aussi abon­
dant qur intéressant.

H

^y\
~ï 'm '

Dimanchf: b. 7. S. 9 «-t 10 hr>
Sur semaine: H1, «‘t 6.15.
D > lundis, iu» r< n*«iis et vendredis, 

ni« -‘«* à 6 hrs au couvent.
Les mardis, jeudis et samedis 

:;i* - • ?» 6.H0 hrs à la Providence.
L’office des congréganistes eom- 

rm-iicc à 6 hrs HO.
Baptêmes: Tous les jours de 5 à 

6 heures.

Mgr BoufTard

!>• comité des citoyens chargé des 
I.*:* s qui seront célébrées dimanche 
prochain ;» l’occasion de l’arrivée 
*.• Mgr Bouffani marche avec en- 
irain et la fête promet d’être une des 
plus grandioses du genre.

Nous publierons le programme 
<ians quelques jours.

Couvent Notre-Dame

La distribution des prix du eou- 
v«-nt de Notre-Dame aura lieu ce 

>ir ?» !:« salle «le la JYovidence.

LCtribution de» prix

Hier soir avait lieu ?» la salle do la 
l’n>\ i<lence, la distribution des prix 
«i*- élèves des Frères Maristes, rue 

■ : K duc scJub i*' distingué patrons
• d»- MM. !*•« abbés Laberge e|

■ H
l a ' l'r**** Vest ouverte par un 

« liant de tin d’année sui\io de joli<*s 
* *»médies.

h* j«*une Maurice Boutet a été 
fort applaudi dans le chant do IV 
. i r**ur

« "••s* b' révd frère Henri, direc- 
« ur de l’Aeadémie St-Malo, qui pré- 

s.ida ù la «Hstribution.
Xprès «pielquos sages conseils de la 

part 'lu «lireeteiir. les élèves accora- 
uignés delurs parents so dispersè- 

rc • «n chantant “O Canada''
j.'orchestre était sous la diro«Mir»n 

«'* M. Dion.

I AIR DE JEUNESSE

I ront pas aussi sensibles &’• 

! peau aura une uppaivmv 
1 Continuez rAgu]i^rein«*m à 
; SOU II! N L J K *•« N *

nos ri<* s* 
toucher—«*t .a 
plus naturelle., 
rnplojcr 1 AR- 
vo is délivrer»*!

d«'s varic« s
$12'» la bouteille—ciiez la plupart «le* 

pharmaci«*ns ou envoyée franc «le |x>rt d« 
chez W -l VOl \«i I NC , Immeuble Ly­
man, Montréal.

___
POIT* PREVENIR. SOULAGER. GUERIR

RHUMES, TOUX, BRONCHITES
nerx n éjtale le GOL'DRON et 1 HUILE de F OIL 

DE MORUE, combinés avec les médi­
caments les plus efficaces 

conmia contre ces 
lafjies dans

La jolie comtesse do xxx entre 
un *-<»ir dans un salon, parée avec 
tout*1 la coquetterie dont elle est 
* apable.

Madame do xxx. parce qu’elle 
» - laid" et sale, croit pouvoir lui 
«lonner une l«^*on et lui «lit: “Uom- 
i ,« vous voilé mise, comtesseî vous 
.i • : a:r d’une fille!

Madame, lui répond la char- 
ante comtesse, qo Lapas qui veut.”

LA BANQUE NATIONALE
: ■ 11** i ! le 2 août tiro«'hair. et apr.'s j 

. b**u pie paiera K scs aetionnair*-* un 
•M'.onde <ie trois imur cent *tant nul 

•aux «le «1ou/.e pour «ont jM»r ann*e). s*irj 
« n «aï •-U «*•••->•' pour le irimc«er*' flnls- 
« ni • ! ■ '"**» p'-fH-tiain

* e dirkler.de sera pay* suivant 1s liste 
es vtionu.tiret inscrit» n la «laie du là
illet prociiain
' • r*rrtr“ i bureau de direction

N t avoir 
sAram etoenu

C u ' • i .s n *e t otp
1^-1714-19 >n m. y. a J * o

LE COEUR MALADE
Il ne faliait pas la laisser seule

Mlle E va-P. Ynteman. Kruger-- 
dorf, Ont . écrit 11 faut «pie j*- 
vous écrive pour vous parler du | 
grand bien qu«* m'ont fait l*s Pilu­
les Milburn pour !«• <'«eur « t les i 
nerfs. Il y a quatr»' ans enyiroti j a-! 
vais le couir t«'rriblem« nt affecté, les 
nerfs ébranlé*-, des accès d’évanouis­
sement . j«- dus passer six mois au j 
lit. Deux médecins différents mo soi­
gnèrent : j»* semblait prendre du 
mieux. bi« u Que b a a* *•« s d’évanotiis-j 
sement ne nu* quiltass«'nt point. Je! 
tombais parfois d«* >i terribb' fa<,»)n. 
partout où j" in«' trouvais, qu’il n« 
faisait pas bon me jamais laisser! 
seule. Je «léridai finalement de re-| 
courir aux médecines brevetées . 
j’en pris de différentes sortes, mais ; 
joutes semblaient n« guère me faire* 
<1«' bien. Remarquant un jour l’an­
nonce des J'ilules Mlilhurn pour le 
Cœur ot les Nerfs, je décidai de l*s 
« ssayer, * • avant d’« n avoir fini d< ux 
boît«'S, j** pouvais m'apen evoir que l­
les me faisaient du bien. J’en ai pris! 
dix boites ?» peu près, « t je suis près-j 
que revenu de ces terribles accès. Je : 
crois sincèrement que votre médecine* 
a été pour moi une bénédiction : 
aussi je conseille h tous ceux qui 
sont pris du cœur d«* les essayer, car 
j’ai confiance qu’on y trouver a du ; 
soulagement.

I,«* FMI.îles Milbiim pour 1«* ('«pur rt 
Nerfs s*- .ci.«tent .r>0> Ua VkiUu * hez tour 
Ir* man'hanrlN ou sont cnt’oyrfs «liriN i*-- 
rn«*ni par la T>**stp «ur réc-ntt«'n du prix i r 
la Cte T Mi n» limit. • », Toronto, «ut-,

SPECIAL MERCREDI
1600 verges de1 

soie paillette, du­
chesse et habutaï, 
valeurs de $2.50 à 
$3.00

Mercredi SI.93
Exemptes de taxe

MARCEAU & CIE
155 rue St-J >3eph

4

4

QuIbec.
angle St-Joseph et de la Couronne

LE MEILLEUR
SIROP pour le RHUME
Il ne fait pa« que loulager et guérir, mai» if 
a^rptiar, assainit et renforçât le* «irgaoei rcspuatoire.

Cie Pharmaceutique de ia Croix Rouçe, Québec, Que

Modèles Charmants en Robes
Une grande vente de jolis modèles de robes 

d été dans les derniers goûts de la mode en fait 
de Robes en Crêpe Georgette.

Robes en soie T affetas
Robes en Crêpe de Chine.
Robes en Tricolctte.
Robes en voile imprimé.
Robes en cotonnades lavables.

LINGERIES D’ETE

Lingerie en Crêpe de Chine. Superbe-, 
modèles en Robes de nuit. Chemise-Enveloppe 
Cache-corsets.

Lingeries en Nansouck fin garnies de brode 
ries et dentelles fines.

CHANDAILS POUR FILLETTES

Chandails en laine, pour fillcfttes, nouveaux 
stvles en couleurs.

Gray-Dort
baisse ses prix

Depuis le 15 juin 1920, les prix 
des automobiles Gray-Dort, y 
compris toutes les nouvelles 
taxes d’accise, sont comme suit :

T.-D. DUBUC
1S8 à 198 rue St-Jean

TOUTES TAXES 
COMPRISES

Modèle 15 Régulier 
15M Spécial

■ 15D As
10 de Route

$1575
$1746
$1862
$1575

.

Tous f. a b. fabrique---Fret seulement en sus
GRAY-DORT MOTORS LIMITED, CHATHAM, ONT.

P.-L LO HIE (limitée)
138 rue du Pont
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CE flO'IL ï ft 
DE MIEUX, Dlï

VENTE DES PRODUITS 
DE LA BASSE-COUR

L’ÉCIMAGE DU TABAC -» n* po*wible «l'exporter 
jar wniamw» «ie tonnes.

Un monsieur de Toronto 
déclare que depuis que 
le Fanlac lui a remis 
l’estomac en bon état, 
il peut faire d’aussi 
bonnes journées qu'a­
vant d’être malade

T)«Tfnii‘- rjiu» 1*« Tanlæ m'a r«mi* - 
j «htifii»- fju« *• m t }«< mi'illeur u 

dii‘arn«nt p**iir I •• t'Od.w «ju *:• 
inond» I ollo ,,i «b-, laraf i«.n i 
’«•nie fi*» .laotiv- Bunt.-< dnrui'-i! 1U 
Ton>nto, ru« kii’hrrjoJK! v

Parulant fjua?,r« a'i.-- a n.t il«* pr*- 
«ir« du Tarda.-, j« m» ivat- j.r* '. 1 
«pi« I«¥S Aliment.h plus U-ip-r I 

«Ju lerup»; aliments pr 
pourtant on tn** quant it/ f*
rnontAtont. <la«i mon o-.»4w I; 
r/sulUttt qui l»-- ipa/. ?m«*^«uiHaitin* !’•' 
tomfv' «-t «ij» r.ki-'iit une proHst'»n »•• ••• 
sivomont d<*ulo(»rou >*> -nr le <
< proHHton /tait parfois t«*ll
mon ooour s'arrêtait <1«« battre «
)»i no pouvais prs«pit« plu re;pir«'r 
' ai* eoriMtammon' mai a !a t/t" 
doulour k-«* iiwalt.sjti! prineipal* 
ati-<loH«iis do*i l'tux .1 avais au^• 
doulatir «iau ■ les reins qui piirfo 
«•ourbult on doux In «levais ••an 
ment prondro •l«•s laxatifs jK»ur 
« i>ntre la «-on- f tpat l ut dent je -

Mon sommoil n/tait pas E»on «'-ar j«* mo 
lovais lo matin plus fatten/ quo jo no 
m /uu* ootj' h/ la veillo, JBn «l/ptt «le 
Uius Ion traitomonts quo j«’ suivis ot do 
tous lo* malien monts «pji* jo pris, 
mon /taf n<* am/hora ruo; de -<>rio 
quo jo me demandais a1.»*- une grAndo 
tri'io. e <-e «pie jo pourrais bier fair** 
ou prxmdro fxeir no* tru/rir

‘Apr* s avf.tr lu dans i»i“ journaux l«« 
r/< m, «I un pran i a*unbr». >i«t ^u/r’-ons 
op/r/** par a* Tarda*-, je me «i/«-idai it

hot

r»Ut
par

yabb
plu,

ditfOK 
ir qui

fMMir,
• que

r.o nt 
• 'i une
t»is mo 
üMtarn- 
lutter 

iff rats

on j«rendre .In vui 
rite «l’on avoir pris <*ar <•

I mont auquel je «l«.iv nu 
v u* 1/app/t it rt.vim tr«

; tAr jo pus manpor «lo t 
voulais sans êtn* «*nmiy/ 
tion tni 1«**« palpitain.n- 
mo oausaiont «le si nffra 
Ktv' autrefois. Jo no suis 
ot l«»s maux do t/î.«v sont un*» eb«»«
[•a s*- .l«> n’ai ootir a mai dire pii
<î »uleurs 'laiLH l«»s reins. I>. Tanla< 
m a ro«j«»nn/ mes f«.r«‘os on sort** que j«i 
[M,ux faire une bonne journ/*« <lo 'lur- 
trav aux san- oxeAs do fatigue. ( ‘ t 
*4Ttatn«m«*irt un merveilleux m/di«-a- 
ment que lo Tanbvt «*t. j** huis h«*ureux 
de l'oei-a-don qui m'est offnrlo <!.. la r». 
«■«unmambir à <-«*ux «pii Houffront «-om- 
mo j’ai souffert. ”

I/*1 Tarda*- e-î on vente à Qu/Lvee *•}«••:.- 
MM Mart**! A l>i.»n pliarm.'wn'n-. et a 
a la pharma' io Joljeooitr; «t à 1a vi ,
*-b**/ M Nlauri<-o Dion souk la «ItrHci ion 
personne!!.■ d'un ropr/s«mtant sjs-eial 
du T.tnU Ann

d a*
r «»bt«'l

faut

L'éotma^e du taba*- ost uno op/ra­
tion tn-s importante; • *»st <1 elle «pie 
dépend en praud* partie le defrn' b* 
maturité, lo rendement la qualité 
ot la rouieur. Ce s<*nt là quatre non 
cid/rations trva irnfw.rtantee dans la 
fultur»» d'une rétroIte de tabae.

Kn eof: deux dernières saisons nous 
avons fait uru* exf^rn-we nirr ÎV*< i 
mafiro du Burlev blan*- €*t du tal.af*

Sur un«* 
variétés

1 /«-imago a été fait immétilatemen’ 
après que le bouton floral s’était 
formé et le nombre de f«mil](*s dési 
ns*s a été laissé sur eha*jue plant 
Sur un** autre sérn* de paretdbie <i** 
même dimension, l'éeimagfv n’a ét* 
«tT^H-tué que plus tar«i, quand les 
tabaes étaient devenus plus grand- 
*-t que les boutons floraux «’étaient 
Ew-aucoup plus développés, comme 
on a trop wiuyent l’habitudo de 
faire dans les districts à tabac. A 
l'automne. *•»•< fe*nfll««s ont été cou­
pées et séchées «•! nous avons pris 
note «le la production *-t «l.*.-! autres 

seront j qualités «lo cha<-une d’elles. Iah 
j plant*** <iui avaient été éeimés les

D* profits que j»eut donner la E>as- 
j ne-cour dépendant larp* unuit de la 
' façon dont on s’y prend j**>ur bw i 
I ven«lrc On peut t.rêi> bù«n s'y en- 
, t4*n«ire pour conduire la bawwe eour 

mais ki on ne sait pas vendre on I 
I peut être assuré de courir tét ou tard (
a un échec J _____

< harpie producteur doit obtenir le j jaune 'séché h î’air chaud 
meille .r prix jH,v.sible pour h*-h pr..-j m rte de parcelles des deux 

iduit' il «luit, pour «vr’la, surveiller 
I spécialement la qualité «*t choisir 
la meilleure santon pour vendre

OEufs Ia*h (i>ufs doivent étr*> ra­
mas s/s réffuliën*ment et fréquem­
ment Tou» les œuf» petits et salés 
doivent êtr«- conservés pouf- la mai­
son ou vendus séparément.

Ia*s neufs doivent être emballés 
j»r«.priment si c’est jxour un com­
merce jiarticuli«*r on f«*ra bien de li s 
mettre dans des carton» élégant» 
qui plaiwnt au consommaUrur.

Les «eufs senmt d'autant plus aje 
pr/vj/x «ju’il* seront remis plus tét
a i < <.us<»rnn;at4*ur « t l.-s prix seront j qualité» «h* chacune «l’ell*

ant m«-illeurs ! plant**» qui avaient été éeimés

ce («oiMon 
le jour où

industriels seront en mesure d'or­
ganiser la pèche» «ur nos <*Ate«.

D' capitalistes et les industriels 
françai aésireux <1 exerter W*ur acti- 
\ ité dans <x* genre d’industrie, peu­
vent d ailleurs »♦* mettre directe­
ment en rapport av«c le contrôleur 
• vu! de Djerba pour obtenir toute» 

u! ica lion» «complémentaire».
1.4 pr *.Tuction du thon a été fa- 

r * «ette année par la clémence 
j vrticulièrr* et la douceur de la tem- 
f;iTTtt'm- du rn«>i» de mars. A us-1 es- 
jH-rr-t-i.ri une campagne abondante 

Dans h*, t ho nain «s de la côte. «>n 
- »mpte «aler les madragues lô «ju 2iJ 
.un* plus tôt que d’habitude. Dans 

; 'i-ieur-H thonahvs, U* personnel est* 
• ja sur place, notamment à celle de 

I Aouanu au cap Bon.

LA CAMPAGNE
SUCRIERE FRANÇAISE

Ppxluc- premiers se sont beaucoup mieux 
imlottes ; comporté» que 1*« autr«‘.s, ils ont 

j mieux produit, mieux mûri, leurs 
feuille» étaient d'une meilleur*' eou- 

; leur et d'une meilleure qualité, et. 
! naturellement, elles étaient plus sa­
it i> faisan tes et plu» avantageuses a 
| l'époque «1<* la vente.

D'a plant*-.» écimé •» les demi/rca 
ont produit de une à trois feuilles 

sommet de la plante que 
éciméee 1**» premières, 

feuilles étaient petites, 
«l’un pau v re t y p**. I>*s 

plantes éciméi'S tar«l 
général légères, l^a pr«e 
tiges aux feuilles étaient 
qu«* dans les autres. On 

< qui précède qu’un éei-

AUX ASSISES
M

table 
Ko y 
h*-ur«‘.* 

Il H
H« U t
même

D*
griMge
rarr«>

M

vous a «lit qu il y avait appan-nce 
de droit, de ta part <i. Minguy 
(’*«lui-*u avait droit «h* r/clauier le 
nrix de la r..ur-... avant <!«• ««uiduire 
M Koy N avait droit d«* h* faire 
avant le départ, mais pas h rni-s-h**- 

n y a que doux témoin» de

mne 
de j

pr*s-.K*e«. Si jx-ndant la saison il ar- 
nve un moment ou h* marché est 
* neombré, et «pie le» «euf» se ven­
dant à vil prix, il |M>urait être avan­
tageux de 1**» «■*»ns*Tv**r. au moyen 
d«* bons préservatif», pour la pré- 
rio«i«* do rareté «pii suivra

Volailles de table. Imm/«liAte- 
mont après la jKmte du printemp» 
examinez la bass** cour, mettez en 
éjiifM'ttes tous |»-h **«»«h**t.s inutil**» et 
t«>ut«*s les pou l«*s qui manifestent 
ript«*ntion «le s. n-pomr fxmr l’été, 
nourn,s»«v.-l«*H alxindamment pendant 
un*- semaine ou «lix jours puis en­
voy»./-le» au rnarehé. s«»it **n vie ou 
tués, suivant la demaiule «lu tnar- 
ehe. \«* faites pas <■*• triage en une 
soûle fois mais gnuluellem*«nt, à me­
sure «pie rotv-asion r«*xig«*ra. Kff«»r- 
c*i/.-vou» de compléter ce triage 
avant l’épocpie où l '.n doit vemire 
l«*s jiouiet» de grain, «•ar il y a tou- 
jour» une baisse dans le» prix' de la 
volaillH apri-H cette /{loqut*

Poulets de grain II a profit ! feuilhw ont une ne illeur* 
à v«‘mlre la plupart des co«-b«ts pr«-It t un»* meilleure qualité.
<■(,<’,--t e*.mme jxmh't» de grain: pour Règle générale, dans certains 
lus pfiulet

a:.

Au mimstèn
Tu sais que maintenant nous 

allons être obligés de signer tous h 
jours une feuille de présence

Qu‘est-ce que ça peut nie faire, 
puisque je n’y viens jamais

LA FENAISON

Horlick’s
Lait malte pour bebes

de plus au 
h*» plan U-s 
mais «•»*» 
vertes et 
feuille» d«« 
étaient en 
j*«»rtion de 
jilus élevé**a 
voit par «*<
nuig«« préfixe est 1«« nieiiieur moyen 
«l'obtenir u no production maximum 
«le feuilles pour charpie tige de ta- 
bæ, tandis que lYeimage tardif 
«Tonne au contraire une quantité 
maximum «h* tige aux dépens de la 
feuille. De meme, les plantes é«u- 
méos tôt m rissent plus tôt et leurs

couleur

fleurir, mais parfois un peu plus tôt.
, ’omme cette deuxième p«>usse est)

T . . ~ ' celle d'où dép*ui«l la pmdm'tiou de la
IÆ quantité de fourrage» que peut deuxième rw-olte «h- lu/, rm- «le la sai-j 

la direction «J**s contributions in- reaflIje un® hizerrnère déjxuid d’un S son doit être enlevée avant que «*e rfH. j 
<iirc*«-tes vient de dresser le tableau ' ^mü<* nombre de far*tours l’un «Je ^in ait atteint un dével«*pjM«menî •

•• la production des sucres indigènes ! < 4's «auteurs 0*st J époque où l’on ! pj que l'on court le risque d. IV*nlev«;r 
-« puis h* 1er septembre 1919 jusqu'à couP** lu n^-olt**. E.n *-îTet, pour d«*s avec la premiere récolt» C'c.'t là un Hambourg possède ^un restaurai 

■ a tm «lu moi» de février 1920, six mi-1<,ris 9^ nous expliquerons soin-1 ^.(ûdent qui se pnKluit tràs facilement i qui est <•«instruit on papier mâché.
: ramiÙTS mois do la campagne 1919-! inalremeilt'. ‘a product ion «le la lu-j sj F()n retarde trop la coupe de la pre- 
lojt) ; ^rne par acre se ressent, peut-être m^re récolte et naturellement, «Tans

Nous en extrayons les chiffres ®ni-' Pc8,9U® de toute autre plant** j pas, la production d«« la «leuxème
vants, en regard desquels nous avons, «nin, du moment où Ton fait la j révolte «i»; la saison est plus faible qu*l-
: a*-/ <*«uix de la péritxle oorrespon-, , j lo no dexTait êtr«*.
• lant*’ d«» la précédente campagne. irop de cultivateurs ont rnalheu-1 Dans «•**» circoustauces, nous ro-

E'abrique» ayant terminé 191^-20, T,'UHOnu>n*' ‘ habitude d’attendre trop j commandons aux pro«lueteurs de lu-
t.O 19LH-19, 51- Fabriques en acti- î ^H^Ttemps av'aut de couper leur foin; j zerne de s*' mettre à faire la premiere
vit/. Jus défréqués hectol. i. 14,-i s imaginent qu ils obtiendront des | coupve aussitôt que possible après 
« J5 .VM 11,120.772.—Production rw'oites plus fort**8 et par conséquent1
tonnes . 115,625; 48,1 A7.—Densité piufî Payantes, en attendant un peu

après que la récolte est arrivée au 
j point où elle présente la meilleure 
qualité. Il n’en est pas ainsi pour la 

, lu/.orno. ( Vest môme lo coutraire qui 
• sc produit. Ou s'accorde généralement 
,a «lire que la luzerne doit être cou­
pée quand un di.ièmo des plantes 
sont en fleurs, suivant l’expressisu 
consax;rée ; c’est à ce moment dit-on 
qu’elle rend le plus par acre **t «pie 
la qualité do son foin est la meil­
leure. (’ette expression “un dixième 

I»s examens, au Collège, pin r ! K
lèves finissants ont donné lo ré-

moyeniejci d«w jus, 5,82;

A BEAUCEVILLE
I-i température, «lans ce distri«*t 

a été magnifique, aussi la moisson 
promet-elle d’être abondante.

D* prix du sucre d’érable ost 
c, baisse, on lo paie maintenant 

c.-nts, au lieu de 25c et 30 cents.

| que la deuxième pousse commence a 
api>araître au collet des racines. 11 
suffit‘d’examiner les collets des nu*i- 
nes {)our voir le regain qui en sort.
La première coupe doit être fait» 
avant que ce regain soit assez déve 
Juppé pour être coupé par la fau"> 
cheuse. - ;

r ■' ■ trrtlnnf
En 1818 la fête de P&quos a été célé-, 

brée le mauvais jour par une erreur 
dans les calculs lunaire».

Meilleur 
*e ul.

Une combinaiivon 
et grain» maltés.

que le lait de vache

de lait riche
f

UN MONSIEUR
(nutnttement a nep*nnnH

tin rhunxatisinn. douleuni de rein* 
un remède nouveau et merveilleux qui 
fait duiparaitre le mal en (>eu de tempt. 
Cela evt ta conaérjuence d'un vum. h.cnri 
V tette «ki kUtUuu N- MonU-éal

min, Il
JW« i| .c Roy

•ux faut-il croire?
•t<> pr*Hi vé que Roy 
s dans sun passé 
• condamne à main-

«pi* bl«

Jo» -A/.nne Manmlte comp 
«T«* Tlmiford Min**» » vu M 
à l’hôtel \ if*t<*ria vers d«Mix
i «lu rnfttiu l'assaut et du vol. L'

«st «km-ujw* dt Rx.y après l'a» ht victim*1, 
il a vu -.-s hlesaurea et lui- Ikvpiel des « 
a fait venir h* médecin. 11 n’a pas

détectiv. D'-fov dan» «on t/moi avait «l«*s tiw-fi 
ra**ont*’ h*- circon«tan«’es d« M ingu y a «■ 

ilation t*‘» repris**»,
Krnest Hou*!e «-vt entendu (En a dit, 

il connaît bien !'h*«*us<'- Il travail- Lait pas gra 
lait pour lui. Il est allé !«• voir a la Mais n«>i 
prison et l 'accuse lui a «lit qu’il d/si-j «lu méd« 
rail, arranger l’affair»* «an» all* r « n I R«*v *>t 
Cour. blmomres

M OcfAv«- Fiset. cornptnhh* du j U «*»t 
département «les Ii<***nce«. déclar» ! bl**ssé «. 
qu** les numéro** «1** licence qu’il a j s/ri*-iis. s 
remiti a Mingiiv «st bien 1< rnêrn** I II faut, «lit en t«‘rminant l«v «avant 
que «■♦•lui du c*»ch«T «pii a assailli i juge. qu«* lorefpie je ru** confie, la nuit

| a un tîoeher, il faut que I homme qui 
•te**tive Sylvain a accompagné nie conduit ici « t là «toit au-dessus

un
s avons le 
qui a donné «• 

qui «lit qu’au tuoin 
i était grave 
prouvé qui* Roy a 

I que ses blessun

«sures n’é-!

♦ /inoigrvag»* 
»••« s*>in.s à; 
ns une d«*S|

H été Volé, 
étaient j

Rnv 

U prisonm 
Il a r«*i 

«ang sur •• 
’’ !*««uv« /. 

bien «lu «i
«pi«*t t**

Non.
«lev'Hif. «-n •

mtro ces 
(tirs qui

d»* tout soupçon.
Il faut protéger le 

s*>»-disant individus 
n’ont aucun wniptil,- ,, r, ,»K
d « vploiter un voyag« ur sans défense 

j A vous •!«• jug« r suivant la pn-uv* s
lans mon opinion ce j Alinguy «'«t l’un <1«* ceux-là.

• •r «l«- la cour à 
naripié qu’il y 
a nian«*h«’ 
v * » 11 s jurer «î
mg, demaml**

la prison
avait du

ne c'étai* 
dire ('ho-

uldic r*. 
dcval is< 
«pian»!

fi rôtir, on se sert de 
«•«k'het» «qui éclos«*nt plus tard «lans 
la saison On devrait vendr«* comme 
jx'ul**t« «h- grain tous l«*s <‘«>ch«*ts d« s 
variété» l/gèr«*s. Ixirsqu’iL» ont «h* 
huit à dix semaine*», mottez-les en 
épim«tte ou nourri ssez-les «a loge 
janidant une semaine ou deux |>our 
h*» engrawser avant d«* l**s v<*ndr> 

Poulets «le rôti. Dans !♦•** ne** 
ii tout<*s fin» comme les Plymouth 
Rocks <‘t les WvandoUos, le plus 
grand notnbr*» «les co<*h««t« doivent 
Atro conservés comme poulet» «l»? 
riiU. Ktigrais.se7.-l«)s «-n épinette jH*n- 
«iant dix jours à deux semaines ou 
même quatre semaine», suivant les 
exigences.

(“est muidant l*>s dix premier» 
jour» ou l« » d«*ux premuT**» s«‘inain«*s 

! «pu* l»*s fxiulet.» font les gain» les plus 
Àuqnomiqu* », mais il faut, pour ob- 

* tenir !«' meilleur état d'eniDonpoint ; 
les t*»nir en épinette pendant trois 
ou même quatn* 8**main«t»

( Tn*rch**/. toujours à obtenir l«*s 1 
i pro«luits «1«* la meilleure qualité;

A !«*» v'endre dans le meilleur état;!
A obtenir le [tins haut prix de

; venté.
lv-rivez au servi<’«« de 1 aviculture. :

su liât qui suit :
M- Roland Rousseau, R«*rlin, N.- 

dis- V . grande distinction, 
tricts, on 8<*iiibl«- attacher moins M Jul«*s Fecteao, St-Anges, gran-
d’importance «à l’éidmago où on com- de distinction.
pr« nd moins bien cette opération M Aimé Roberge, Rt-Cdme, avec
que tous l«*s autres travaux qui ««* grande distinction. 
raitai'hcMt à la culture des tabacs. La sorties des élèv«w, au collège
D- planteur trouverait largement de Beaueeville, a eu hier, lundi. I>a

n profit <*ctH-ndant à mieux élu- distribution solennollo des prix a été
dur ce sujet S'il entretient des faite, dimanche, à 8 heures, «lans
«huit**** sur <•«• point qu'il fasse une : la grande salle du collège,
simple ex péri*-ru' «lu genre «le cell** Au (souvent, la sortie dre élèvre 

; .»• in)U8 venons «h* mentionner et il j pensionnaires aura liou le mercredi, 
• rendra bi«*n vit** «*«>inpto des a van-, 23 juin courant, 

tag*» «h- l’écimage précoc*©. 1 ——.
La meilleur* é[M>«jue pour écimerj 

le tabie- est dès que l«* bouton floral { 
vient «le se former. On éeime en pin-!

lité qu’on doit couper la luzerne jus- | 
te après quo la floraison devient gé-

çant I«*s bourg««)ns terminaux et on 
laisse, «m règle générale, de dix à 
douze feuilles sur le tabac sé<*hé à 
l'air «'baud et de 14 à IG feuille» sur 
le Burley blanc. Quant au nombre 
«le feuilles à laisser sur la plante 
le planteur «l«*vra exercer son juge­
ment sur <*e point, ce nombre dépen­
dra «le la date à laquelle on fera l'é­
cimage ci «le la dimension de la plan­
te Fn pinçant le bouton il faut 
avoir soin «h* ne pas endommager 
b*» feuille*- tendres du sommet de la 
plante, (“est par un écimage bien 
fait que l<» planteur i>eut le mieux

l-'i langu< française prête souvent 
de» bizarreries. Exemple:

Julie! aTlumez-moi un E»on fou 
coke, car j’ai la chair do poule.

Parlant du gros X ., son ami 
S disait:

Parce qu’il a du ventre, il se 
croit do la capacité.

Cette règle n’ost pas mauvaise car en 
somme la floraison fournit uno assez 
bonne indication de l’époque à laquelle 
la luzerne doit être coupée, mais elle 
n’ost pas infaillible; on certaines sai­
son», ot surtout si lo temps ost resté 
humide et frais pendant la première 
partie <ie l’été, la floraison pont être 
longuement retardée et no s«> produire h^ûnent 'dansTes 
que longtemps après le moment où 
l'on aurait au couper la luzerne I! 
n’est pas du reste toujours facile do 
«lin» au juste qu’and une luzernièro a j 
un dixième de ses plantes en fleurs et 
le cultivateur qui hésite, cède souvent 
à la tentation d'attendre un peu trop I 
longtemps.

Il existe une bien meilleure indica- : 
tion; c’est lo regain ou la deuxième ; 
pousse qui so produit au collet des ra- ; 
cinos. Cotte deuxième pousse com- i 
monoe généralement à s«vrtir au mo­
ment où les plantes commencent à i

PAS DE 
DESESPOIR

SPECIAL MERCREDI

* '

< f

soieSI vous éprouvez dn mal ou des 
douleurs, fatigue, mal de tête, indi­
gestion. insomnie, passage douloureux! 
de l’urine, vous trouverez du sou- 'D

COLD MEDAL
ïi|5S5-!=Ï

CAR.SU su
I .n remMe par cxrellenct* «u mond«* 
contre l<s afT**ci ions du rein du foie de 
la .•«« '’ et d«- 1 acid*.* uri«iue et l«* rrMm'dc 
national t-n Jloll&ndo d«*pum JOiK). C liez 
toi ■ U n pharmaciens 50c la tx>Uc. ( -a 
ranti.

Voir au nom Gold Medal «ur chaque 
botte et ne pa» accepter d'I mitatlon

1800 verges de 
paillette, du­

et habutaï, 
valeurs de $2.50 à 
$3.00
Mercredi $1.98

Exemptes de taxe
MARCEAU & CIE

155 rue St-Joseph

^ t

LA PR Eli VI DE LA DEFENSE

A 1 audinnee «le l’après midi la 
«léfen»** fait entendre ««•» témoins 
! tw*«*U8é lui inerno «t «on fr« r<* A dé 
lard Minguy ( 'n d> rni'T dit être 
«Or quo ! a* «•usé n a'v ait riei . 
sa x <»itur« «pii «*ut pu ser\ir à frap- 
{M'r Roy

Quand à l .»••«•;«•./ il nie I a<-cufta- 
tion porté** contr** lui et contredit 1 
l«*s «lée’Iaration d«* R**y

Fn tranquostion Nitre Fit./pafrick 
lui fan dire qu’il a déjà ét*' arrêté 
pour vol d«* IIOmm) Il \ a d«Mix j 
ans de cela mai» «leptii», il y ,t corn- 1 
paru s*'pt ou huit foi» «-n cour «lu 
record«*wr p«»ur «xt-ès <1«> vit**»»*» ou 
diver»*-' off«*n.s**«

I f V ERD1CT

brrno expérimental 
la circulaire sur la cons«*rvatton 
œufs «*t le bulh-tin sur la vent* 
produits de la basso-cour

D - juré» re retirent à 4 
après cinquante minutes do 
Lions reviennent pour reiulre 
suivant : 'Coupable de vol 
saut tel que I ac-usation p " 
tre I aee.ijs'1

D* juge remercie les jure- 
travail et la cour s ajourrn* 
cnsJi matin, à 10 In-ures. 
procès Rémillard

UN INCIDENT

h 10 et 
«lélibéra- 
e verdict 
avec a » - 
rtée cotl-

«lo leur 
à nier- 

pour le

LA GENEROSITE
DES NOTRES

Ottawa, jKnir I faire mûrir sa récolte d'une façon 
«les/égale et uniforme, 
des II.-A. FREEMAN,

Inspecteur de tabac 
Ferme Expérimental© Centrale, 

Ottawa.

EN TUNISIE

Fitchburg, 
siens de St-Fr 
preuve, depuis 
rest té vraiment 
payé la dette <1 
* m 11 te paroisse

W.i

M'-OIS-

l ADRESSE Al \ JURES

pn
ml

.«• étant
boqui-lê

fini*' à fi h. Mtr*'1

fait» qui sont m»m- 
iue la preuve fournie 
■ n **«t pas assez forte 

I iweufié.
deux témoins du vol 

et les d«*ux témoi- 
F«*ncontr*« l’un de 
vous rappeler, «ht 
que lc« témoignages 

R«»y ont la même

.voir été condamné 
x ans. mais cela m*

rien

U 
Farm
aux jures

Il rappelle j
breux « t « nul 
par la < '«mron 
pour iimrimin*

U n’y a «pu 
Mingu. •? R«>> 
gnag»'.» vont h 
l’autre. Il faut 
Mire (’h*»quct te. 
d© Mingu y «t d 
valeur

Mingu> l'eut 
pour vol i! % a < 
peut afTeett r en 
de 1 ’im’c il »*■

M Ro> est \ «'n u 
l'accu»* mais il 
que malgré *«*•» fr 
R*s-order. Mingu> 
juré.

Rny r-lait soir 
boisson . d tu* { 
qut «‘est pa»»**

II «lit s'ètr** fait voler 
Mais d du axoïr sorti 

t**s ixvaiuons, 1 argent 
Il peut on avoir jiordn 
Et même si Minguv l’avait vol. 
ne «croit pa» flô.OO comme h* 
lend l» (\*ur»>nn«*. mats <•«* '.* 
|JOU i p**u pré»

Si Mtngny «*ut eu I intention 
voler il lui eut pris «a montre 
won loquet.

M Roy ne *w« plaint |*»w de • 
Il n’y a donc pas eu de vol

L’ADRESSE DE LA CCH'R ON N F

Apr**» que le jt, 
juré» à s«* retirer 
procureur de la d 
nand (’hoquet t** 
président «lu trib o 
ci fît revenir le jury afin 
rc et lui «lire qu'en plus 
qu’ils jKmvalent rendr*- 
jà mentionnés, ils pou 

fait son adresse mndre «M-lui de coupabl

inn mois, 
a<lmirabl
fllUKX) qui grevait 

latu elle nue et eonti- 
i leurs «ousi-riptum» pour hâter 
us truc tion «l'un*1 «'*glise nouvelle.

L’inilustri»* de la jx'che est app«'lée 
xv» parois- à prendn* à Djerba ‘'Tunisie) un très 
-o ont fait j grand développement «lans l’avenir, 
l’une féné- car il existe autour decett© Ile «les 

Ils ont •' quantités ç«iriKidérables «le poissons 
très estimé», tels «pie soles, dorades 
mulets, loups, roug et “méraux 
ainsi que des éponges et des poulpes.

La jx pulation de File, ossontieU»*- 
ment ichtyophag**, «*onsornme aiinu«*l- 
lement dos tonnes de poissons, mais, 
sans lui nuire en aucune manière, il

L'hon juge s \ prêta • 
et «lit en souriant 

“Messieurs h*s jure 
devoir ne pa» ment i 
présente cause, en p 

“a eu assaut. 1 ’act.
“ mentionnant vol « t ,•*.»»a’ 

deman«le du procureur d<* 
«** j«« dois vous dire que 

“ ve/, rendre un verdict en

I es priai Babv< >n s*< serx aii 
[oneau pn

pour qu*

mt

! USSl
i assaut

lait

es dé** la rat ions

moigner contre
• i pas prouvé 
« s en Cour du

• >it jamais par

l'infli 
*u t >«*

UN AEROPLANE 
A SURVOLÉ LA 

VILLE, HIER
Québécois a été 

e bn
i .a eu nos 

pnpioo, hier 
nisrne d'un

dix niast 
••u différ. 
qu’tl a\ 
n ehemii

wu

nam le
.i ■ • .

in«'u x
apprenons, c«* 

*iuie «.'oncitovon.
atin, que
M .! \\

A
('«nironm* « 
jure*.

I j* preu n n 
Il y a eu \«.

Admet tou» 
était du «i« 

lî n’avait n 
Ni Tio> Il n 
do o* fair*-

do {»*i 
suite •'* qui 1

II ■* 
mois ru 
do** toi if 
moins u

1a I 
q i© 1©
OU de $
Fa* saut

Nitre Uv
à s.

. p«»ur la 
U>ur aux

•lain*, dit-il.est assez 
«•t assau t
j«our un instant qu’il 
1 argent à Mtnguy. 

ucun© rai**«>n «l«* frapper 
avait aucunement dnut 
1 devait lo conduire au 
<*** et de réclamer e.-i 
n était dû.
n© pa> avoir frappe 

» avons le témoiimage Tu 
Tunxit t«« «pu jur*> qu’au 

«ure» était grav«*. 
aire Qu importe 
c soit de $IÔ.(X) 
e **st ta même.

i andry. >*st ! ** hêr« i s de aven-
(tires ©t «ju© «1 tirant la l h*i ;«• saison
U voguera ainsi, t,. *« jouirs où
la tempérât!un* s«-ra fa\« >rabl «*. pro
nant dos v, >> ivgour». cH»Dimo fai»ait.
Fan <i«*rni©r N ézm© «JUl ©St main-
t«-nant u 1 emploi do» ÎTi»*©. NI
I aruir> n’a «•ncore JUV» de contrat
ftv«*o F Ex isitton. mais il a loué
h» terrain «•'’ f**ra <l«*s m voUtre pour
son propre t* ompte.

QUADRUPLE
NOYADE

Le temps des îruits 
et des biscuits

Assurez-vous d’avoir le Bis­
cuit Shredded Wheat,
l’aliment de blé rond cuit 
à point qui se mêle si déli­
cieusement aux fruits dans 
le jus naturel. Ecrasez le 
dessus de deux Biscuits 
Shredded Wheat et recou- 
vrez-les de fraises avec de 
la crème—toute l’excellence 
du grain de blé rond combi­
né avec le produit de choix
des jardins canadiens.........
un plat pour l’été, plein de 
nutriment réel...........

, J

l

an* anodio

lus

LA CH AR CM DU JUGE

jo i© jug« 
aux j un*.»

D*A 4 h
sa efuvrgv

11 mPî-‘ll
«le <t*niiulu*
l«*ur i re^uv,

‘ Lo yrvcurmr d© U d««n**a, «TtMLi fiib* *iu

à ■*«» «iornioni la U
suivre avant d© ren

Wiampeg. 21 I'rivs.>«» 
ne -Quatre jw*r»onnt*« »•• »< 
dan» la rivière R*“ig**. à Lot 
uitoba, htor Joseph Kinsley «jui »’ 
noyé avec «* *n poli t garçon «Jo (i a 
était dans ! automobile a\ «•• sa fem 
• • | t l’auto M
Kinsley fut !» seul© qui put ««* sau\ 
Sur le petit pont aireie^qs de !x rr 
re, i! y avait une autre machin- 

i Kuvsh’.v xoijlut * *»:.*>r i P* i.« 
oruni'n*1*" j (jorni,.n, niai- auto '.»m *.* lan** , » 

mère
Les »utr* < noyé» »ont Thoma» B 

not. do Darlington, Man . « i Mb© F. 
S»ott, institutrice «i© Darîmgtoo

mai^ftWat Joua» Cxx*44.

M:

r
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Soyez du nombre de ceux qui profiteront 
de notre grande vente à réduction de

< I

J

Après avoir été témoins du grand intérêt que le public porte à 

notre vente fin d’année, vente où les prix n’ont jamais été plus éloquents 
il est de notre devoir de vous conseiller de ne pas perdre pour aucune 
considération l’occasion de vous procurer à des prix si avantageux, 
tenant compte des circonstances, du choix extraordinaire de meubles 
sur lesquels s’applique cette réduction considérable de 15 p.c. Dans 
les lignes qui suivent nous n’avons excepté aucun modèle. Vous avez 
l’avantage de choisir dans des centaines de modèles différents.

Liilllii F

Nous répétons que cette réduction s’applique sur:
Ameublement de «aile à 
Ameublement de vivoir* 
Ameublement» de boudoir»

Canapé*
Glacière*
Divanette*
Chaires Morris 
Carrosse* de bébé* 
l ampe* électrique*

genres imagina-

manger de tou* styles 
| chesterfield 
tou* les 

blés
assortiment complet 
de toutes grandeur* 
de tou* genres 
choix extraordinaire 
30 modèles différents 
de toutes dimensions

f

Ÿ

f

/

Succursale
1228-32 rue St-Valier, Quebec

coin des rues St-Joseph et St-Vallier
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LE SOLEIL, QUEBEC, MARDI 22 JL IN 192.;

LE PAYSAN . DISTRIBUTION 
DE FRANCE DE PRIX À

“Fout Bonnement”

' A la déclaration de ffuerru. \y paysan 
est resté ealme, résolut et prêt à faire 
'tout son devoir. Aux premières réquisi­
tions. tout affluait, chat-U U apportait le 
double, le triple de ce qu’on lui deman­
dait, choisissant Ici boeuf le j»lus gras, 
lo mouton le meilleur, le tfraiu le plus 
beau

Entré dans la fournaise dès K* début , 
le paysan a toujours été un combattant 
dans la vraie acception du mot il fut 1 
fauché, comme tombent le> épis mûrs. 
mît tous les champs de bataille. iJaus 
les tranchées, il est r« >té stoïquement 
dans la boue, sous la pluie, par le gel,. 
hous le soleil ardent de l’été... Sur oent 
soldats, ils étaient soixanto-dix pay-

L0RETTEV1LLE
b*rettcviile# 22.—Dimaneho après- 

midi, avait lieu h la salle Montcalm, 
la distribution solennelle des prix 
aux élèves du pensionnat bt-Louis 
de 1 Bretteville.

('est M. le curé «le la paroisse, 
l’abbé L-K. Morissette qui présidait 
ayant h ses côtés M «le \erncuil. 
consul de France, M- Kuft de l’"n- 
teves, commandant do la ‘ ^ è »' 
d’Vs! 1 (vaisseau de guerre, tttdueüc 
ment dans le port do Québec J- M- de 
St-Victor, agent consulaire français 
à Québec, M- le capitaine 11. A/.i- 
bort, M. 11.-E. La vigueur, député 

au

parce que vous n’avez jamais bu de “SALADA 
ce n’est pas une raison pour ne pas jouir de son 
excellence comme des millions d’autres en jouis­
sent. Le

Par eau et par rail
pourFOuest canadien

de

K'

sans ......... . ....
Ceux du l'arncre ont été aussi dé-| du comté au fédéral, M Aurèlo l* 

voués. ! ous.ni dignes que leurs enfanta clerc, député au provincial; les mai- 
part i> à Tuvan’ II-<«nt continué à ré- res de St-Ambrois*- et de L>rett«>- 
pondre avec /.<*le à toutes U*s doman- ville, M. Jules Renaud, président de 
«le- du ravitaillement ; ritais ils ont été j 1» commission si-olaire. les abbés (1. 
pr.'d'une grande colère lorsqu’ils ont j Giroux, A Dwhesnc, A. Boutin, J. 
appris de la bouche mémo de leurs fils j Dubeau, chapelain du couv«mt, l’h. 
!. gaspillag«‘ des d«-nré«*s aux armées, j Gagnon. F. Couture, les révds hVé- 
Ils ont été nris d’un grand décourage-1 res du collège, et plusieurs autres 
ment quand ils ont su que les boeufs 
gras dont il

est vraiment une révélation en fait d “excellence

ESSAYEZ-LE dès aojourd’hui-Paquets scellés seulement

then;

fai

par

d.

qu«*
. } >&s3ag
-St.-Mari.

AVIS

A L'OCCASION 
de la fête* de* 

Saint Jean- Baptiste 
notre épicerie sera
f-r me* e ldi

Ernest Lapoiote
256 rue du Roi

Kn face du .Marche 
Jacq ues-Cart ier

CHEMINS DE FER

SERVICE AMÉLIORÉ 
entre Québec et Montréal 

via le Pacifique Canadien

se privaient étaient expo­
sés pendant des semaines aux intem­
péries et crevaient d«< faim; qu’au lieu 
de fournir à nos soldats de la bonne 
viande, on leur donnait celle d’ani­
maux en plein dépérissement!

Et puis, quel ne fut pas l'ébahisse­
ment du paysan de France, quand il 
eut la preuve irréfutable que cer­
tains spéculateurs, servant d'inter­
médiaires entr«* la culture et l'armée, 
gagnaient des fortunes énormes.

11 s’est dit : “Puisque l«*s mtermé- 
«liaires ramassent d** l'argent h la 
brassé.*, nous vendrons nous-mêmes 
phis cher, et puisque l’or de la Fran­
ce est donné sans compter, nous en 
voulons notre part”. Mais s'il a mis 
de l'argeitt de côt* pendant lu guer- 
r.", il l'a bien et dûment gagné à la 
sueur de son fr«>nt. 11 ne l'a pas gas­
pillé; il a ach»*té des terres, des ins­
truments aratoires. De fermi.-r qu'il

aujourd’hui, sam et robuste, il se} 
dresse, sûr de lui-même. 11 a sauvé j 
la France comme combattant ; coin-j 
nie travailleur, il la sauvera écono-|
iniquement en produisant beaucoup.
11 la sauvera aussi moralement et 
politiquement.

Ce n’est pas chez les paysans que 
les saboteurs recruteront des adhé­
rents. IjO paysan aime l’ordre, le tra­
vail. l'économie. C'est lui qui garde | c'oro 
la barrière infranchissable qui doit ; fols 
ferm«T la route aux grands cham- 
bardeurs. Il sait que la plupart de 
fomentateurs <1«* guerre sociale sont Avant

dont les noms nous échappent-
I^i salle était littéralement rem-1 

plie de parents des élèves.
Les révdes Soeurs tl«* la Charité do 

St-Louis-di^Franco, qui ont la direc­
tion du couvent, doivent être hères 
du succès remporté par leurs gen­
tilles élèves. Iws différentes parties 
au programme ont été toutes bien 
renoues, et nous en profitons pour 
féliciter maîtresses «-t élèves, l^a plu­
part des magnifiques prix distribués, 
sont dus à la générosité des amis du 

ouvent.
De très beaux morceaux de chant, 

musique, déclamation ainsi que de 
jolies saynett.es et une belle tragé­
die furent exécutés à la perfection.

Une adresse finement composée 
fut lue porime élèves. M. le cure 
Morissetb* parla ensuite ainsi que 
M. le consul de France et M. le dé­
puté La vigueur.

Tous s’accordèrent pour oompli- 
menter les soeurs a»! leurs élèves pour 
les succès remportés durant l’année 
qui vient de bo terminer.

M. de Verneuil, consul «le France, 
parla avec éloquence du Canada, et 
il félicita les Sœurs du l»oau travail 
qu'elles faisaient en notre pays.

C’est avec une émotion commu­
nicative qu’il nous parla d«< la 
France d'aujourd’hui, nous disant, 
que la France d’aujourd’hui est en- 

la bonne vieille France d’autre-

1 l.(XX),-1« gu erre plus df
presque tous di s paresseux et des ; OCX) de marks étah'nt en Allemagne 
farceurs qui exploitent l'ouvricr cré-J investis danf< le commerce des chien* 
dtile auquel ils pr«»mettent le paradis j et des oiseaux, spécialement les sé- 
terrestre. La gruinc» révolutionnaire rins. 
ne germe pas dans le cerveau bien!
équilibré du campagnard ; il ne se f Napoléon Bonaparte avait l’index 
laissera jamais entraîner par les théo- plus long que lo médium, un cas ab- 
nes anarchistes. j sojument exceptionnel

La preuve éclatante en a été don- |iit_______
née aux dernières élections législa- 
lives L’opinion a évolué carrément; 
vers les partis conservateurs. Est-ce 
à dire que la France est moins répu­
blicaine? Non, mille 'ois non. Mais,
1er électeurs ent voulu manquer leur 
oégoût tATur un parti qui a insulté; 
la France pacifique, la France com-; 
br,liante, puis la Fran«*e victorieuse 
et sa victoire.

On ne saurait donc trop exalter le 
courage et l’héroïsme dont 1<- paysan 
de France a fait preuve pendant la' 
guerre.

11 a été admirable, sublime. C’est j 
lui qui a sauvé la patrie d'un dosas-; 
tre irréparable; c'est lui qui. par son j 
esprit d'ordre, ■!♦> discipline et de tra­
vail, la remènera aux heures tant 
désirées de prospérité et de bonheur 
qu'elle a connues autrefois.

Saluons respectueusement le pay-l 
san «lu Franco comme le plu» grand! 
artisan de la victoire » t comme no-j 
tre suprême espérance de demain.

IN MEMORIAM
A la douce mémoire de M. Al­

phonse Chayer.

■
pérance.. Disparu lu':las! oui, ni l’a­
mour ardent de sa chère épouse, ni 
l affertion sincère «l«i .se« bons panmts, 
ni même l’amitié vraie de «-eux qui 
l’ont connu n’ont pu le retenir ici-bas... 
Son âme si pure ne sut jamais trouver 
de bonheur véritable sur c. tte pauvr«‘ 
t« rre Elle s'éleva vers l’idéal infini 
et sut si bien charmer les regards de 
Jésus (pie jaloux de sa beauté. 11 vou­
lut la faire “sienne” et. sans plus de 
retard. 11 posa sur s«»n front la glo- 
rieuse couronne des saints, ses frères 

‘‘O cher Alphonse, tu nous a quittés 
pour toujours et de tu trop courte 
existence au milieu «le nous, il nous 
reste plus que lo souvenir un sou­
venir bien doux pourtant, mais comme 
il nous fait soupirer!.

Ah! notre pauvre co«mr. brisé par la 
douleur «l’uno séparation si subite, 
voudrait faire des objections. Ix* cé- : 
leste jardinier n'aurait-i! pas pu atten­
dre encore quelques années pour trans- ; 
planter notre Lis aimé dans l«»s par-! 
terre du ciel ?.

N'aiirait-11 pas pu nous laisser jouir ! 
plus longtemps de son parfum et lui j 
permettre.. . à lui. . «le réaliser ses, 
rêves d'avenir ?. .

O mon Dieu! que faisons-nous ?
De grâce pardonnez â. qos "pourquoi” 
Nous savons que tout ce que vous fai- 
est bien et à travers nos larmes, 
mais avec 1«‘ Fiat” de la résignation ! 
au «*oour. Nous disons "Bon Maître”,1 
nous vous bénissons!

Alphonse prédestiné, ami bien aimé, 
adieu! ' N’oublie pas dans la patrie 
céleste, ceux qui comme toi. veulent i 
aller “à Dieu". .

Ceux qui l’ont connu.

LA RUEE
L'affluence «les touristes améri- 

raina vers l'Europe a posé lo pro­
blème du transport «les athlètes qui 
doivent participer en août prochain i 
à la Vile Ol.vmpiade à Anvers. J 
Impossible de trouver df^ cabines, 
sur un seul bateau pour les cent-} 
cinquante athlètes du team.

L "United States Olympic Corami- 
tee” a résolu le problème bien sim-, 
plement en demandant qu'un trans­
port dF la marine «le guerre fût mis' 
à sa «Iisposition, et en même tempi 
i! résout la question du logement 
car les athlètes seront logés â bord 
du transport mouillé dans l'Escaut.'

Le Sénat américain, 'a l‘unanimité 
des quatre-vingt-seize sénateurs qui 
représentent les quarante-huit Etats 
de ITnion. a voté la loi néeo«sair<v. 
Le bill «>st maintenant soumis au 
vote des députés.

D a coûté $3,000,000 pour amener 
le pouvoir électrique, pris d’une 
chute située à 90 milles de diBtanco,
à Bombay, —•

Heureux après son bain 
au Savon Cuticura

Rien de plus rafru'.clisKSftnt pour !<• 
bfbé qu'un nain chaud ;iit >avon <'uti-
< um surtout si la peau lui brûle si 
i Ile t\st couverte d'irritations ou ft‘emi>- 
tions Apr^s le bain, touche* donc.- 
nwnt toute irritation avec de ronjciHtit 
ruticura. « est i'id^al jKiur UMU* les 
Uns de la toilette.

Savon 25*. Onguent 25 et 50s.
Kn vente partout !e Canada IMnût

< anailieti Lymans, Limited, rue St- 
Paul, Montreal.

Le Savon Cuticura rase sans pot 
à barbe.

Un produit de fruit* pur»

Quelle fraicheur quand 
on porte des couleurs 

fraîches

jurneUi*b «lu 
• t Fort-Art h
Duluth ht 
mon Uigur

de la Non hem
or. « oiupauy onr.-ju jo maxiimm 
«•onf«»rt. de M-rviee et d«- sûreté 
’■ vaisM'au-ïuninU" «!i- «« tte pui» 
e Hotte, i»- ' Noroîiie est capa 
«le loyer '..V> ]«erMU.n« s il a si: 
is. tous «*n acier D*» autre: 
ires «i«- lu fl«'e :>oTit le '‘Ilamo 
, < upiu lté -to'J tH rsoimes et 1« 
ironie . ISO. A innip«-g le ra<RIEN ne vous afTectepIus que

rée.vous ne pouvez nalurelle-

la couleur. Si vous porte; 
une blouse ou une robe décolo* «1h d . .ma ii« u L«' plu*!

hautfi j,i(*B de* KochcnHos Üanaoini-1 
n«*s m* voi»‘iit de la ligne principale

ment pas paraître ni vous sentir • : rr.u l’a a, ,. l ■ r
au meilleur de votre avantage
Servez-vous de ■ d«s bille* t; T. U 10 rue

Sio-Amw, Q\iél>t'c.

Machines refaites à prix 
d’occasion

Machiner a bol* et a tar 
Betr. nnleres London 
Petit, outil* at fourniture* 

de moulin
Ar hat de machine* tlmplev 

ou invtallation* complete*
Ecrira pour detail* a

Geo. T*. l oss Machinery 
êx Supply Co. Limited

MONTREAL

Lea tram» q ittrnt la gare du 
Balai» comme suit

Munir»:.. _ 
AM l>«a!. Di

SOUIVHSSSOèJS

Mlle Rit

pmm.

pour colorer la blouse, la robe et les ha* comme d‘ 
neufs. Alors la piwdiaine fois vous éprouverez l’heu­
reuse sensation d’être bien mise, sans autre dépense 
pour avoir des vêtements neufs.

Rit lave et colore du même coup- On ne fait rien 
bouillir et la couleur est solide-

Rit po tache pas les mains et ne bariole pas le* tissus 
vous l’avez dans une grande variété do joli».** nuances 
fashionables- D’emploi facile en un clin d’œil. Pas be­
soin d’habileté spéciale—tout le inonde peut s’en ser­
vir. Rite colore soie, coton, laine légère, ot il est ga­
ranti pour ne pas abîmer 1 s tissus. Demandez Hit 
dès aujourd’hui à votre fournisseur, et 
ayez une blouse on une robe fraîche h 
mettre demain.

Fabriq ué au Canada par
THE SUNBEAM CHEMICAL COMPANY 

OF CANADA. LIMITED
F4-90 rue Jarvi», Toronto, Canada

Dehors oj dans la maistn
les cheveux restent irisés

Si avant vous agranprr 1rs cheveux 
vous v applique?, un peu de «Unu-rini- h- 
««ukU us .Mm* l«-^ rh<".rux T»lmi 
or.iiul/*» p jbnbleiTUMit «jiu* 'mus ne l-s u\rr 
jan.a.s rUB I.i-» I. .ucles [.aralmMU parfan 
■« [ «eut no •• i» «•! I* - chev«*nx .•.<■• n 
<I«.UX et h'»:r.» romne’ «!«• 1h oeluch» 11* 
resu-mnt friN s ir«'s himctenips. «luels i.u«. 
s ■ «>ri! ia 'iiaU-ur. le v'-nt ou rhumidit^ rt 
s.■ us ne 8rr*:7 pas r intlrufUcmcpt ■ bli'’^* 
de ramener b * inF-hm ui bouts ‘I*.* 
fhev*Mis «pii rhenhenl à s «Vbapivr

Il va «ans dire que >a silnvrlre «’•«t tout 
A fait mofTensM < File ne 1. .»•«»- aucune 
trace eolUiate ^-a’sni’usc <ui nuvr«i'i,*«' « * ««t 
iticore un exrvll.Mit artu-le p<>”.r «arraneer 
I«*k cheveu*, le* if'.r«î**r «I: «ueni «!«•'.\

1 )»•# H.tunpHs r.ti* • a* I «
*

: aire t.i ■ » »ner de la ne. 
Malaclu. romtf de I* rr 
vinKi-tr »
jiour peinniT**r «leu» c" 
fer de «•■tte munietpalt’. 
n'*'ru. t J«*t - du «lepartei 
publU * et du tra\aü

Ia mu n r
ej>«cr fa p

À Moiiir.

CtO. LAFONTAINE

pharmacii'n «turerrmt «li s s* mau 
bon de I ippUrjucr a\e. br- 
propre, qu'on pcss.‘ utui le h

Il • *t

dire RitNe pas dire teinture

Limonade
Dalton

Breuvage
exquis * * 1

Buvez de la Limonade 
Dalton” en abondan 

Elle est excellente 
facile à FAIRE une 

boite de 35c vaut 15 
verre* rafraîchi*
*ante *e prépare en 

clin d’œil et elle 
PURE et*ayez-en 

une FOIS,
I^i Limonade Dalton en Pou­
dre se von«l chez. 1 •'•picè-r 
1«« pharmarien Elle e*t en 
demande vous en ronvien 
tirez une fols «me vovs l'au­
rez « 8*ay«*e

LEMONÀll 
PO

CONNAISSEURS DE VINS, ACHETEZ LES 
LIGNES SUIVANTES:

“L. G. Chablis, 1914.
‘‘L. G.” Pommard, 1911.
“L. G- Beaune, 1911.
‘‘L. G.” Blanc, carte H ' r 1905.
**L. G.” Mousseux.

Ces vins français sont de R\illy, Bourgogne.

Une surpriae pour tout le monde :

FULL PORT MEYER
Toujours en entrepôt* t

Gin, Rum, Rye, Scotch, Brandy, liqueurs fine», 
whiskey et vins canadiens-

Liste de prix mallée avec plaisir sur demande, écri- 
vez-nous.

LOUIS MERCIER & Cie Enr.
115-117 rue St-Paul QUEBEC

1S i 4 -«n -v |. n

Dans lefouillisac- 

t uel des prix élc 

v és et des valeurs 

incertaines. le

nom IN Y ICTUS

est le phare gui­

dant ceux qui 

sont à la recher­

che d’une bonne 

chaussure à prix 

raisonnable

Soumissions
!>«•* so'.inviMMors seront ««•: .:«> n-* pi a> 

| II juillet lUJO par la <nmin'**;"i) ^vlair. 
i <;«• l^andriunne. dé Pou un . ikhit un« 
; mais m. «1 oi«* A «Ictu > «»«:•* > adr« »«:-
J.i-i s * •r' Udrc-ir.s .rufr paur plah> ••t «h - - 

J « * . Mcnru xs'iin** u«* s «Tivu-'vnt p;i* • a< 
«cpter m la plus Kihsc i\i la plu» iiaut. 
s>. umis&dtt

JO LAMBERT
l6-l7-lS-19-21-22-23-2&-2tF^dM»-ft0 |i

sourvnssiows
F)e,« aoumiss «ms seront r« , • n lux u* . 

trente juin !U2tt i .»r m conimirr i. s . \ 
re d. f h/.!cau-liichcf p«»ur L. - rat» 
«i'tin S5*!êine «je fmu na.H*1 à 6i: d. .:
S rtu a««cr•'•tmi< -î* >ri* r fw.
plany ci deviv Ij** cnwim'^sain s tic s . : 
ira*t« ni à «weepter ni la j iua 'mssc : . 
plu* haute s-H.mitwn n

NAPOLEON TAILLON

lit i '
0 20

. T»
i* M.

i ‘ 1 i i i ..* i
IVmr

LéO^ til. V ^
Montréal «;

Intermêdiairo.**. i
Midi tri al, < iar* Vigor, n
r, , ;() \ M

Les trains entrent à a pare du
Palais comme suit

5.30 A.M I awhI, --Quotid i*'!',.
Do Montri*ni 1C» r. p .m
( î ar* VigcT) ft allons m-
t<Tia «Viiairos.

8.30 [x»< al Di ma riche « x-

Do Trois-Hivioro.-t fi.00 A.
M • t station*» in

! ,y> P.M. fxK*al Dimarioho tx-

! h Montréal 7.;>0 A. M
G ar*. Vigtr) L‘t irtaüouK in-
U*rmiè«iiuir« a

3.00 P.M !.. i roi U ic". -Quo-
t'dio n
Do Montréal >0 Ar. A M
f - a r« • Windsor « t stations

lyiunicipalité Ste-Rrigilte 
Clé Nicole!

Un
,!!•' V«rl

»U( rt*tri:c'i:f « m 
e r n bd on app

travail •« «,»u«‘r»cc
l.e» rjtfe* * »um HSM'ti* se-on* re v1 

ccrtvi'’ du ; nrscil ju» v: à midi, b*

la dde muiiir ipaliti1 *. r.'s- rve b ' • 
« epte. <>u refuser i» son « hoix !« » “ 
n .rs olbrries ■> «•«•Uc f!n 1 • ^ plans
v;» s;>;it maîtrenarn visible*. . rnr

• •
bit t e? du travail. «'•btU «' <1 ; i:
Oui bec.

J A. JUTRAS, »

CHEMINS DE FER 
Nationaux Canadiens

diivatit» - St-Martin, Jet , 
Linorai<‘. îk-rthr-r Jrt.,JjOui-
•«••\i!U» «t YamiichuTit' :h .-»•-

m uloniPnt !, Tnus-Ri vièr«d
Bati^cnn <■! Font Rmigt 
ces (linix «*ndrüitv. pour \ia>- 
kîig«‘t> do Montréal « t au

s. ir, PM L«w“aL Dimanche m>uÎo

D. Troi--Rivières t, . M p

».l r> P M - !>• Vjgvr”. - Di{naneb<
iV” Montrai 4.1 ", P.M 

(inr*‘ \ iç« r S« tsih arrêts à 
M•!« En«l, St-Martin J«-t . 
Lanoraie Trois-R u'urn-s, 1 ia- 
n-. m i i r* d«
Montréal «-t Tnn>-Rn ièr« ■ 
« t tunir Vaél:. ■ La Péra.i.' 
* t l’ont-Roue»- pour pa.-<a- 
gf-rs de Mou:rca! c l'rois- 
iè-di’ri-s . Portn«-uf. j-n-o

AN/B3

CANADIAN NORTHLRN 
RAILWAY

QUEBEC

PACIFIQUE CANADIEN
!.'horaire suivant est «l'apr.» I heurt* normale ce I K* 
Pour convenir au système de réeonemie de la lumière

DE QUEBEC A MONTREAL
*r un ' cc.!

Dspart de Québec,
Gare du Patal».

Arrivée é Montréal. 
Gare Viger.

Arrivée a Montres'
Gare Windsor.

7 50 a. rn. Dt mant he ercepté 2.20 p.m.
2 00 p m. Quetldfen. 7.15 p.m
4.20 p.m DI man c he e* r epte 9.20 p.m.

10.45 p.m Quotidien. 5.30 a. m

DE MONTREAL A QUEBEC

Départ de Montréal. 
Gare Windsor.

Départ de Montréal.
Gare Viger

9.45 a m. Quotidien.
7.50 a.m. Dim. eiceptè.

4.15 p.m. Dim. aieapté. 
10.45 p.m. Quotidien.

Arrivée a Quebec 
Gare du Palal»

1.55 p 
3 00 p 
9.15 p 
5.30 a

SPECIAL MERCREDI
1800 verges de 

soie paillette, du­
chesse et habutaï, 
valeurs de $2. >0 à 
$3.00
Mercredi $1.98

Exemptes de taxe
MARCEAU & CIE

155 rue St-Joseph

Soumi**lons pour construction de che­
min de fer

Dos s •«unissions cachrt/c*.- « iid«ss. /*i 
sot M I-''iIO>S POt K («*\sTUr< 

TI«*N scroct reçtu* hU bureau du » •:.«
-
juill**! Iti^O pour I< s tra>aux «!«• noun\ nur 
clôt oracr remblai d «'rccti ui «b- viatlu-^ 
ponc«a \ • s'-ni<-iur<s d«- p«)nt sut ir» <1.- 
via rions t- 'anus «!•• ia livuc principale, 
da s la subi:', sion «lu -i I aurent du ( a 
nâdian Norili«*rn Lpirbee Railway 

1 I viniion Hurril entr* le mill» ST ci! 
le mill*1 ontro (ilanada **t St-Boni-

Iptvianon F.st Varna liicbe entre le 
nri:c u» T «*t lo mille tw .T» enfrt« >t-lio-

.1 -B Renaud A < le 
F Kiroua. A 1 i!<- 
Ue«> Tanguay Liée. 
Wm ( arrier A Eu.-- E 
P.-.I. Bussière a <
D E Drolet Fils A *

11

CASTES D’AFFAIRES
NOTAIRE

-«um ». W!

;«. DM iat i< 
te i«- mit 
l*a' i n

i - DMia'i'Mi •“uc 
et 1«* mille 1 U 
.1 os . n
De» soutniisioni 

pour ' haquo dévi

-i Paulin rntr«* le mill 
10fi entre «'bareuo <■

rsuJe, entre le mi 
‘•titre Prémont

up

N

MATERIEL DES TRAINS
Locaui I^s train» du matin T o component un wa»on-»alon buffet 
Le ••Frontenac'' 2 CK) p. m d«' Ou.'Ut et 9 » , * m de Montf'ai Hur*- '•' 

jor ‘«st amenai/^, dans h.v;uc direction «J'un xraaron «alon-cr-s'-rx 
d'un wavor salon «;t d un »;q{on-rr*iaiimr.t.

Viser" » ..ti p m de uu^l*ec et » ! i in «le Montreal tiare 
comporte flan» chaque ah» lion uo «acoa »aloD-rt*irtaurant < t 
«alon-oF-set'-vatoire. nmlrnui*- «l'un buffet 

Locaui I,e8 tram» «le nub ••mre gticlx.i- et MontrAal »on^pourvu« de w 
lit» f-clair^s » : «‘lectrirll«l *

Bureaui de* billet» .«O, rue St^Jnan « hit «au Fronte-nac Gare «lu l’ai.»
C.-A. LANGEVIN

l«LlR-22-'-’4-2ft
\^nt «JU t rafle-Toya«feurs Fîar** «Ju Palais

Departement d# la Marine et de* 
Pecherle», Ottawa, Ont

Juin 1920

:DK

HOTEL TOURISME
Nou* ouvrirons le 3 luillet prochain e Berthler en ba* 7- relll' 

en ba* de Québec, »ur la rive »ud du Saint - Laurent, un eirellen» h<-t 
aménax» A •" moderne, où le* voyageur» et le* tour(*tes trouveront tout 
la confort voulu. .

Table chol*le. chambre* bien aérée» et bien é'Ialrée*. rFamnt- 
bain, personnel courte!* et empressé Servtre de premier ordre

Nous Invitons particulière ment le* auto mobilitte* é venir taire haï 
PRIX MODEREScho» nou*.

J.-E. AUBERT. Gérant

- •■ffre» l'achetée*» senior re<,ue» \ ce 
hi^renti ju» pi A midi 1 ' t e r»* le 

«»r jottr d a'ü.t l'l20, jtour la foiirritur** 
• «1‘ » tiuv»énaux et de la rnnln-t! 't uvr«- «Je 

;e i < s >rt«‘ nè’X'SMLlrMl ^ la c**l a rurtu-n 
I 1 . ; u i p pemmi « «t la livraisin «i un !»-*<•- 
! i- <*n a* i«'.r A double hélice. «Jont es 

- pnncip h *1 duner» ons sun! I* *• '•idv.irrr »
» i lx»nKu*‘ r 11 P 27ô (•

Larv* ur au milieu A B 1. K .r,7 O"
•

Tirant <1 eau moyen............  P.*' ,'P'
P -V . h‘000

K ét,re livré A 1 avoue** «lu Département <]«• 
la Marine et d« s Pè^heHi s. A Québec ou 
\ Halif iv pour une S iraitle flx<'

I>-<) parfi iii.-iit s *'* irvo !«• «iroi» «1 ac 
ot pi«-r . . , .] t( j. i. r 1 .n» «iUt lcoiupit , « 
ofTr, » r*t, m - < i tout» s 1< s ofTn * A la foi»

• m i- it -• jtn in ou vnlr bu ilépar
tement «le Marine «*t <(»*» P.Vhr.rnx 
à Uti:»» a Irfi blai > s d'offre* ‘« t plana et 
les s i Vir'cai. i - rndiijuant c* uni est 
rfxjulp.

• >n jxutrra . % tout autre déta.l dé»h*é 
en » adressant a««

-U S MINI9TRK
Département »|e ‘a Mario» et dea Pêcheries 

Ottasra Ont
27,-:,t 2fV-29jn.. 1.3 Juli

1020 au* miream «ju * .riiiu't.ua. 
ral. C N. Il M» 
do l'inxénieur rtfidrnt, 411 ru«* I*- 

I Ü J«>* Miuritai du suntiu ruinni 
IR imm«rubli C» N VA utawa, 

Fuixrni«*ur. « «ni*» ban Nurtti.n: I Cad «a* 
liitnra tie i Kst 27 et 2'M ru«- W.dlmKiun 

I Ks: Toronto "»i bien «m p-u-rr;. *<
• curer par la pu»u- une «-opt* tics plan 

protil. iflea' i*»n» ce en s adrmsaot a»:
. bureau «le ruic.-nieur en « 1 - ! 2. .1* .*•
; Weilüinîton F» Foronto. pa'rm-M
; d«‘ «iix «loliars fait par « l.e jiie cert j,’. ■* -r 
! un«• ban»; * « • •-artre du « anada i /»' ..• >
1 an irtgorier, ('firming «Je fer \aü« « ..<•* « :« 
i narliers
, Le*» s mm »s ons devront «'•ire onv-.\ ,s 
I sur les blanc* imprimai fourni» pai la i mn 
j paanie et en «'onfonnité av«« infoi ma 

, ■ * «ux soumiRsinnnaire» « Laque s • 
rnifsinn devra être iu'cftmjwutnée d une en 
(.•nie <!«' la part d une compajrnie de «.i 

i ,» ,i-i . *• <> pour fair- * affain s 
« an* .:» » F«*IT«*’ «ju*- si la a •umimmm > s 
a ■ «-p*»-» cctti s •■•iété «lonneru à lu coiiii.ii 
_ nie •ne |?a'a»ti« <! inrieinnit« <i«* loriT* 
v.uicc ■ ' iu’enant les stfpulatiot» repu
•e» {-ar la - • >iui«a»rnie pour indemniser 
ladi**• cotnpiMUue au • >ut <1* la n *n-etvi:

! don pn i « ntreprenrur de 1 un ou i autre i 
! .1 a ;er ',« * f exu!«'m« » du «H'Otrat 
1 Ia- montant «Jo ia Raraatle d'Indomnit^ 
i pour H .v 'i* déviât ion sera conuut' auit 
J !).'• vlanc.t, purrü. »<ùxanu»-<*in«i tn.Uo dol'

Dévia'ion K*- Vamacbiche, huit Ruiip «loi ! 
ta;-»

| Dévuüion Si Paul:n vir Kt-fjuatre mille 
i ctn«) cent do’l.i-s T '4 ,.«r«t 

D. vm'ion su* \ ra’Jli cinquante-deux mille
, dollar» V.2.f»<«>
| 1 at « otni^nie »- r »• rv« le «iroit de reje ;
{ter lune (p]<l«f>r >« <i« • sounnasioi.s c»u j
1 toutes l« * am ta.k» ; i »

F P BRADY.
«•''•ant général

('bauiins de F «T Nationaux du « »ria<:a
Immeuble de ia Banque d" Toronto.

Montréal, Qu. be, 
l.'v-IV- l&.22«24-2t5 2tt

HILOEVERT GROLEA

de» Ne«ifs l.a

Georges Belley
PROPRIETAIRE

iff nfs

c.-l immw
126 ruD St-Pierre

ARGENT à prêter par 
°ro8seK et petites somme 
à la ville ou à la campa- 
gne.

Sur hypothèque ou au­
tres garantit^ spèciales 
pour les fabriques ou 
corporations municipa­
les.

AV OC

Roy, Langlais, Lavergne, 
Lang’ai.sGodboul&Treinb'ay

AVOCATS
ERNEST ROV, C. R.
ROMEO LANGEAIS, C. R. 
ARMAND 1 AYELGNF. C. R. 
ANTONIO LANGEAIS, LL. L- 
F.-X. GODBOU1. B. A. L. 
THOMAS TREMBLAY, LL. L.

BUREAU

QUEBEC, 126 rue St-Pierre
T cl. 5800 à 580/

MEDECINS

Dr J.-EIDORE PAREM
FX-FLFVE «i*»s hé pi taux T» Fa* 

ri» «»x intomo «le U de Lyon.
Médecine gtoéraJe sp^’ia.!; :é. tnn- 

lAdics mentfuee ei nerveuses» éjn.op* 
cie . chorée, neur»«thénie.

HEURES DE CONSULTATION
I,’aprèe-mi«ii de 3 à 5 heur«w et » 

■oîr «lu 7 à 8 heure«L 
1 AVENUE PARENT—Tel: 3144

11 tutr —

Dr ROBERT MAYRAKD
Professeur à P Université Lavai 

Médecin de F Hôtel-Dieu 
SPECIALITE: maladie» da 

la peau, du cuir chevelu.
38 De la Fabrique - Tel: 3278

Heur** de consultation de lh.« Sh. p m.

DIVERS
i

Ktammnwmmwm •*-*• imgmm

■ U CAFE MARATHON
ffwi CEILDü. ffe»*

,W RUt ST-JCAN TM. 7»1«
Fl tué au centr»* <iç la Ylll« !~om- 

j-lén-ncrru remodelé, bien Adairl ci 
rér*. v asmaiM' u*;rViPic ‘-uis.aa c« 
,« rvi' -- sans é«iü. irait -ii '-r t jx»*: 
rn wm !<•« dani»*3 et ira mca«*cur».

.N nu* «ervon* et vend un» *;•» 
«eaux et le* n4té-' cii* farn ,D lo» 
mieux fait» de ia ville -’••>* :-n* *008 
auwi modéré» «.jue ce «tuü rosi* en 
«t-ûu*raJ«ot «Je faire cliex xou* r,n 
néu-au* ci pât«c J aman i- n»qu« 
ü*‘ m- tromrer ou «Je KastMibr quoi
tju*' ce soit \ ou.» 
c iaiaîr de ««avoir q> 
u- lève «Je table U 
sa'iafaiU) cl kc*u «x

iT»

JJ U! tree servi*»* a la mode du mmw 
." eus cerron» un Diri»' bpéciai * 

ot 11 h :m a. m a s t». p J
Faites vous-même vorie

POISON A PUNAISE
Un demiard d’huile de charbon 

et une once de

PUNIC IDE
ï ou uo

IN RE :

Succession vacante
L.-E.-A. Belanger

Av,» es' t'Mir le priHsfini «ionn «ju «*n 
vertu dune «trdoJHiaxic*' «It* 1 li'inoraFn- 
I..-.I « ann C rendu.* i« :*»t fev* • l
«.TH Vendu au bui e:» « • ir Frai

PARLEZ-VOL'b A N C; L h ; S

r PROTtort

mism -

de tain* pour 
.rts. H vouai

.j PIGEON dt LYMBIJENER 
t j ffower MON I*R.EA l-

l ONTAtNKIW, M. ROY ^; C!

■■WWflfU ir'q
I_ _ _ _

® S d ’ i r j Vcmtio tsi

Marques de Commerce
DROITS D'AUTEURS. ETC. 
protégés en Tous Pays

MARION &MARI0N
72! rue St-Pierra QUEBEC 

Tel. 5900
Sure. Montreal et Wa»hi'j(rton D. O.

DmtiU)d<*& le O. idc <J«* l'fnven'* 
Leur" <ju'. von* •era envoyé ïtxU?*
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T A F» I F“
DCS

Petites Annonces
roun LA VILLI

1 < «nt par mot 4m 
chaqua insertion

Aucuns Insertion a 
moins de 24 cents.

his insertions consé­
cutives au pr*s de qua­
tre

Toute annonce pu­
bliée dans ces colonnes 
doit m re payse a. an t 
son insertion.

CHAMBRES A LOUER
CHA MSHC
sitibrr hv»-.
«lu

r h A m a R f.

CHA MIRt

C H A M B R K

CHAMBRE

lo i»t <mr tirllr fraiMif 
»• robe ■*-*/*• 'lu bain 
s«lrrss«-r & #»|4 Ht-Vai-

•r à .»»)! rue H» J«»n 
I DJ il-Ois

DIVERS A VENDRE
GRABHOBHONCt

Kr^i t.'iptior r < 'oiufixb 
de ttiS'i jvs ft*rt A S' 
irapiii'ptM^rie tout ne
(!•
de 
C ■

I Jm

.fTrrt s 1'
>ai*-in» u's fu«•Jll•

(fi mairnlfl<iiie 
a neuf avec fi.(. un 
j '«O Aussi un autre 
jf avr« fZ-'. (0) de 
V> avec roiMlitiotis 

ene/ ou Scrivn» rt.i/
IJIiitSA)

gutbn
i.iinJt #«-

a Itel

CRAMOBHONE 1 n
-cabiuri fini acajou 
■ords A vi-i»<trc au trfs 
un orumpt arliateur

CL ACICRi
xidiMon prix

i- lainultou

A vendre 
• Ti (MJ " 

M cl fnnaid

JOl 'MH rue Ht- 
1 WJ n -4>f s

jfrarnophone de- 
lîiuant tous les 
(«at pris •VJ.Ull 
?> adxt sscj A i'J 
i IDjn nfg

DIVERS
SBC Cl ALITE MEDICAL! Aver voue 

dans voire faiulllr quaiqure enfants ou 
Crar.de* uerexuit* si^uffranr d« terre ter­
rible maladie, dite le nfT’e ou I écréma 
Adresse/ vous au Dr L hemard hD2 rue 
Ht-ValJler, A Ou/iair qui depuis Vingt ans 
fait une spAclalitA de na cas A la ram 
paene envoi de mon muts-mun. »>u par 
colis poetaux ou expreeec Téiépbunn (.a.'.'ij7 in J 5 fs

i ILLLb DEMANDEES HOMMES DEMANDES
demande une JEUNE•TENOGRAPHE On

HuarrapK sachant les deux langues : jeune Homme 
, i» s an nos d **]»enence. S a- >• fran\ats

-MAISONS A VENDRfc. — ! POUR LES MAQUIGNONS

en très
aflrrsser

bonne 

:jn (Ms

A Vit •*( par le present donné «jue Je ne 
ser... responsable d au< u; e «leur 

j contractée sans ma signature. J.-Bapiis’e 
: VaiMijsull iHjn-nfs

dresser rue M Jean l‘»jn-.tfs

HOMMES DEMANDES

EMPRUNTS DLiviANDES

AGENTS
dre art-rs 
complètes et 
bres ru*'j^ur»

mini»

- b*! n 
me u tin

CHAMBRES !).»> «. f-

■ \rlliur
■OotO

Vée Sur
iianibi es 

mois N (wires- 
Kochelle M-

2'JjU ofs

HARMONIUMS Deux .arfii'Ol unis ARGENT demandé Intérêt 7 . f,re
Ji.jj n, valu». » ■". dTert ù 1'.o-m» | ml ère h > jk*: ne. sur propriété. 1ère das

. HU're vxu*;u f , -./T* n ^ |H.r, oo *« su uée - entre de ÜUébnc. Montant de 
Aussi au'/*- narmonlum Wmals offert j IJ'Alt). tt.OW et f 1 OtMj
11 •mi t/n. lus 1 «s trittniments sont en ! boite i-e MoleU ^ 1,
parfait, ordre *1 fions pouvons accorder 

ondi'ioi's de tMi.ement farürs a! dé

TROIS
•Ile prop

ommifMion libérais A ven- 
Ktioueite Kouge lignes 

srlusives corojfrenast ar-
{>1 opagf-s par nous-mêmes 

et en vente pur nos agents 
ent A icuii délai en transruet- 
• 1 •.« K hantliions gratis, fccri- 

». te A la C-'ie l'éJilnStre Do- 
xturéai. I7jn-Vlfs

AGENTS demandés pour nou- 
•« ion jiajant de Hfi A .'»0 plas- 

iiiulne fleures ‘le bureau de U A

Miller St Kran;ois

JEUNE HOMME.
Jeune homme jmur 
éi.icerle S adresser A 
cnemin Ste-Ko>.

HOMME. On demande un MAISON A vendre, '» apr»artetneri*s 
de bureau sactant parler avec grand jardin et haogar située à ste- 

1 anglais S adresser J-J 1 (*har!es-<ie-Beiiecbasse. près de l-gl se 
Zljn-uffe ; et des chars. A vendre pour cause de dé- 

| part. S'adresser par écrit à Eudorr Her- 
I nier St-C’liarh s-rle-Bellechasse ou Kudore 
J liarttler. inenolsler C. N il. Station mar­
ché ( hamplain

<>n demande un 
travailler dan* une 
Kortunat Côté, A-7 

‘Jljn-dfs

JEUNE HOMME < »n demande un
ji une humnte p'Oivant d'sposer de l'avant- 
midi ou l aprés-inidi pour ouvrage général 
de collection Kéfé-rencfs exigées 
A cacier Jo J^* .Soiei' 'S'J.‘n-4ft

Le !orH, Sxxx. apprenant qu un 
cheval pur tauK< plusieurs fois vain­
queur aux courses de Haymarket, 
allait ftre vendu il l’enchère, pria 
un (le ses amis de l’acheter à tout 

iKjn-ofs. j prix : "Je n’y vais pas moi-même 
, ion me le ferait payer plus cher

MAISON A vendre située oan.s le , 
quartier des i*êr*s Franciscains et rue 1 tiu *; 'ous , ro - 1 * .•, *
de» Kranclscalns ma.son do trois loge- | L ami partit. IA* lord rôneohlt qu U

ferait bien de donner la même *ora-______.ment» deux huit apiiartenu'nts et bain €‘t
Ke.lre un de f» appartements ot balu. beau »®r- : . { ""t., w.,r,,raln Ixule rave, un logement de huit ap- ■ miSNlon fl un autrt s< rai .

paru-ment» («urrait être livré !au 1er 1 dit-ll. plus sûr de ne pas manquer

Ecrire
Jn-dfs

2D M‘
.•r de 4 
Morin.

A ti h p m . cliam- 
22Jo-Afs

septembre 
casier 2U

.a
1 c ><

pei sontie 
leU”

desire Ecrire 
1 l'j U tifs

des
\ ene* uu

men*
he/.

* * 1 Limitée. 201 rue St-Jeun
W Lllid- 

OUébe.
19jn-hfs

ARGENT A PRETER
CHAMBRE ■■ av«*- arnéil,»i h'<
.«le M*‘jf s ailresser .No 40 rue < har 
I I.W42. 22jll-

EMBRUNT < >ff ‘lemande à em
pointer cm Iron deui > ents ptastrrs pour 

! un an seuls ment Ecrire immédiatement en 
idoofuntt 1rs conditions à casier No ' ! •• 
I Soleil 2IJn-Afs

APPRENTI <m demande un apprenti 
• ; ou .ms d'expérience dans la piom- 

- . ! r A Albert /.apoir'e H2 
\ i.inc iiou. téi dl'.i'tw. lüjn-'lfs.

ARGENT

A N t. E N T A

PRETER
tair« m

CHAMBRE A louer 
lu )'oi

propre J*en 
.'2JU «f»

JAMBON Jambon 
fuoté a la livre, fia* <<n 
magéi- mucim xi lard 
grc. ( he* J N *• 1 iloiult 
vro 1ère

cuit ou
Maunsae 

salé g/as

11

jambon 
tête fro- 
et mid- 

! l-aciuv 
tuai 1U4(m

PRETER
prtétés h .u

DETTES
Pom mat h
Déments s>

GENITALES REGLEES

bilh-ts

CHAMBRES DEMANDEES
PENSION D'ENéANT < »m üi c .1 *•

j,, . dans une t»onne famliie p" r
fuii «le 'rois -y(in ('atiipagoe au*

, ni .1 » d<- /<* >111*' préfér.>c Jtéfércn* ea
• - A*!:• ***•/ en meutlonrian'. eondi
ici » > cas.rr il /.« Molftil J2jti ''f*

CHEVAUX A VENDRE

LAINE S

lavée 4 
di ••«■«•r 
Lid.. V

VENDRE I*
ultlvatsur. lavée 
i*> lute 11.« bon 
la Victoria l-aldo 
riaville. P g.

belle
non

ur de la 
A tt&c f*1 

marché s ». 
A hkiu i’o 

iftjn-hfs

ELEVES DEMANDES
BARBIER

barbier -..ila 
homni* de* 
IxAmbert. bar

BARBIER
gnon hirte- 
222 rue -t-J*

-4)n demande 
^ (Adresser A J

un rompa­
it liochon 

21 Jn-'ifs

M outt éal

AUTOMOBILES A VENDRE

CHEVAUX viens durrl
• i.i'.iux chevaux de voitures et 

i valeur 
211 Vé do la <

C,.

AUTOMOBILE

AUTOMOBIL f
h >1 ntl rca , pa* 
ta! h pu< us dutiî 
o v e: sl/.e paît ai en 
»t pemiuré a neuf.

^ M* 1. ighlln <| 
oiMiltioii, 

a Joseph

oiinuine
1 HJ U ••(»

■tiice exrupilonnelle *1 un 
•u en écJiaago d'un auto 
•nreglstré de n ar s Au»*! 
■ avec harnais le fout A 

H adresser ft M. *> l*ull- 
la ('ouronm*. tfl M12 

IHjn-dfs

LAPINS A vendre 24 lapins fexm des 
lioi.’S sihértfmnee et flamandes Ag(*-s de
* nioi». prêus A rapporter flO chacune 
(.•Aphis lr> chacun '*) plgrons )lom**r.
• 1 '.o le • ou pie. H adresarr A (»eo-(’ 
Jolmstoti, l.évia. 'osier posiai ]<i.i DJn-l.’ls

LIVRES \ vendre un lot, < ou pie *ie 
cen's fiiagarloes. romans populaires du ; 
vet 'ure (««t les meilleur* auteurs anglais 
c français A bon marché. M'adresser par

1 .'jn-Afs. !

On demande rompagnon 
re 120 00 jiar semalcé ouur 
(ériem e. .S’adresser .) - A -T 
hier, l.il, 4e Kue Llmollou 

lhjn-*»fs
BAR T SCHOOL. La meilleure école1 

de guétav pour apprendre l anKiala la | 
sténographie 1 arithmétique commerciale. I 
rtc l'as de vacance*, téi Mttlf ou 5287. j

28m-24fs. j
---------------------------------------------------------- 100 BUCHERONS demandé# pour faire:

ELEVES IVofltez dé nos termes faciles I ,ju p , , . 1 High. 15 milles de
et spéciaux jHior notre cours d'été «*t j o,,*,. , l».;. ; * s et beau terrain l’as d- TAILLEUR <m demandé un tailleur
*ove* «iualiflé <x»t automBe l’c’,,d' Ja h‘>*'* (UH inu. » faire S3.00 la corde. 8adre«s«r j couturier d'expérience ouvrage à l'a 
non d opérateur tél/graphute 1104 A 11.iO u : ,] Krigagerneut DénéraJ. 341» s» 
par mois pour commencer Demand* /, no- |Aauj 17Jn-<)fs
(ro prospéetnx Map. Hrhool of Tulegra-1--- ------------------- ---------------------------------------

hy and Hallroadiiig. 241 6t-Jos«*ph. Oué-|

JOURNALIERS. < »n demande des 
loumaliers pour travailler dans un mou­
lin & f> de salaire S3.'.K) piastres par Jour, 
clair bureau J’iacenient. 83 du Pont.

22j-6fs

MENUISIERS. 1 »D demande des bon» 
menutsleis s a*ir« sser A (iosselin A Frère.
73 S|-Mathias 17jn-ofs

PLANCHETTES Punch Board»
Agent# demand.» Non# manufacturons MAISON à vendre A Beaunort, me 
des planchettes avec cadeaux qui #>• ven- St-Cléophas urès de (église et des chars, 
dent A vue d'œil Nous demandons de# ‘ paiement facile nour un prompt acheteur, 
agent# sérieux et responsables pour nous I grandeur de maison 2« x 2k terrain 50 x 
rénrésenter partout. Av,# aux voyageurs. , 115. l«> St-Benoît. St-Sauveur. On/lvec

I II.Hf li

MAISON A vendre A deux étage# et 
rex-de-chaussée lambrlsée eu brique et 
finie sur pliure en dedans le tout en bon 
ordre, «huée à 112-114 rue St-Ainbroise 

1 paroisse du Sarré-Cu-uri St-Sauveur. eu 
fa«-o du terrain oil doit être bâti le cou­
vent. 17-1 H-10-22-24-20-29j n -1 -3-<i-ê»- ) OJU.—

2)Jn-2Afs

LEÇONS PRIVEES ./mine homme 
désirant apprend™ l'anglais demande

200 BUCHERONS demandé# «cilalre

mon acquisition, surtout si je no lus 
préviens pas.”

11 arriva qu’à la vente publique, 
les deux agents de lord Hxxx haus­
sèrent l’un sur l’autre avec tant do 
persistance, que le choyai monta à 
un prix énorme. I» assistants éton­
nés se disaient: Tls sont fous l’un et 
l’autre. Enfin, l’un des deux concur­
rents abandonne la partie; l’autre 
do retour chez lord Sxxx, lui dit 
ou’il y avait, à la vente, un diable

____________  32Jn-flf«. j d’homme qui avait fait monter le
ûii«- 11 r no» agents se font actuellement d** COTTAGE. Le cottage hossOiê par la , cheval au prix excessif de doux millo
10 A 14 piastre# par Jour. Kcrlvez-nous succession de feu L.-H. Ciaudry, a la (guidées.

••t nous irons vous voir, nous nous ferons ' Point**-*!»'-!»-Ilivlère-du-l-oup.complètement 1 L->n moment entrait l’hommo
meublé, avec jardin et terrains. A vendre. . . 1 •, *..1 ,ix -î :
Termes de paiement faciles .S'adresser A dont on parlait. I» voila, s ecria 
C.-E. Taschereau. notaire. Québec. avec colère l’agent, celui qui m’a
_______________________________ 2Hm'S2fn I fait payer votre cheval quatre foi»

residence, '•ujierbe résidence avec t qu il ne valait.
bon salaire payé A l’homme compétent (toutes acconinuxlatiors modern# site; —Oaddem! s’éf'ria le lord, je 
Hépoi.d-é par têlét.hoijé à nos frai» «Mm- * "
ment Bros Kcgd. Afégantlc. 17jn-hfs

jobbeis marc hand s de gros désirant se 
procurer un* ligne trè» payante, quelqucs-

piaisir de réjMAndro À tout correspon­
du us * veux Avard A Nadeau (limitée- 
Btaauce Jonction, cté Beauce 14J-12fs

t'*0 KO à flU'
et nourrhnre

Ou par nu 
pour s'y 

!re#»er r..
s »lt homme ou 
Ecrire à caêlur

fille jour lovons 
Soleil ",

not
I,«

t éiéphoilf l'OIKf t*

privée#
Québec

22jn-dfs

MACHINE A > «indre A fr » Ininne » un EMPLOIS
tiun, prix f "> (X) •> a‘lreg#iT 36 St-NTco- ■■■■- - ----- - -----------------------
-, Mm» McD -imld. 21’Jn-fif# AVIS. Vmus trouverez

DEMANDES

1 Jeudi
j ders-m. téi 3404

CHARPENTIERS
j charpentier s menulsie: 

.Sadn##»

passage i*ay é# 
rendre. Déoort 

J.alonde. 34 Hon- 
22Jn-3fs

5e Iti I.iinoHou

On ‘lemande ‘les 
bons gages payé#, 

la Canardtére ou 126 
21jn-6fi

idéal, au boulevard St-Louis i- ^ Trois- | 
Hlvière*. Prix réduit pour achc < ", prompt

................. .. jet sérieux. Adressa: J.-I). (ircuicr, ptra, |
TENEUR de LIVRE».-—On demande ste-Aune-de-la-Pérade. conné de ('liant-1 

un teneur ‘b* livres très fort en chiffres, j plain. 16Jn-fifs j
rapide et possé*lant bien l'anglais Bon sa­
laire Application revue conskiérée stric­
tement confidentielle. s adresser iïntm'-<lia- 
tement par lettre â casier 8 "I3* SoielJ ", 
gsébec. 17Jn-6fa

n’avais point ix*nsé à cola.”

UN TOUR DE MUSICIEN

CHEVAUX D*

bon

(lievaux de travail. 
K vendre pour cause 
A I) (Jlguére 121» 

22Jn-6fs

une bonne
garde malade avec références requises en 

MACHINE S COUDRE. \ vendre vous adressant A 22 «les Fossés ou 9 rue 
imu hltH A coudre Singer, en bon ordre. I Ht-Albert. Llmollou. I7jn-6fs.
B'adrnser à 22 rus Fies# » 21 jn ••f#-------------- -------------------------------------------

COMPTABLE po'i mt disposer ‘l une 
MOTOCYCLETTE Kx-eH deux cj demi • Journée p.u Jour, fera ctdloctlon et

lin‘1res

v Incetit 
Baptiste

vient déire overhaulée â vendre 
use de départ "adirsser Arthur 

.i() rue Scott, faulfourg St-Jnan- 
17Ju-6fs

tenue
Saleh’

de livre 
guébec.

Ecrire à casier 34 Le 
22Jn-6fs.

DIVERS A VENDRE
AUTOMOMilfS
jdn s en i.- lah

AUTOMOBILE»

AUTOMOBIL

ANIMAUX Plu- » animaux Ayshl- 
i<ire > adresser a 
Ht-Nicolas station ( 

1 (ijn-dfs. !

MOTOCYCLETTE Miami A 
• 175. (#» en bon ordre, au No 2! 
Cyrille. *

INSTITUTRICE demande position Bre-
------- 1 vet modèle, ayant cinq ans d expérience
endrs A lu même classe et pouvant fournir de 
1 St bonnes références Ecrire A caalrr 15 Le 

2ljn-fifs Soleil M)Jn-3fs

POELE électrlq <• d'iuanOê, «le Meu* 
trois ou quatre nmd» eu bonne condition, 
téléphone/. 2628. 16jn-6fs

aux < ïi * 
du he a : 

has pr I «

- % Vou In

AUTOMOBILfS
A prix fuit r..:», 

mu jm s » 
i.ng. I Ovettaiiil 
Tuuiing 1 l u ni ' 
Touring. I ramion 
iliqr. 1 Hupinobd» 
<ie la l‘ounmiic et

AUTOMOBI1E 1
venant d êuc j»e»i: 
b-m# pneus ave |» 
av«•< va* tium i*oni 
A bon marché poiu 
« «Sise né iiMla*ltc 
21 «te la ( .1 liai «lierc

fall

aaiu U A \ * !•
«» I Chaliir 
'«>«t. I Ford I

pl«-
(KM)
d«" 1

l'Jeune

wtiila. r«»u -
dm l'oulin. 

l8jn-»,f#

n'Kh le 1 p t H

»-(/n« i\ •40lou t* 
«le I .vheie"! Au 
8 a«li« ss«T n Juacj 
moud. Heaujxx t. té

BOGHEI
I <* SUIT) . rubber 
charretier. exi»n'#s« 
servir tarur livraisot 
j»«*ttt cheval «le bo| 

unu daiii" sK,

n «te premlèn 
manlié, che* 
n AqtiedUt r 

15

on à rendre 
t pouce*, de 

pouces A 
r •• A f 16 (Ml

. é« I $2 
de dtfféren 

«luantité.
■ oinptattt 

l*r«»tea.i 
371 A s t

e couvert, sh 
• "UVUIIt #< I V 
A deux siég 
h'ighel cm 
ici. j»eut 
dresser «t

(tivrre* 
« lasse 
Albert 

t ( hâ 
n l 2fs

POELE. 1 n
en b«*n <irdr«< A 
lions S ttilr» sser

U (SS>

I I ». r l
•• *

t" 1*

ni"

poêla marque Sterling, 
vendre A h«>nnce cotuli- 
173 1ère Kue, Lituoiluti.

21 jn-6fs

PHONOGRAPHES Ph« New Edi­
son' A dis |Ue. The New K«Msun A rou­
leau* lieu ns wick A reproducteir nrdvêrse) 
Colunibla. T«»uJouis «"il magasin un grand 
choix «le ces lus'runiniits. Aussi as#t»rtl- 
ment «'omplet de records de toutes ttuir 
qtn # lej»irtluctions Ira plu» nouvelles Sa­
lon «le musique Dohau. 20 côt» du l’alals 
tél 4748 I4jn-24f

SPECIAL cette ««•maui»' Ameublement 
•slerfleld et «leux fauteuil# 
tKi pour J2027*0 Am» ubl« - 

ambre A c«ntcher. nyer noir 
AVI. trois i>lé<«-s. régulh-r 
SlVtiJKl An«ublemeiit salle 

régi
des 1 lotir 

iwjn-6fss

JEUNE HOMME «h- ’> ans, sichant
parler et écrire «'oreciement les deux lan­
gues, bon «•11 chiffre# lionne main pour, 
éerhute sténographie et dactylographie 
ayant «le butgies r junalasances pour <1e#- 
sin mécanique «u théorie ‘le la mécanique 
ainsi que 6 an# d expérience dxns un bu 
roau demarule position responsable dans 
un bureau où 
davaticenient

CHAUFFEUR -(>11 demande un chauf­
feur d en!,.-,•!•• <• pour conduire un auto 
bus - adresse: .lu# C'aroti. 40 Conroy.

21 jn-Cfs.

CHAUFFEUR <>n demande un chanf- 
f**i 1 • d ,1 ,m, d « \j)éri«*tu «• S'adresser M 
Gustave slmar«l chambre 500 édifice 
Mi -___________________

COMMIS demandé pour la mercerie 
diet.. * I , fhlng et hardes fait» s ra- 
puh < rh prête • de# mesure# j»our habit#. 
|)ev a avoir h >nne ajijiarsnce. avoir de 
1 evp- ru nre c: . onnaltre !«•# deux langues 
Sal.»i'e n , v.mt c'-mpétence Ecrire men­
ti: ’inan' s.d.11 e dé#:ré et donnant réféién- 
, t-s I c N*» ! '' ' Le Soleh" 10jn-6fs

CONTRACTEURS demandés pour fal-

VENDFUR. <‘n di man le m vendeur 
( d'expiTlencc dans le# v'tements. Bon si- 

■jlaire & l'homme voulu H adrcrxer au T dl- 
" ieuis Ti|»-T«jp. 73 rue St-J«KCph 22ji^-3fs.

VOYAGEUR.—On demande uu bon 
voyageur A salaire, pour vendre no# II- 
gn» # «le tab.ic do Lévt# eu desceodant. 
Freuette A. Frère. L'Epiphanie. IV g

16jn-6f»
VOYAGEUR. -On demanda Immédiate 

ment un bon voyageur dans !«•# article# 
I*our fumeur# Inutile de #e présenter sam» 
avoir les aptitudisde bon vendeur. S'a- 
dresscr à Ludgor Turcotte. 70 rue Grant.

Ittjn-t.fs

—PERDL Lilandc, musicien «le la chapelle
____  du roi. était d’un esprit jovial: il

amedi mldl a été perdu j lui prit envie, dans la semaine sainte 
d'aller figurer à Longchamps. Il 5a 
trouver un loueur de chevaux, M. 
Mousset, et choisit un cheval riche­
ment caparaçonné. Il donne des

de 4 pieds, non écorcé
sur
do

i leir

ries référence. 
leiT .

nos
Il y a «le bonnes chanc> 
Out fournit d»* tré# bon 
Ecrire casier 33 Le So-

22jn-2fs

lu bols de pull' 
no# limite# .*

"«.Kl -ri!« s Bons prix. 8 adre» VOYAGEURS, 
•uaymond

VOYAGEUR. (>n demande un voya­
geur d expérience pour la ville, partant 
anglais et français et pouvant fournir 
de bonnes références Casier 17 "Le 80-

Brown Corporation. St Kaynn
I 4 111 -1 2 f X

FEMMES DEMANDEES

pr««iii|u aci 
it«h <•»»>' \

. 1 imollou,

BOULANGER», «te.,
• h «|7pin«u t«• t p > d# 
t «Jimi >'ta*lac«Mia Itox < '

AUTOMOBILES <!<
lebaki 1 et ( 'hevi oit-

BOULANGERIE
age prête A foncth 
ions faciles K«titf

iture «tari’» 
net . has pr 
à « «#ier 31)

va 1* 1 r

Jl I (Ml p'.nir

garuti:qiic»1 du \ 1ag«
1 7U ru«> du

CUISINIERE. On demande une bonne 
cuisinière ordinaire pour petite famille 
Buns gag*-# s adresser A casier •( "Le 
.soleil . Ifijn-fifs

* pour restau- 
rant, chemin «le fer Canadien-National 
Four tonte information s a/lress« r A F. 
Coulombe, restaurateur. Pont Quélvc*'

ISJté) H070 sonnez 2. I8jn~4fs
»2UH (Kl Dép5t 
(«O st \ adler

19J0-3IS

<»n demande Imméxiia- 
tement de bons voyaymuru <ie commerce 
«•n mesure de fournir l« s meilleures réfé- 

j reines et connaissant surtout les «llffé- 
«»n oernan»!» un com- rt*n'# <lis:rl«-ts <!«• la province «le gu*be<' 
luvrage A I année, tr*'# prjmjon [icrmaneote bon salaire garanti 
jHjur un homme S a/lrisaer sans retard par corrcsixmdance
boite postale -O'• 80- ; au rilMier 24 bureau du soleil . guébec. 

_______________ 25m-24fs — 21 j u-3f8

CUISINIER VOYAGEUR
cms 1 D i po-u- i h..tel t hAu^m Frontenaj'. ; j,e,lr ^ salaire m A commission, pour faire 
Sherbrook» 1' g. Salaire S12o pat mois ; |a vju,. <jt* Québec et l« s envir .i s dans le . 
ave . i i.h ° « ' pension s a<lrc»»i'r y’}- : prov.sions ci etiiceru-j* Aussi «le# v »ya- 
tii'diatrincnt par télégramme ou j|ar 'f'^'jgeui» A commbwlon sur tous les terrains 
phone 22Jn-2r*. (jp la provime. pour vendre (h* si>éclali-

tées i 11 utile <!«• faire application sans 00 u- 
voir donner de bonnes références, .s'adres­
ser A casier p«>s al 32 "Le Soleil . 22J-31#.

COUTURIER
it&gnun couturier 
t>on salaire, jiay-' 
périoni # - atlrcss
rel P g

CHAPELET
un chapiJct. "clair «le lune", monté en 
or. dan# un étui en cuir rouge, partant 
du Nu 302 St-Franç-ois. boulevard Lange- 
fier au couvent «le N .-D -dc-Jacques-(’ar­
tier. FTière de le remettre A 302 St-Fran­
çois.

CHIENNE.
nais, répondant au nom «le Merza Elle a 
été prise sur la rue Aberdeen. No 2.4. 
do 6 A 7 h. et la personne «pii 1 a nrlse a 
été vue. Cet homme pirtant habit gr.s 
et chapeau vert voudra bien la rapporter, 
s il la retient après cet avis, il sera iumr- 
suivi immédiatement. 21 jn-3fa

arrhes 
location.

Peu <1 
un ami 
partit' d

compte sur le prix de la

instants après, il rencontre 
qui l'engage à faire tint» 
Longehamps à quatre, dans

sa voiture. Diable ! dit Lalande, si 
j** pouvais retirer les arrhes que je

EPINGLETTE Perdu vendredi 11 
Juin, une épingletto en diamant, oiseau) 
aux ailes déployées, dan» le quartier Bel-

■{» Silfo*'*' W«r»Vf»t- i

CUISINIER. < >n demande un cuini- 
nicr a.ant cxpérUMict dans la pâtlserle 
New Marathon Café. 46 Si Jean. 22j-3fs.

viens de donner.
Il retourne chez le loueur do ehq- 

vaux et lui d mande à revoir le che­
val. M. Mousset le lui amène,

“loo voici, monsieur.
—Savez-vous, monsieur Mousset, 

} que ce cheval-là est bien court ?
—Comment, monsieur, bien court ? 
—Cer t ai nemen t. ”
Puis s’adressant à son ami: “Voilà 

! bien ma place, voilà la tienne, voilà 
j celle de

un «handail angora jaune se placera Mondouvillo, génère', se récomp» n- jl S(»ra des nôtres?
—Comment, mousieu", vous mon­

tez à quatre?
—Mais oui....
—Reprenez vos arrhes, je ne don­

ne pas mon cheval pour qu’on Pè- 
rointe. Allez en chercher un autre 
ailleurs”.

védère ou sur les chars de Millery. Kemet-. 
tre A 272 8t-C7yriHe. Récompense. 22j-6fs i

MONTRE
la rue St-Joseph boulevard Langelier. | 
Jrs'iu'au No 151 de la Reine. 1-a mu n tre : 
portait le nom J -A Jlm-horeau sur le ca-1 
«Iran. Remettre A 95 4e Avenue. Limoi- [ 
lou. 22J ti -3fs

J’frxlu dimanebo le 20
Laurent. ! o.. jus iu au j eeue ur Daigrernont . Mais où diableSWEATER

courant «i«* 
bout «le l'tle 
avec collet vert t'm 
s«‘ à celui «jui le rapportera ù Mnu 
cotte. 145 3e Avenue. Llmollou 21Jn-3fs

PIANOS A VENDRE

et cep«‘n-

PIANO M.'uniirtque piano Lindsay 
aussi neuf «jue sortant «le la manufacture 
offert A prix modéré et A conditions de 
paiement facile#. Venez ou écrivez chez 
C W Lindcay , Limitée. 201-203 ru« ht-| 
Jean. Québec. IPJn-Ofs. '

LOGEMENTS A LOUER PROPRIETES A VENDRE
A PROPOS DE TRUFFES

DIVERS
inos. Ilarohi (bid­
et réparatiivps «le 
■ pian* s automatl- 
prix modéré Tél 

21 jn-ftfs

• 2 m) 
OUI l*>r

I .imoiiou.

AUTOMOBILE

AUTOMOBILE

Mcl^i
«l'êiri

ughlln A 
■ toute 1 
AI l»or t 1

lOjn- <r# 

> pla< « »

BOIS d»
• 1» mou »

CHAUFFAGE
lé, f« ndu, llrv

«uni Box C 164 < ■ 1 a l l ' i 
l7Jn-26f#

ALLEZ au No u» vie • l»*s !• .hs ■ 
v««n«li« votre linge d'homme», «le f. 
d «•nfanfe tapis rideaux, vaisselle.

1 pour 
mm*3.

Tél

21jn |8t#

C HARBON
* première . 
.«.. hé Alla r 
M 4.07 J

•le thpa t,

AUTOMOBIL E
modèle 191/ > |
« Utwiitlotl. 8 H.| ■ •>•*

AUTOMOBItl
vendre 8 M‘ir« »»«*!

AUTO \
fiour protnp' ne) « 
t'or*I «m < v « lient

AUTOS
l«t placet

AUTO

'tuli '

CHARBON
«»v « Kgg < 
ut prr* du man 
17 m • Val lier, tél

2 CHIENS

CHIENS.

UN: l’-rfK.
dilê au p 
Royer, il

1 bas 
( li A

< ’he' 
prn

111

•lient)

7jn 26fs

-611

• m. A la 1

c;meli«

•har fgm «lur. 
nn«« au nieil 

Mar* t*au F.nr 
INjn tifs

a a vemire. un
no » ^ a*l;. vs

l9jH-«jt#

Boston# .«“rr'«*r. 
de pure ru* 0 et 

Aug. ' B«,r 
J ère 8t l*at ric«i

nt prié# rie pren­
dre note ijut* nous scninus «h iner.ag* * 
de la rue du l’uni ce«i* qui désirent 

an# g«-r »ve. got » et proftt«-i «h- nos bon 
tnar'li‘# #0111 invités s venir A notre nou 
veau local 700 Ht \ abler (continuation, 
de la nie ut.Joseph magasin voisin du
.. KM 5« Dépôt «1» s Bon» Marcio s F.nr 
760 Siailler 19jn-6fs

AVIS On achète et on ven«I toute 
sorte de marchandises d occasUm tels «jti* : 
poêle» meubles fnurnUurrs «le maison 
linge

nias tél 
10

Klzéar Bou< ita

DIVERS \
dale

rndre 11 
t un nu

pot It « 
r élec

AVIS. W WrtK'.t «lemande nrt 
Iquetier •h’ première claire 102 rue 
asc: 21 Jli-3f#

\!l»««r( N<>«‘1, «'ti treprcDeur
«• informer le public qu i! 

(otjr autre ouvrage. A la 
lu Journée H adresser

tél 1026* I6j n-12f#

Voülez-vous vous " placer ’’ à la ville:
Nombre de jeunes filles de campagne 
désireraient se trouver un emploi ;\ la 
ville, mais elles ne savent à qui s’adresser 
pour trouver du travail rémunérateur.

Une petite annonce classifiée dans “UK 
SOL Kl L” vous assurera un grand nombre 
<l'offres avant meme que vous quittiez 
la campagne et vous n’aurez qu’à choisir 
celle qui vous convient b/ mieux.

LOGEMENTS A louer ^ponccr-Cove 
G ! Sillery . 2 logement# de quatre chambre# 

! A louer, bonne condition pessession Immé­
diate. Pour information s'adresser sur les 

' lieux Mme A -IL F&lardeau. 16jn-6fs

HaLDIMAND APARTEMENTS. Lo­
gements A louer «le trot# apivarletnents, 

| meublés, chauffés, éclairé#, poêle A gaz 
jet glacière biurnics. S'adresser 11 Haldi- 
j mand. prés Château, tél 72S9w 17jn-«»ls.

LOGEMENT H appartement# à lou«-r 
î 151 4e rue, Limoiloit. S'adresser à 33 
* Canardière, Limoilou

LOGEMENTS DEMANDES
LOGEMENT.

%* ■« le 20 Juin.
piéc«« avec salle 
phi Service» 
lot.

—On demande A louer 
un logement do 3 ou 4 
«le bain. Kcriro C. Plo- 

Francais. il sault-au-Mau>- 
l()Jn-l2f#

LOGEMENT. -On ilcmande A lotter 
un logement de 3 ou 4 ai»i»ariements ave»' 
chambre «le bain préféré. S'adresser !«• 
midi enire li h 30 ot 1 h. 30 au No S6
rur Irivvigueur. tél 551.

LOGEMENT.—On «lemande
[nient do 3 ^ ou 4* appartement-

lSjü-6f«.

«•a»,er 2/ "Le Soleil

1 spérlalr me n 
119) Uc <1 \r.:*

LE MONDE
tticuhUs ncu’a

Ni he- I __
FEMMES DEMANDEES HOMMES DEMANDES

linge d'h

GRAY DON T U1 r

.lui. 
an* I

I jiU atn
l-Hltet

pour
M# pc 
poélr

«uidr.
Av

ktMhvk# 
Ilovv en, 
3428

ot femiim# 
ai genl«,t 1 

ivoèif 4 gaz
bijou? cr 
rue M

V !«•»»*, pO*-
ovite «trio 
•apofs ha- 
1 v«*rt«*rics 
•t A I httile.

'-# S adr.fts.'t a 
aderson. Palais 

MJn 26f#

FEMME <»r «lemau'l*» une f< rnm«' 
pour laver le# planche, s S adresser H5«el 
Claremlon. 21Jn-2f#

i)oiuui

«t 11 
tua? v::

I Kv

DIVERS

n» ll'<rs 
antati >■
s I

COFFRE FORT « >n «lemande a* > • 
»«vr un petit .•■•flr** fort environ p!«*di 
H adre##*') j*ar téléphcne 7U84 17Jn-61t

ut p

OVERLAND riKNiéle 75. 
ne «leu* pnr 
«•uf H adn v
IkiuIcv ai u |

DIVERS

AU TO M OB I L.ES D E M AN I >ES

AUTOMOBIL F

l*».S» lg»l
Il t»r«lt e

liai.

DIVERS
ivarfait unit 
? quo pou

S3 Uleh

Mn

bon hic 
if. «)UI , 
«l boa11

ECHANGES
1 comme par

un b

i# accept on# en éeiu 
pHletttent me.ublci 

•s «-onv Inent « ' pli 
choix <h* hum.h1»'* 
bas prix «le la vil!

CUISINIERE. * 111
ne «•u'a nièie qui voudrait |w>ssei l été et 
ville 8 adr. s#fr A Mme Boseell P» .v* 
Ste t .enevvève U)Jn-6f#

FIL L ES DEMAND EES
COUTURIERE H( vous avez besoin 

,| iipf .«u?urière pour lingerie dames ru- 
la*# d «•nfauis fourrur« s télénhonc/ A 
/242» Prendra ouvrage chez eue ou 1rs 
A domicile 21 Jn-»«f#

demande un 
Pellan.l, 1633

n«l«

arcon. 
-J<vin. 
jn-Of».

GARÇON
'adrc**« r A

GARÇON
14 A 1'» ans. 
sc rendre g* 1 
gasln Magi. 
J< seph

GARÇONS. ht demamle p sieui s g.i • 
■on# «le 12 A II ans. ouvrage fa«-lle 8 it^ 
«Iresser immédiat ement 36 St-Nicolü#.

22Jn-3ts

un garyon 
l* b mno ina'nicUon. 
? uiile «lars un ma- 
Ménagèn s 76 Ht-

PROPRIETE A VENDRE AVEC MAI­
SON, 25 x . 2 < u*« h chemin \ .ii< ar­
tier 5 mlnuuw de la station de Loretta- 
ville, Chemin Valoartier. largeur «> iMsrrhus 
12, sur la rivière, longueur 10 perch*-» «lu 
chemin S aUartler A ia rivière 4 arpenta r. 
pitKls, supertîrie 3 arpents 39 perche» Ma­
jor Lilmond Lalilxtrté. 62 rue 8to-iUlène 
ou 145 rue St-Joseph. 17jn-rtfs.

PROPRIETE. Chance exceptiuoDelie. 
Magnifique propriété, en pierre et brique 
solide, située dan# i<* quartier St-Louis 
coin de# rues d'Auteuil et Dauphine, pré# 
de i Lsp)«ana<ie «•#) A vendre. Cette pro­
priété «’»• munie «le toute» le# améliora­
tion# moderne# et rapporte près de S3- 
OOO.tX» Pourrait être livré# iminé‘llate- 
ment si n-cessatre. C>s? un ho» poste 
commercial av«*c une clientèle établie. Pour 
nrlx et information# s adr«‘ss«T ou écrire A 
.T-\. Paquet, gérant de l.a sauvegarde- 
bv»r«*au 93 rue Si-Pierre, tél. -1467 ou rési. 
dence 4742. I7jn-Sts.

PROPRIETE de I
tuée sur le chemin d« s Moulins à proximité 
du chemin d»* fer et munie de toutes h-s 
améliorations imulernes y compris appa­
reil «le chauffagi* A eau chaude, terrain 
Kg» v 22 Pour coiulltion #a«Irosser A 
I^abrèque, Bélanger A I^abréoue. notai 
rrs. ' H rue 
10-13-1VI 
12-14-17 août

Lue «lamo âj;ê«« avant d<<mandé à 
M. do Huffon où vonainnt les truf­
fes. le valant naturaliste répondit. 
A vos pieds, madame.

La dame, comme on le pense bien, 
ne comprit pas.

S. de Buffon ajouta: C’est au 
pied des charmes.

Tout le monde, surtout les dames, 
trouvèrent le compliment charmant; 
malheureusement, la même ques­
tion ayant été faite quelques mo­
ments après à un vieux savant, ce­
lui-ci répondit naturellement: Au 
pied des vieux charmes.

La vieille dame se pinça les lè­
vres, tandis que les autres femmes 
de la société réprimaient leur «*nvie 
de rire.

1 otro 
Dét 
\ Milite

Marchés Km
IWin-tUi m

FILLES demand >» avec ou ‘«v?'# «•* 
rtrtHc Travail permaoent Buanilrrit* 

‘fc!»T«- 4 nu- McMahon l«ijn-*ifs

HOMMES. >n «1«*nv\n«î** 
hotnuu** iimné.iiatf*ttn«nt pour 

iA la brique B uis gages pav' 
| nourriture - adres». r A Paradis 

ncau. Stadacona. tél 2492.

.**» non# ! 
travailler | 

« Bonne 
V Léto'ir- ' 
12jn-26f# .

main
pr-x

FARINE NATURELLE
«I après la uum.c !*• «|u Dr Aurêle Nu*!»*»»» 
«lutine toujours satisfaction p<*«ir pa n 
p#: ss.-Hr# trruHt). *• , 8ac «le IO livres 
"• ,, nr# '•m- «tr- UH) livre# $8 (Hi Prix •p*
• iait* par grands lois Dnlonnez che/ C \ 
Paru*!:» *s3 rue Dalhonste guêtre.- T*l 
1.124 14jn-26f«

CHAMBRES A LOUER
CHAMBRE

•rivée 8 tfelt.* 
I> III rue 81

CHAMBRE
l'on «dnio qu. 
i .154 rue

CHAMBRE et PENSION

1 *n* une 
K«i Mtgn*

neitov agi 
rfult *1 c

CHAMBRE»

CHA M B R f

« l|! v tri

CHAMBRE
,/ \n-#»e)le «•
Ire pour fu:r* 
«nt A lu uct A 
r A 2t) Mont-'

CHAMBRE

DIVERS

DI VE RS

DIVERS t

J T \ allée 
e ou A r iiàtei 

I4jn-J«'.f

IMiêl** é|ec 
un bure,

A coudre
tua? «'1a#

ou**! t e. 
aussi

BIERE st F O R T E R V«ms trouverez 
A iu heter itw meilleurs bière ••( porter 
«.ut s...t. h AIc<h i# Brandy. Jamaniue 
Ry*'. I«w mellleun» vin# blanc ou port, «’nez 
.1 S1 »«i Kond«*au. 6 me Lâchevrotlére. tél 
4123. iiniai-312fs

FILLE
chambre > 
Bclalr, .SU'

FILLES

Bon#
M.Ma

FILLES

On demande une fille de 
arlreairr M Fra#er ('hAtcuu 

-Pétronille. Ile d'Orléar#
17Jn-'*fs

t *d demaiule «l» s tille# |*our 
rurtemenrs Kinplol pennanenr 
r —-amlerle Pfeiffir, » ru«* 

21 jnftfs

HOMME. ! d«*man«le un rtemme 
r eux pour ■•oll.n ; on d< bi* d HsH<ir:i

arlressr 
et 9 h. a. tn

tu P 
IMn * !■

HOMMES et FEMMES demandé# 
Piscion# du girt»vernetn*'ii' canadien, «.ro» 
sttlaire. (Mtvrage agréable Heure» cour»*■• 
!:#(•• gratuite de p« suions Fcrirc Immé­
diatement en an«t » s Franklin InsUtuti*
1 >csk F K rch. A er N -5

>n

A 1 
*rld

lemande des 
v et .1. * fille# p, 

8 adresser au 
Buade

fille*' fH>U 
• ur travail 
C afé New

22jn-2fa

A lou»r A p

n«b«« à bor 
«•’ Is P" Un rtseiv ot# Ldtflcs

tuibvu

marene. un 
*•#. une l*a- 
• tank à 
1 bureau «le 

1 rjn-ftf*

GRATIS a v«v «haqu*1 achat de >1 «8) 
en U* uf. lard. veau, légumes, «vufs. et«* 
;*• donnerai un billet jvoUr le concours 
«I un grapboi'lumc « hez Barth Rondeau. 
I . ru. i »«'h«'v rot 1ère JJn-78f»

LES NOURRITURES a (.sine
« .>cl, t î.ttHlri.d*' M« al et Game «'o«*k Mo- 
.«#». - Xlral « »nt i«-# ineHleures pour le* 

. )»«\aux va.:»'* Inttière» v*^»u* cochon#
i volaille# lapin# etc 8»r «le 10 livre# 4V- 

VH-' de 11H * livre# sac coton neuf. 44 >0 
Suc «1*. 160 liv re» Neconde malt*

1 « al«,mlrier# avec portrait de * r Wtlfrhl 
{ 1^« trier. r*s*<,tt«'« donnés vratl# Prix *i>é- 
! claiix l'ut grands lo«# \«lre*#«-/ vue# A 
j(‘ A Pa adl# 83 ru.' Dalhou#te gu.'b«*c 
I téi 1324

Guélevc. 
I ijn ■ 2*9 •

FILLE. 'n «9'mande une ".ll«> p ut la 
ver la v a sselle avec rêférenc« s 8 adresser 
Club de la Garnison, rue St-Iaittls 22j-6f#

FILLE. On demande une jeun*' fin*' 
pour apprendre A filler à une machine A 
régh't 8 a«lrcsser Fortunat («tngra# 46 
Garneac 22jn-3f#

FILLE. <'n demande une fille d« sali* 
e? ttn«- p*--sonne pour laver la vaisselle .t 
*•• rendre utile A Ih t-uiaine 8 adresser I •* 
Klorstn e *10 rue St-.lean 21 jn-*»fs

FILLES. On «*rmande «le# fill-# d* 
salles p<o." «ervlr le# tablé# Kxp/rience* 
eviifées 8 a<lres*er BoltnotU < afé 26 <t 
Jean 21jn-2fs

9Jn-52fs.

«lemamlé* 
:#eur «I habit. 

■. •mvine ap- 
26 ans d'ex- 

rontr« nm ti« s 
tnanufactur.*
< s élèvi * de

HOMMES. GARÇONS
Apprenez le métier «I*1 prr 
gagnez «le S *4.0 » A S'U) «> > pa 
prenez de M C'hs. l-xforc»'. 
pérlence comme près»* ur.
10 ans dan# les meilleures 
A Montréal mois avons des 
Québec «jul sont \«'n'is apprendra le métier 
«le nous, et aujourd hui ils gagnent $50.00 
par setnam*' pour huit heures jvar Jour 
d'ouvrage, noua pouvons '«ms eoseigner 
le métier «lans trois A cinq semaines 
après le coms terminé on voi’s ai«l«* A 
vous pincer venez fiméltoïc; v«)tre posi­
tion et vous fair*- une avenir, venez ou 
écrivez Collège de* Prcsseu a Lniuvl. .«’■ 
Ixmlcvard st l/uurent l7Jn-26f*

FILLES

•ambre 
. h ■*>•#

boni'
Plu

'V Mtd

d dci 
ageuz

NETTOYAGE N ' 1* t.r. #s. r - •■••t
t«))ons et réj>ar<*ns tons vêtem«*nt# Mcs- 
tlatn»*#, mesalciti# a.lres»*'/ v«u# «hez J -Il 
**ait s(*n 141 I<1« helieti. tél 8056. Ouvrage 
faite h v e • » «In. livraison faite A domicile.

22) n tds

( >n 
abU*

d etna tu
Child'

«le»
Cafe.

1 Mlle* , 
t*oUt *«•

«latv# la ville «le gué J 
I achat «l'un lut A M I
p:.,u .n télépt;,.,»;m«| pfTITrs ROUES Nou, po„ 

bandagt'S en caoutchour après le# 
r«vuf*8 Ouvrage fait avec «oin et

SOph. 22Jn-2fs

JEUNE FILLE deman«lee tMjttr tt»' 1 
de but'Aii ■'adresser X Mme M 1 
Dohan. n 'tel Vletona I>vlf 18jn-6fs

HOMME
naissance» «ie rautomobile, demande p«»si- 
tlon comme chauffeur sur cnmlco «m au­
tre emploie. Adresser casier 26 Le 8o|«*tl

21Jn-6f#

HOMME. ■ )n diunande un homme 
tMvtir avoir sdn d'un cheval rt faire la 
livraison en ville s adresser 98 1ère 
Avenu»' I imollou. 6 A 9 h. p. m 22l-2f#

Alllri 111 rue 
ISjn-lJf#

t'# le#

EPICERIE A j*o#t e

2 et S CHAMBRE» A

CHAMBRES
Kai

C H A MBRI S

CHAMBRE

CHAMBRE A
marché bien meu 
4- tu# 5 1 urubu

CHAMBRE
«le haïub à 1 '■).■ 
guee bai a él/*, I 
I.IS'I" 15 .1 \ ouv

PENSION

EVENT AIL

DISQUES

«Ire très bon 
établi dcp« * 2"> nu» 
•tulrc pour «lu ccrnie 
»n «le vente, ntvandon 
A «H#lfr il "Le 80

I8)ti U')#

itpve A vendre 18 
' vif esse» en bonm- 

"l 4e Avenue iD 
16) 11-61»

tltu 
119

B/l
ue «it» P

A B«»l«|t)c 
«^tt» lx-

limitée 
Tél 7

I U

omp
N 01

PETITES ROUES po

Dép

Nous
sur petit et

t*/# «u» autre* p«*ti:.
*• i>ar r«>u«* ouvrage ga- 
aus stix marchan*!» roc 
tu* aux marehaml» pou 
c< h B«*c# Man' • Knr 

I9jn-6fs

JEUNES FILLES 
* <

commis s »«!re»ser a 
656 'rue St-Jeao.
t»-l8ts j

JEUNE FILLE
ns le# i lage demandée 
te# «!*' I

On demande «Jeux 
I expérietu e c«»mtne 
v Garneau vL Cl«* 

19jn-6f#

HOMMES < »n «Icntati.h 
hommes pour ouvrage général 
laiterie 8 adrevaor Ia lAlterlt 
avenue «lu Hacr- -C«rur

«le bons 
dans une 

Québec.

-«ynna'ssan» i emboutoll- 
arlresser 116 du Pent 

22Jn-2fs

Daup

•ande eh S*

ph o ogniph*' 
Pathé. 16 

usai ne. 17 |8>
uziv : *• \ #d r 

•5 * Laietnatt

A v
1*0 UC

JEUNE.
ne Allé pot 
ner au N'

FILLE. «Mi deman«ie ur.c '•
.r le btireau «le «lentiste 8 iulrc 
• 6 «FAigtilllon. 72jn-6f

HORLOGER. • •nand«* un ''line
homme de 17 an» parlant anglais, fran­
ca # pour apprendre le métier d'horkwer 
théorie et pratique , un qui attrait fait 

un cour «i*' physique ou qui aurait suivi 
!« s coûts «le 1 •«•«tie teohnlqm* préféré Ré- 
f-reme demandé*' 8 adresser j>ar lettre 
A C. K- K 88 Fleurie. Québec 17Jn-ofs

SALLE D ENCAN
j (loin de# rues <1 Aiguillon «-t Sle-Gene-

viéve. '.146 J Casault Encanteur

1 Je su,s en position pour u ceptor tout 
<!em:«t,«Je pour encan. A résident e privée 
c, 1 j aux places d'affaires et ma «aile d'en­
can ■ » ludnrenant ouv**rt» ;>«>ur recevoir 
inctibl** man'handlses stock de comnwr 

j <•«• «-.«•. pour être vendus A l'enchère, «lont 
la «laïc •»••.;« annoncée plus tar«J. 17Jn-6fs

MAGASIN A VENDKE
BON POSTE d» magas'n «le chaussures 

A vendre. Le propriétaire abandonne l«*s 
affaires A défaut «le sinté Le local occupé 
est grand et moderne Avantage excep­
tionnel pour vin homme qui voudrait ou­
vrir un magasin duo# la ville ave«- une 
clientèle assurée Ecrire casier Ifi "\a‘ 
soleil". I9jn-6fs.

MAISONS A LOUER
MAISON A louer A 8pcnrer-(’ov SU- 

1 l«*ry une magnifique maison de 10 cham­
bres et) brique solid»', munie «le tontes 

! I« s nméliota'jon# ntotlerne# j>oss ‘.#ai«*n 
i umn«'*liat«'. Pour information * a<tresacr 

sur '.«•# lieux Mme A.-H Falar*leau ou 
F.-H Falanleau. 106 St-Amablc. tél: 

j 4635 16jn-«jfs

MAISON A louer complètement meu­
blée dix pié«'#'« ave«- toutes !*'# améllo- 

; rations nmrlern*# \o 260 < îrande-AJIée.
Nous la ioueron# «lu 1er juillet 1920 au 

! 1er mai 1921 S'adresser au numéro naen- 
i tionné ci-dessu# u Imp«»rte «juel jour «le 

la semaine ou à « I. Taschereau, notaire 
public 1 2«> rue St-pierre, «le 8 A 16 heure#
P m !7jn-0fs

MAISON «F* campavno A louer nour 
' 1 été xituré A ('ollégc A 5 tnlnufe# ,)*• ia 
's a'lon. près «lo I ég||#«*. Jar*linage et tou- 
itt » le# amél'oration# tm**lern« # Svdn'sser 
j 425 st-Jean. t*l 115. 32jn-7l#

MAISON de campagne A loi cr J'ai 
tune Ivonnc mais «n tr«s confortable avec 
: galerie tout le tour. #lti ée A (’harhsbonrg- 
' .n,« s- A 3 minute* de la station Ste-<’laire | 
j(’ondition# avantagetis* a . A louer pour lai 
s6#>n d'été S a«lre»ser A M Samu«*l 
l leury a » «!«• Kug Julien & (’le Lf‘« J 
Département «b-# automobile» ou par télé­
phone au N«> 7400. 22jn-3ft

COTTAGE \ lOUBI BU 
vière-Ouelle. l’elui «xreupé nar I an dernier 
imr M Ta»chereau. partlefletncnt meublé.
S a*lre#»er A A Taschereau Hôtel «lu 
Gouvernement. Québe«\ tél 1.892. ilj.n.o

- MAISONS DEMANDEES—
RATISSE, «ut ‘b'inande A louer mm*, 

diatetnent une bâtisse pouv-nni convenir 
au hangarage «le 30 A 4ü autoniobius 
s adresser A P-1. l.ortie Liée. 13s ‘rue 
du Pont, tél 6336 21 Jn-if#

ETABLISSEMENT On «leman«|. A 
(a< heter un étahl ssement de marchand de) 

tabac, cigare# et cigarettes. Ili|iieur# cho- 
I colats et« «m r«*s!aurant. S'adresse! per- 
1 snnnellenient ou our corresnondam e h'« 

No JM rue St-Olivier. guêb«?c. ou t>ar! 
téléphone A 5385 22Jn-3fs

A\tü avait 36 jours autrefois alors 
qu'il était lo premier mois de l’année, 
nuis mars prit sa place et. avril devint 
le deuxième mois avec 30 jours. Le ea-

........................ .... lendrier de Numa arriva qui lui donna
e ituadei P9-22 - 24 26j n-1-3-6-8- ! 20 jours *'t lo plaça le quatrième. Jules 
J-‘2i>-2~-~4-21-29-31 JU-3-5-.-10-j (Ysar |uj laissa sa place de quatrième

mais lui redonna ses 30 jours.
SERVANTES DEMANDEES

SERVANTES--Culélnlèr**. fille# «la
chambre. bonn«*s A to 't faire, se placeront 

11 yiédlatemcnt dans de ‘-'>ones famUle# 
«n » ailressant f. Mlle Dcsplata. ageuco de 
.ilaceinvri. hôtel (lu ville, (él 766Ü.

CwV.7Sf*

SERVANTE. 1 *n «lemande une ser­
vante générale pour passer I été au l.ur- 
St-J<»eph, netite famille, bons gages 
H'adressrr 13s Aberdeen. 22Jn-f>f#.

« )n demande une ser­
vante. une personne ftg.'e «rrolt préférée.

22jn-6fs
SERVANTE.

8 adr«*«#<*r 601 Mt-Jean

SERVANTE. On demande une t.une 
«servant* Pa» de cuisine, ^adresser au 
No 24 rue C’onroy. 22Jn-Ofs.

SER V AN TES DEM AN DEES
SERVANTE.- On

vante pour petite
!«ayé. s'adresser 
JmoiJou.

deman«1e une sei- 
famllle. Bon salaire 

138 G La (’anardn're 
17jn-6fs.

SERVANTE. -On «lemamle une #rr 
vante pour prendre soin de deux jeun»# 
enfants, pas «le lavage A la rcanon. 8 .« 
dresser # 111 Fleurie. J6Jn-6fs

BONNE D'ENFANT. <>n -lemande 
une bonne «1 enfant, i>assera l'été A la
Malbaie S'adresser 
«I Aiguillon.

immédiatement 12
lSjn-6fs.

1 -TERRAINS A VENDRE
SERVANTE. On déniant!*' une s r- 

vante. bor# gng« s j>ayé pour famille pas la­
vage. S adresser 254 4e Avenue, I.iinodou

22jn-2fs
TERRAIN A vendre un magnifhi'ie ir 

rain situ/, coin «les avenu*# Bougainville 
«•t HolincS. quartier Belvédère, un jurant 

i 52 11 x 05 pied». Aucune offre raisonnable
---------------  -------------------ne sera ref’.•*■ 8 adre»»< A 1 • :

SERVANTE. On demande une P une | y q,. salnberry. tél 7861» 17jn-«.fs
•n vante, une pertonne Agée de préffc'ence. j------------------------------------------------------------------ - —
paiera ut. but salaire p.cite famille. 8„ TERRAINS u vemire. sur la ligne du 
dresser 36 M-Nictdas. Mme McDonald, t tramway Sillery. fluik) comptant balance

22Jn-fifs $5 (K) par ni"i» s a*lr«'>s«T Paul 8ani»on.
---------------------------------------------------N. P., édifice “Quebec R> , téi 2441

SERVANTE Bonn** servante pour vde- 2tjli-12f»
CUper du méDBge et faire la cuisine (’un----------------------------------
«u Ut <!«• ia B«-lgl<jue. 73 8t-Cyrille. 22J-3fs DIVERS (Vision <!;?'., # t«o-

--------------------------------------------- J nelle. l'ne Immeuble valant $1/ ......
SERVANTE. On dentnndo une s«t [.«mr le tier du prix «m \ érltnl • rn-'tiv 

vante pour ouvrage général, bon salaire à j une ofca#i«>n pour un pt«rnpt acbeu-u:
Écrire casier If» "Ix* Sobll 22jn-9f«

bon Kalaire
la jteisonne compétente s'adresser A Mme! 
W \ aifiancourt. 113 de la Canardière
Limoilou. 22jn-6fs

SERVANTE. On -lemande uni ser 
vante générale, svehant faire la cuisine 
pour deux pei sonnes et un bébé lav age 
en dehors aviv bonnes référence# |-;«#.s«- 
l'élé en ville. S adres» r 11 St-Amahle. 
t.'l 51'. 9. 21 jn-Ofs.

SERVANTE. t»n demande tint ser 
vante pour petite famille. S'adresser 114 
I>alib<'rlé. 2ljn-3fs

SERVANTE.-—On demande Immérln 
I tement une servante a vue référent «s B«)ns 
i gage# payés, j'ar de Jeunes enfant# « t pas 

«le lavage Ile préférence une personne
' pouvant aller coucher chez elle. 8 adresser 
au No 3 rue Charlevoix 21 jn-3f»

SERVANTE.
vant»' piitir ne 
Ste-Marie tél

« )n demande une s-*r- 
tite famille S'adresser 17 
4387. 21 jn«3fs

FERME
Koy pt s

Ma«t -ue ferme alttiée A 
• r vntenant < n v 
erflcle avec bâtit

RAFLE 1’« . **s # i8-*wonn*s ayan'
s büle'« «*n leurs p«<«8« »#ion pour la 

.fie d'un -«'ffr«« <1 outil# «le mécanicien. 
' i t premlre note que le tlrag*' aura 

•"<'rcr*8l soir .«• 23 juin à la salle de 
v-*- ath-n I oternatUvnale «les Macht 
* •# hA ■«#•' «lu Club «le# Marehatvd# 

•• x-r-s-t#.'# «• titrée ;»*r la rue de»
s.» « av* 3a é* agi-

bjn i
A labrè
19-22 2*

re«K»r 
h» («vire 
1-1-3-6

Irikbè 
». 18 Buade 
16 jll

Ire Poui 
BéLiugri

AP S
'Jn-xf#

FL ATS A " tnlre 7 flats «b» 16 pie 
‘nllfn« |9*r 4 pt'»!# «lemi de i.ug# ave 
«y I m«*# - a«lrf#»i < Joaeph P:ot«N*u

i Raymond luxtnpnrt tél «715 • 3 irt

CHAMBRES. Magnifique* chamh-e#
xiple il ub «» et su1*e «|* chamhrea ati«a: 
1 ##■• pou* automobile A louât 8 **lreeeer 
- are av-GcneriéTe. tél 7137, ISJn Uf»

'haude «1**uiFOURNAISES i eau
fomnalara Daiey \o A n ayant t'rea<pie 
ia« erevl A vendre A très b-utne roÔdlU-m 
8 tMlrres*tf 660 *% Bt-VaUtar. léi. 7511

V)n rtff»

li?
Ri CORDS
dumb a et \

*«lr« sær

.lachéte rec«»r«1# 
et or e» l'ale le 

A L. Juneau.

laagés
p.us haut 

7fk» ^t-Val- 
19<n-6f#

JEUNE FILLE
et «'orrrsiMvndanrr 
s«»nne ronnatsaan 
ayant de I e*p.v 
«le liqueur#

pr«M 
#, -Je

i'e aux

nant le 
Soleil

S aifresae 
dernier empl

«ramandes 
pr-vfén*nce une |*cr- 
tenue «les livres et 
dans le commerce 
par lettre mentlon- 

A casier 22 le 
22Jn-2f»

INGENIEUR riin
avec ccr» 1 fleet 2e ou 

Brasreri

lemande 
r classe 

Boswell, rue

Ingénieur
St-Vadi 

22) n - fs
JEUNE HOMME. -Gn demand» • » 

leu ne homme et un garcun. j»o\ir cirer !e# 
botte# Quebe* 8hoe shine Parlor i«7 
st-Jean. 16Jn-6fs

iuvrtère# avant fait 
•urelie fabrique «le 
1 v«’«Hlrvtni bien te | p

REPARATION -le « ' ■»
n«> t le# remettons cotum» ne» 
»-»é.-u!é promptement A 
Déu t «les Bon# Marché»
\ ailler

your béb/» 
ouvrage 
mtHlêré 

760 .81-
l«Jn 6fs

RONDE DE LAIT (>n «lemar.de %
ache*sr une ronde de lait 33 4 46 pot# 
dans le La» de la vifie S adreae-r 
Saj>o!éon 22jn-6fs

OUVRIERES I
application A notre 
cortets rue Kden I 
présenter Immé^liatcnn-nt Cette fabrlqu»* 
étant maine‘nani «*o oparatlnn. IXvmi- 
nltfn CNuset Co rue Edea. l>vl# g,i>

17jn-«ifs

STENOGRAPHE On deman«!s >p*
N»ntu stenograph» anglaise st fr»n;a'#r 
av r -'nnaissam-e «le la tenue «les livres 
> a.1 esser a John Para<lts 98 St-Ifier *' 
Québec tél 321» I6j0-6f#

ETENOORAPHE connaissant s #t*no
grapiuc suslalse .»« fran.aise et 1# ■ larl 
graphie, trouvera emploi en s adressant

JEUNE HOMME. « »n d*'v«n«l» un 
Jeune homme ayant plusieurs année# «l'e*- 

értenec «lans un magasin de marchan<li#e#- 
s*8 hc» meresrir» p«>ur homme» «•! chaus­
sure# pariant i« # deux langurs Pi”# haut 
salatri |>a> é pour la bonne personne Ré- 
féren*-»*# «lêmao«|ée« A«lrrss«'t A A /. 11 aman 
boBo. 98 Jonquière 18Jn-4fs

JEUNE HOMME
<e<ine homnv* sachant 
vaux 8 a«lr« sscr Geo 
Fabrique

«'n demaml*' un 
«•onduir» te# ch8- 
P»fry 22 de la 

I9jn-3f#

MAISONS A VENDRE
MAISON A vend-c portant '«s numé­

ros 20 et 28 rue «! Iberville, tout or «s de 
r église du Racré-Ccpur. rerenu $450 00 
ji.»#tres par année, prix $3 200 piastres 
-1 -1 d t $500.00 crmptant. Ivalance cumlltlon 
fai'ilt* 8 adresser Kdouanl l’icher 126 
81 Pierre tél 4520 16jn-«.f«

SERVANTE. On demand» un*' ser­
vante |H)ur ouvrage général, haut salaire 
pavé une «ptl coucherait chez elle serait 
préférée .S'adresser A 14 des Remparts

19 jn-Ofs.

SERVANTE. ‘ >n demande une ser­
vant*1 «lans une famille sans en'an’K 
.S'adresser au No 26 rue St-Louis. 19J-Of#

SERVANTE. On demande une ■«■' 
vante générale «lan# un plaln-plrel pas «le 
lavage référence « xigée. gage $30 06 par 
moi# s'adresser 51 Claire-Fontaine. 19j*6fs

SERVANTE. —On «lemande une ser­
vante générale, pa# lavage. S'adresser 
Mme J - \ Morin. The Willows, chemin 
8te-Foy. voisin «de la Crèche, tél 45B»

!8jn-6fs..

SERVANTE d expérience demande ; >ur 
travail général A la malton. S'adressir A 
28? rue st-Val!ier. 18jn-6fs.

—TERRES A VENDRE—
TRENTE BONNES TERRES A VEN­

DRE avec ou sans le roulant «u le# an'man 
l’ar F.-S McKay, chambre 10 No 4 1 rue 
King Sh«Tbrooke. Qu*... (Conser er l'a­
dresse. 31in-3üf«.

TERRE A VENDRE Cfl
culture «»t en bois, belles bAtissi s bien 
finies. 2 grande# bâtiment neul, planciu-r 
en ciment. Veau partout A «hantepieure. 
23 bétes A corne# 3 jeun*# chevaux «l'ou- 
vra-c, cochot s |H>Uk-s |w»ur le besain «I# la 
terre, 15 moût ors instrument» agricoles 
de toute# «unes, voitures d’été et d'hiver 
Venez voir chea. Anlret Onu t hier, ste- 
Irénée-*i**s-nains. Charlevoix, près du fleu­
ve St-Triiurent. 21jn-3fs.

TERRE A vendre nu Lac-«li *. t ■ mmt# 
salrrs. une terre de 70 arjaïus sur 1 '7 
«b» large, avec mal#un bAtie au bird du 
lac Excellente plâtre de pêche «u de chasse 
A vendre A trè# bon marché pour <*au#c 
de mortalité. Pour autre «léfali# s a«lr*'s 
ser le soir au No 185’t 2o Av«'nue. Li 
moilou. 22jn-6fs

TERRE. <>n demande 4 nche*cr ou .« 
louer une terre d'à peu pre'# 7'» arpent», 
en 1 uHure avec insuumrn:# arntrir*s et 
bâtisses située dans uu rayent «le 10 mtl-
l«#
111

île
5e

J 11. 1 H*
R ne.

S'adresser A /, Ouellet22jn-6fs
TERRES. A Ht-Uaymcnd. 

de '.8i arpents avec b'itiswf 
agrlctïles. .''>0 minois <l'nv«dn«'
•.«Tre «le 81 art»ents en bol# une 
45 arjtenl# moitié en buis die !••*'<

SERVANTE. On demande une ser- 
. v.nnti< lmmé«llatenient S'iulresser 81 bou- 
! levard lar.gelt«*r 18Jn-6f»

MAISON. ( M'idre bonne n *. 1 SERVANTE «»n «lemande une *er
. étages I logement# avet pe.l e éptee »• vante pour alder A ia outline nlr#i qu'une 
s.tué 4 st;M»to sur '.me rue on t «-ut nile i«.ur avoir #oin d un enfant.
hv..,.- un logement et le magasin «le suite 1 ,VlfIe !a « am,aKnf. préférée 8'a- 
*1 00 1« veut, trè» bon marché et jreu de | dr,.M«.r * u,; Grande-Ail.« téi 58P6
1 «mptant 
lell'.

3'adre»»ci à « aster 696. Le So- 
16J n -5fs.

A « hanibre 5 »t 
g a», gueboc.

6. 14. cét» «le i* Mon * | sr 
22jn-f f» j ,

JEUNE H O M M F sa.-hi\n* le# d»ux lan
gue» 1*0ur apprendre le service de ia fon­
taine A soda. Boone pn»iiion saialre rai- 
ton nable Rirelre A .-aaiêi 23 Bureau «lu 

Odlvli 2i)U-JfA

MAISON vemire en f» i-i 1- - * de# 
avec terrain YBC&nt, IfhrB de ren’e pg- 
rotsse Jar«pie«-Cartier 8 a«lre#!*«'r au bureau 
du notaire l.edcrc 245 rtie 8t-J< s«qh.

21 Jn-6t»

18jn-6fs

SERVANTE, «'n demande une #«*r 
vante cher M T Devarcniu# 59 rue Dor­
chester tél 4379v*. 1 7 Jd -6f#

une t«*rre 
Irs'n.m* ru# 
une autre 

)tre «le 
en cul­

ture. 30 minois d’avoine »• m # Le tout 
pour *3.006 00 8'adresser au !'.«n .l : «1 En­
gagement Gégéral. 349 .st-Pnul.

17-19-22-24-JOJn.

** t out « f, gran- 
##«#«•: tcut le 
ut# de Québec 
«'Ut le roulant 
de 5 arjrept#

RESIDENCE d'été meublée A louer ou 
A vendre. A la RMAre-du-Loup. Chauf­
fage rentrai électricité, téléphone 8 adres­
ser A Dr W Verge. 615 St-Jeau. tél ?I44

lOjQ -6f».

SERVANTE. nn «lernan 
vante générale pour petite 
enfant s adresser Mme 
15 avre Stc-Genevléve, tél

e une ser 
famille sans 

Edouard Hum 
190w l7Jn-6fs

SERVANTE «>n demande une ser­
vante j,-utrale Bons gage» payé#. > »- 
dressex 52 ▲ruüeula. %éi. MOI. ifiju-ols.

TERRES A VENDRE
deurs. avec de# belle* bfti 
roulant situées aux aient 
l ne «!«' 300 arpents avec 
pour $23 (K8) l'ne » titre 
j.ar 30 avec terre de L «i# de pulpe, su­
crerie tou# le# instrument# 12 va«'he». 
$15.000 Lue antre terre ii- | >o arjtent# 
magnlfiquemeDt MMe ;»>*•«• mIo et 'ou# 
le# Instrument» «grlro!* s r hurgeur A foin, 
batteur de trètî.' épan«lenr d engrais lieuse 
et une foule d'autre# ir s-rutneni» ntiilernr# 
Ifi belle» Tache» •»•..«':« voiturr»

J cette terre peut garder 30 vaches $18 (8)0 
Venez tout «le suite chez RGazelle. 
96 rue Ht-Cîeorgrs Lévis tél 489. I7jn-'>f#

TERRE.
an**11'* «*n culture nvec bit's#*# bétes A 
corne* V'H'V v«lnM«# et tov#
les Instrumiirs aratoire# oécessalrrs Attssi 
45 arneni# ferre A bois A t*n mille de la 
première, (''minions faciles, "'adr*#»» - au 
Dr J-M Ma<Kay. 105 c6tc «Je la Mon 
iA<ne lâjD-Ofs.

t
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Hmr^ri Gagnon
a tracteur ytr mr

PROCHAINS MARIAGES
CARON-HAMEL On anr-nr»* f"*- 

la _’(* Juin, le maria*;»- de M D.-Kmüe ! 
<aron. télégraphiste fVs de \I l \
( ar»*n chef de gare de 1 ><-•*<;net Mil»
Klorencr Hamel fUle <!»’ Mme /.. Hamel, 
tien Troia-Rivière*

DION-FCCTEAU. On .irin.-nre j.^nr 
le 30 Juin, le mariage de M 1. -1' -Alesan- 
drs Dion, troyagi di commerce : ■ de 
feu «leur Damage Dion. an«*H>n manufar- 
turier de eliausaures av»v Mlle Yvonne 
Pertoau. 811*» do M .1 \ Keru^au. voja
new- de commerça Tou* deux de reste 
ville.

LEBRFUX-NOL IN. < >n annoore pour 
le 2-s Juin le manage de Mlle Hlanche 
I.ebreux. ftlle de Kertlinaml Ia*l»n'ux, ron- 
durteur sur I < U a\»*- M Arthur 
NoMn fttt. rs fil» de David Nolin épirier 
de I^uzon l'a* de «artes I9jn-.d*

COMMERCE 
et FINANCE

BOURSE DE NEW - . ORK

Dans le monde

Cours communiqué par 
Bellottii & < if. rjf» rue St-I 

ShancH «Jo l’avant-inidi. 
12 h<*uroi» ;{() a. ni.

Neuville
’ierre.

jusqu'à

INCENDIE
MENAÇANT

Mil»* Amanda Bol due. d« Sh*»r- —
brooke. est retourné** chez elle aprC.■»! 22 Ij* population «le ee
quelques Jour- pass*-.- chez des P*-: v » été mise en émoi, sam^li

à la nouvelle qu’un incendie avait 
éclaté à la poudrerie située dans )•« 
environs.

l^i brigade s’est rendue en toute 
hâte sur les lieux et en une demi- 
heure elle s*» rendit maître de l’in­
cendie.

On a dû fair*- sauter quelques bâ­
timents pour éviter une catastrophe.

de Montréal,

naissances
FORTIN. M fit Mm»' Isaïe Fortin

sotis h-s prénom» Marle-I’aulle-t lilberte
Parrain Jules Fortin, rnarrain»- Mario' 

lean ne Fortin, frère et sa ur de l'enfant- 
l’orteuse Mme A Grondin amie do la 
famille.

GOSSELIN. M et Mme .J"« G. sse- 
nr>. restaurateur de St-Grégoir*- ont ie 
plaisir *le faire part à leurs parents *-t 
amis de la naissance d une fille, baptisée 
nous le» prénom» de M.irie-l>jui8<- lau- 
retta

Parrain M. Jo«. talllancoun. oncle et 
marraine Mme Jos Valllaucourt tante de 
I or.faLt Porteuse Mme Théoduifi Simard.

FOURNIER. M. Rosaire Fournier* 
employé «lu c. N. R., et Mme Fournier, 
née I^etitia Roy, font part à leurs pa­
rents et amis d*- la naissance d'un fils 
baptisé le PJ. sous ie» prénoms de Joseph- 
Th ornas-Loïc-Rosaire.

Parrain M. J.-D. Fournier, employé 
' ivil, et Mme Fournier. Porteuse Mme Yve 
Désiré Roy. grand‘mère de I enfant.

LESSARD. M et, Mme T élesohoi e

Pantun et ma-raine M r.l Mme Olivier 
ll;«-on. oncle et tanto de l'enfant.

PAGE. M. et Mme Rosaire Pagé. née 
Alice I.«vJen\ font part a leurs parents et 
amis de la naissance d'une fille baptisée 
!»• _'») mois les prénoms de MaruvLéonJe- 
K va ngoiiue

Parrain et marraine M et Mme Jos 
l.oclerv. on< le de ! enfant. Port«-u«e Mme 
Jos l>eelerc, grand'mère de l'enfant.

DECES
Parent? et ami* *ont prté»

d’assister aux funsrallles
sans autre invitation

Am Int. Conr. S7 87
Am Bosch Alag 114 1 14
Alcohol 91 1 -2 91 1-4
Anaconda. 56 1-4 56 1 4
Am. Ijooo............. 96 3-4 97

1 Atchison Rv 79 14 79 3 4
Balt, it Ohio. 31 31
Beth Steel 90 1 4 90 1 4
Baldwin Loco 1 IS 117 1 2
Dcstillers 52 52
Can. Pacific. 113 113
('nicibl© Steel 143 7-8 142 1-2
Coni Prixlucts. 94 14 94 7 8
Cal. Petndeum 31 1 2 31 1 2;
Allis Chalmers. 37 1 -2 37 1 -Hi
Cuban Surar 54 3-4 54 5-8
Erie. 12 12
( roodrich Rubber ti-J l 2 62 1 2
Gen. Motors •» 3-4 22 5-8
Inspiration 5’* 5-8 52 5-8
Kennecott 26 1 8 26 ! 8
la* kaw. St»*©! 26 1 -8 26 1 -8
[/•hilTTi Valiev 40 7 -8 40 7 8
Marine Com 32 3 4 32 1-2
Ont. A Westem 102 101 1-2
Mexican Pet 176 12 176
Mis. Pa<*ific 24 1 2 • »-
Nickel 17 5-8 Ï7 5-8
Sinclair Oil 31 3 8 21 1-2
Intern. I‘a per 75 *7> 3-4
Barett Rv 149 149 7—8
Pensvlvania Ry.. 38 7-8 38 I 2
l‘i«*n*e Arrow 51 1 -4 51 14
Reading S3 3 4 84 1-8
Rubber ... 95 1-8 95 3-4
Repubpc Steel. . 91 3 4 92 3 4
Retail Stores....... 78 76 3 4 |

i Sumatra.V. S....... 86 84 1 4
!Studebaker......... 70 1-2 69 3 4 !
Southern Rv 22 5-8 22 5-8

[South Pa©.......... 92 91 34
Texas Oil.............. 38 7 8 39
Union Pacific........ 113 1 4 113 I 4
U. S. Steel........... 92 12 92 3-4
Utah Copper..... 67 5 8 67 1 2
\\ «*Ktinghoiise...... 49 1 2 49 1 -2
Will's O verlan ù 18 5-8 18 5-8
W oolens 96 96

DEBENTURES

Russian (5 ! C'.. 24 28
Russian 24 28

LES VOLS
A TORONTO

oronlo. 22.

run ta d© QuébtM
"M. Alp. Planta 

est à Vit-b»*»-
Mm© Phi. L’y-hanco. d© la Tuque,

©t s«*s deux tils sont «1© passai© à 
Québcx*. eu visit© chez Mme (Y)té,
Omoilou

Mc » I’-M. (îaudot <wt en ville 
et lot:-» tf'hâtnau

— L«- o;;rou wt la baronne d© Fioule­
nient, de Franco sont au Château.

M. ©t Mm© Luei«»n Cannon sont lo 
hôt*«K d© M. et Mme Pierre Casgram. 
à Montréal.

—L’hoh. Adélard Turgeon ©t Mm©
Turgtton sont rendus à leur résidenot» 
d’été, à Point© à Pic.

— Mil*» Françoise Cholette wt on 
ville, l’héte de sa soeur, Mme Dr Jos.
Labr orque.

M. **t Mm** L.-O Fugér© i»f leur 
famill© passent la saison d'été à St- 
Lanrent, I.O.

Le brig, général ,L-F3. White, de 
Montréal, est au Château. . _

— M. Joseph Urenmr. du départe-j ndr. soit SôO. !>♦•« combrioleurs 
mont dos Torn- »i»» la (.'ouronn©, «*st ; ont pénétré dans 1 etablissement par 
parti pour Kimouski où il assistera un»1 échelle d© sauvetage.
à une convention dos anciens progos-j 
seurs «d élevés du Sérniuair»».

—Mlle Marguerite Caron est parti©, 
hier, pour la Point© à Pic. où ©11© pas­
sera quoique» jours, l'invitée do Mm©
Eugène Warren.

—Mm© L.-.M. Ijemioux ©t sa fille Trois-Rivières, 22.- -(Do notre c*»r- 
sont parti» |>our Campbollton, où ©lies. r**.spondant Cn incendie s'est dé­
passeront l'été les invitées de M m«., <-laré la nuit d»'rm«*re dans la boutique 
L.-O. Prnault. [ <1«* forg*» de la St-Maurice Luml*©r Co.,

appartenant au nouveau moulin de la 
National Paper Co., qui' l’on est à 
construire aux coi ils d»«s rues Hemlock 
et SM’harles.

Nos j>ornpiers des postes numéro 1

>2 La polie© est sur les 
dr.-iî» ilepuis une huitaine de jours; 
après U* vol sensationnel commis 
chez Rosenthal, 1© grand bijoutier 
chez qui on a enlevé pour $00,000 
«le diamants, voilà que la eompa^ 
gnie Harthan, qui fait le commère»- 
de fourrures, s*- plain qu’on lui a 
enlevé fK>ur plus d«* Sl.'ifK) «le mar- 
e.handises. plus le contenu <l'un ti-

incendie a
TROIS-RIVIERES

LES MIETTES
DE L’HISTOIRE

«'et t » * Minaiu*- L’aiUr»* e "S»,,- 
tian", attendu i'-i. lu au- v. : 
ou samedi pr«*»-h;un

1a* "< iuide Mi .-»• .!» ( ;,,!f
St-lwiwr»*n«-.- Shipping A •
Ltd, est jMirti. *•* matin, r» " !,* ;r.s.

«les j»ahKag? r . •
fr» t, {K*iir la «**■*, • . -

D* ' labrador • i.,*-.' , n •'m.i
compagni»*. «■‘>1 arnv» ei.v.;r;, à o 
h«*ur*'s .û(i. Hv**»' d» - pas-a+riTs. >i» rnal- 

■ i lu fret d< k
la burg* V TremM.o »i.* la mè- 

m»- « ompagm»*. »J . t ;.:vrtir <l**muin 
p«»ur lu cot*. mi«i

!>• ni*-, ire "Ia«iy Eifiynn". «i» la nuV 
nn« comuagnu . a été ‘•igiui!» a neuf 
heures ■ • ■ : , . Cai Madelein*
montant. Il s<*ra i«*i «i«-m;nn matin v» r- 
n»*uf I • ur» ** 11 vient d.* < ias|K- et la
Rai* d»■>. i haieurs.

la large ‘'Pélican” a été signal»1»- i» 
S heurt s co matin, à Pointe aux Peres, 
montant.

!> ' remorqueurs Tfxipn- ' «h "Hrv-
l»i*iri ’. ont été signalés i heures ,‘JO, 
hier après-midi, à Fame Point. .i**s. . ri­
dant

L»* navûn* "Menipbi> signa­
lée hi*r après-midi, à un© In ure, à 
Cap Kay. montant.

Le gros vapeur "Toronto" s'é­
choue

Kingston, Ont.. 22. Le gros va­
leur Toronto" de la f 'ana«la 
Steamship Lin**». - «-st é**;hoiié, )u»*r 
matin, à St-Fr«vjérick, just»- -i l’»*st 
«lu port avec 2.r>0 à son
bord On n© s«*rait pas qu’il ait 
su lu des doinmag»*s considérables.

Ijc-s passagers ont été pris un peu 
plus t.-inl dans la journée par le va­
peur Wolf.* Islander et conduit par 
un train. Ia* (’apt. E. Booth, du 
vapeur Toronto a «lit que le navire 
avait trop r*s;ulé du quai de Kings-

■ la a.. SERVICE DES SIGNAUX
«•©• * I » n’»* r risn rick.

la ) ."ti© du naxire « ir la terrr .. . ... ii(ti u..^.
• ’ .. un t» ; {M»int que 1» r* t* *rq . :r ■*, »s.<r ki j *T '.r 1 w ,,

-a-v» l’un H.. ,'ftl.U* ,-n »*•,,»»*;( J.' 11 C N ,,,i’c> >1. ’
r. uîloîHir It, ,.. , tir Æ '« At A1 di'\. >2 brun.* \ pluie. 

r* ■ Montant • 30 a m
- :;•■.* I * * ri:.-,ins

POiN II \! PERE, 1 f>S, pluie,
«» • : Montant s ,-» m. barqu**
IV!i» :iti, 2 p HJ , hn-r Keyinglusm

'• M-.i-'.uu 1 *o a. t'i vais-»au
CAP-MADELElNi:. 2t)0. gro^.-bru-i 

m. . plui»-, su » 1 -» - ’ * Montant *.» a : 
•• Lob. Lv.-lvn,

1<1\ ILK \ i \ M \ RT KO 2k;
'•-I ;iUu;t 1 ,i0 p n i :»T K*>■. ;iii«e

pol\TI A-lJ\ KKNOMM1 *»i»
plui* «alu* I)*>Aee!i«jan' i .’30 j»
ni hi»*r remorqueur To»-t n» et
Kaleen

CAP-RAV. r- . Montant 1 p. u

S'I'-J FAN. N !i,, <”nign««-u> arrivé, 
1 j». r

SO R KL. 100 nuageux, sud-ournt. 
M» ! tant *|'. U m. W*wksn» 
M •10 , m > 13 W. Mor- 

1 ». * » i.i' i ' to .1 m.. Spray- - tn a m.. spray 
»•: r- ; -, • ' s ! a m.. H or»

D a r» I parti de»-

Le* etranger» voyagent beaucoup

Ds tr«*i- navires suivants vont par­
tir »u\ <lat» • suivant - ave«' ph. «1* 
5.000 pans: w * r

L* < < d*1 )n ! \\ hi-* s:•»»*.
f»artira iHatmxli profithaip d*; N» ork 
pour Liv. rjMM.Î -.is;» Qut» 'own.

lü* "Finlami ", na\ir»* »h ■ Lv«i
Star, partira • am«>! prcu-ham ■■ Nev- 
^Ork pour Am \ » S*n,t1 r-,

D Mate-huria. uavtr»* •)»• !a ligne 
aitiérH*ain©. partira :.»! •'«il «1»‘ N*?w- 
\ <»rk pour n»* r-ndr») »lir ’•©ment à 
Hainb* Mirv

1>- liait! ”, na* r. . * )ft br» 
White Star, ext aft»*n,bi i» N«»wO »rk 
v.'iidndi aj r* -midi av«*<* 200 pa é- 
g«»rs de pr« r-.i,f cia' -*-. aUU il* se- 
con«l** et 12kl*3 «i» troihi* m** «-l.,-.-.

Le Kroonlaud, tue. r» «le la Mgn»B -t* Vf 4 1 II' A V* v *H...I Mur ... arm. I. I.......... ,,,".0,1» AV - I t-r...-- l.rum»
sun-»*vi Ossippje arnv* i p. mSoulliampton v«-nantd«* New York.

L«- \<in.uiot Mi\ir«' *le la lirno 
White Star, parti jeudi «lenti»»r liv»-'- 
o(X> passiwgerv «!»' pn-mièr* « las'-. . 209 
d© tîocondw et STÔ de tr«»i.si»me i la.s- 
«©. est du à New-\ «>rk !«■ 25 juin.

D "Mégjintic . navire «!*• la ligne L(>N<il K-PO IN 11 b.t imagMix

IH)lNTF.-AMOri 
ou « > t. Gro! «
batuiuis» s

F N HAI T DE QUEBEC

(»7S. bmin 
■es partout.

White Star-1 iorninion, «- ’ parti ,i». 
Liver|KK>l |c 12 juin av»-.- l.V, nas:v;l- 
g.*rv <1«* pr<*niht»* chw-s* 471 «i* s<*~ 
cond<- ©t 1.020 d«* tri'i.si«'-me « 1,-lss* 
pour Montn-.al et Qm jws-

la ligrn* ain»-rh-aine a d.Viiié qu«

Montu’ • I Lr> . Vir-
rmia < ' r» tnorqm-ur, 7.10 a. m., 
Montréal, v-1", a- m. Manchex- 
t«-r Division.

CAl'-STM KvHF.L, 125, nung»*ux, 
sud. D»*s«*cndant ti.dO a. m., S

scs navin*s "Manchuria’ et .Mon- i'' nart \S .. 10 » ni., Dram- 
golia”, «jui sont sur 1© w-rvi»1© «1<* I mensfjfird.
New-York à Hambourg, arrêteront ; PLM.Moî TI T. 110. nuageur. stid- 
au port d“ Vigo, en Kspagtie.

< Dli 1 Point.

HP à-RlYl! M - ’-'* ni;.-«r©BX.
■ .« in. S. |3.

PnlNTi: : ; L< d !|.l !.. V», nua-
Aî . • _*0 a m-,

» > . 35 a

ST \ B < »!.\S • . w-* . v. .-aim©.
Willie Hac-

l*»tt «i remorqueur 
S f» ' S’anh ra;;>orté I© 21:— 

M : l;g -lui • r-i l«>ng. 57.56 
* » ,r , # * nous n©

i " 1 «au qu’à cinq
mill©v à l'ou**st

H -S McGREEVY
surintendant

LE 24 JUIN
Ix» pa’ bér-.u pie : •*> distribuera 

•t l.a rn*^.» d« la f»’*». nation a U» du 
.'I juit; qui w-ra r«d«'br»'> à l'église 
d» St- Maio a •-t*- gracieux ment OOli« 
né par M. C»**«*rg.*s Parent,--députéma 
fé h rai j)our cett«* division.

Société St-.Jran-B«pt i»|#t
S*et.r;-> S’-Malo.

Ls-Aif. (irégoire,
•••«’r.taire.

D* %d'*- !a plus '‘mouiîléf." au mon- 
d© • «t < 'hcrapunyi. aux Inde©. 11 y 
t-omb»- rr<< hauH nr «1>- ."•(i pieds d’eau 
par an u à peu pré> un pi**d par fo- 
matn©.

A tort ou à raison, on raconte qu© 
lonnjue Napoléon III était enfant, 
une négress»*. dis««u8© d© bonne avoû- 
turc. ©«insulté© jmr sa ini'rc, lui dit.

f'et enfant «st appelé aux plus 
grandes destinik-s; mais il devra s«* 
défi«*r de la l«-ttr*- S, qui jouera un 
grand mie dans son existent.

En r*‘capitulant la vie «le Nap«>- 
léon III. on trouve ©ffoctivement 
qu© la lettn* S ra*vient à tout mo­
ment. ("est par elle qu’il a com- 

j mencé. à Strasbourg Puis, sont

CONSEILS UTILES

BOURSE DE MONTREAL
('ours communiqués par NEUVILLE 

BELLE A U & CI K, édifier* Domi­
nion. 126 rue St-lherr**.

Asbestos: 25 à 81, 50 à 822-r* à 
82.

Asbestos Pfd: 260 à 93

COTE. \ Lévis I»1 20 juin 1920. A 
l see de Kl ans. est «lécétlé Ipiuace Côté, 
fipoux de feu Uarnc Priaciiie liétcin

l^-« funérailles auront lieu mercredi À 
9 heures.

Départ «le la maison mortuair**. No 47 
rôu* du Pajuatte à 8 h. 45 i«>ur l éKli*»* »i**
Notre-D»iru>-<j«-Lé\4s «Jt de là au «-imo- 
liere Mont-Marie.

Il était le j*ére du R/v. A C6U-. vicaire 
à S*-R«»ch et <iu Rév. Père Ceflas Côté, i 
dominicain à St-Hyacinthe. 21jn-2fs.

GODIN. Dé-cM^e ie 22 Juin, à I Age !
»i«- «'>9 ans. dame Philoméne Woceie. j
éfjouse «le feu ! -IL Godin

l^i's funérailles auront lieu jeudi matin 1 
h 7 h. I ». chez l«-s Sœurs de la Charité , 
et «le IA au cimetière Belmont. 22jn-2fs.

LE M EL I N. A Sacr Cœur, le 21 juin 
1920. :\ l àge »le i ans ^ m'>is. es' décédé | . . .
Jean-Charl**». «*nfant d»- M. Aiphéu» Le- ! (daSS 1 1(1. 10 a 84. 
rn« lm gar«ic-rno»eur Q. K L. j Smelters 25 à 25 1-2. 5 à 25 1-4

l.tg funérailles auront lieu mar«!i A 4j [)on] |4ridg»* 5 à 95 1-'*
Départ «ie la maison mortuaire, No 4.4 ! General Electric 5 n 103.

................... ...................... fi ................ 1-2. 200

Brazilian: 25 à 42'4. 10 à 42 7 
Brompton Pujkt 25 à 137.

13b’4. 75 h 137 
Dom. Coincrtiis: 10 fi 711 2 
Can. ( Vment Pfd: 13 à (*0 
Nat. Br»*wt‘ri©s : 105 à 53 1 2. 
Can. SS. Lines Pfd. 10 à 78. 

78 1-2.

I>^s cultivateurs qui rx*assissent àt 
n-r avantage des bons marchés son 

ceux qui savent s** tenir j»r*!*t^ à tout 
éventualité. La hausse* et la baissée 
des produits agricoles nous s©r\**nt 
trop souvent d© guide pour le choix 
de nos spécialités annuelles.

C'est un© coutume assez générale 
chez l© cultivateur «1»- se lancer «ians 
la culture des fèves, par exemple, si 
les fèves ont obtenu dos prix élevés 
sur le marché, l’année précédente. 
Si le lard s© vend bien un© année, 
«•hacun, en secret, décide de faire un 
coup d'argent avec l«*s cochons l’an­
née suivante. Ix» résultat, en temps 
normaux, est un© congestion, au 
moins locale: les marches regorgent 
de fèves et de lard; les maisons de 
commerce, constatant «*etu* surpro-

ct No 2, sous la conduite du «•hi.f Ber- ; 
thiaume, apm-lés par l’avertisseur 13.! 
s<* mirt*nt à l’oeuvre afin d’enrayer les 
flammes et empêcher qu’elle ne se 
communiquent aux bâtisses voisines. 
Apres un travail de près d’une heure, 
le feu fut oir inscrit.

Toute la bfitiss.* a été détruite.
Ix‘s dt»mriiag«*s sont couverts par les 

assurances.

Un expert américain Gent d’être 
engagé par le Natal pour améliorer 
la qualité du tabac.

Un nouveau radiateur d’automo­
bile possède un tub© «pi© l’on remplit 
d© ké rosi no et «tue l'on allume pour 
empêcher Peau de geler <*n hiver.

La navigation
Deux gros transatlantiques sont 1 

actuellement en route vers <•© p»ort. I 
I ( ’es deux navires de la ligne du 
(’. P. O. S. sont le ‘ Minnedosa", 
I>arti de Liverpool, 1«* 18 juin «-t at­
tendu ici. vendredi ou samedi de

AVIS
la s(«*iété des commis marchands 

invite tous les commis marchands, 
à se rendre aux salles de l’Union' 
Comme «dale, 110 no Du Pont

duction. attendent jiKiur acheter ; jeudi h* 24 i* T occasion «ie la fAte des 
l’offre «-t-t trop grande, la demande * (Tanadimis-Français pour 7 h. .‘30

rue si-Léon i .« heure» pour l'églis»» de Dom. Uanners 25 à 0(1 1-2, 2( 
Sacré-Cœur ci PcTA au cimetière St-Char- - x i.- 1 ,;i .-. r. ) 1 •>

l’Hôtel-Dieu du Pr*. | Roy*l' Bank 25 à 213 1-2 l lT 213. 

n 192©. a l age «le 37 Bank <»f « Imrncrce 13 a IS*.

| devient faible: les prix tombent, ©tl précises.
- 1© producteur s«». voit forcé de sacri- Elle compte sur e t
a . ^-------- ---- * ’ ’ - * ’ ' - 1 1 des cr

as AL OU ! N. X I
cieux-Sang. le 21 juin 1920. A J âge «le
an» 2 mois, ert »l«*eé«lôfi dame J.xtophinc ! Dom Textile 25 à 132 
]ou'n"'r t,ma,e 'le ,ea N*po!'ün M*- Lauren tide 125 à 109 

Iy**s Pinérailies auront lieu mercredi le
23 à s h. :m>

l»<i>art d»* la maison mortuaire cheat 
s«)ri beau-père No 210 rue St-«:emu*.in 
è. h h 15 pour l égiise de Notre-Dame «te 
Lounifs et «1»^ !à au «'iraj'tiére St-Sauveur.

MORENCV. Irfi 21 Juin est décédé 
Jo»»*ph-Ruland-H<»g«,r Moreno ftgé d«* ! 
sept mois, enfant de J.-A. Morençy. em- i 
ployé de la Cie Pa<iuet.

!-t sépulture aura lieu mereredl aprèe-
I -«part de la maison mortuaire 479 ! ^ 1 ^ ^, !-S. , «

ru- st-valiier à 3 h. 45 p. m T «ironto Ry. 15 a 40 1-2.
PATRY.—A la Haute-Ville, le 21 juin Penman 5 à 129.

1920, a ! àK»' de 52 ans est décédé sieur j Moni. power Con. 5 à 84 1-2
Kudore I’atr> marchand „ Onehec Rv ,,r» \ oq i -> iIxw funérailles auront lieu vendredi U'N. uy _.> a ^.N 1 _ I
mutin A 9 heures. j 5 a —S 1-2, d a 2.8 1

fier ses fèves et son lard pour un et la bonne volonté 
prix parfois inférieur au prix normal1 sort ir une de plus nombreuses.

Patriotisme 
lac.un pour

à 1U9 112, 25 à 
1U9 3-8, 360 h 109 3-4. 100 à
109 3-4 . 200 à 109 1-2. 455 à MO. 
210 à 110 1-4. 150 h 110 1-2. 50 
à 110 3-4. 150 à 110 1-2. 35 à
110 1-8. 150 à 110 

lake of Woods 31 à 200 
Sugar 135 à 117.
New Abitibi 175 à 78 1-2,

10 à 79 1-S, 5 à 78. 10

Celui qui sait avoir un peu de1 
tout ©t en tout temps ©st toujours: 
prêt à ramasser la manno quand i 
©11© passe Tell© <»st la fa«,*on do voir i 
d'un grand nombre d© n<»« amis qu© 1

par ordre.
Le

22-23
président

Départ de la maison mortuair»* No 61 
ru*1 >r Jean A s h. 45 pour 1 églis»* «le la 
Rasilûiuo et d<« là au cimetière Belmont

22jn-3fs.
PLANTE. V St-Francots-d'Assise le 

2| juin 1920. es; décédée Marie-Ant-oinetto- 
Gilberte. enfant bien-aimée de sieur Réal 
Plan'»' menuisier à la D<»niinion Arsenal 
«*t «1. dame Yvonne Mah**u

t*<$ funérailles auront lieu ret après- 
nu«ii à 4 heures.

RENAUD. A Bt-J.’en-Baptiswwie-Oué- 
l>e- ie 20 juin 1920. est «iéeédé A 1 âge 
de 5s ans e» 3 mois sieur Cyrille Renaud, 
menuisier, veuf de dame Mathilda l’a-
«iuet.

I «-s funéraiDes auront lieu mercredi
matin A S h.

Départ d»* la maison mortuaire 175 rue 
La vigueur à 7 h. 45 pour l'église Si-.lean- 
Baptiste «*t de U au cimetière Belmont.

I «•» congréganistes réciteront l'ofl’re 
lundi soir è R heures 21jn-2fs.

Sardines Millionnaires
«léC

SERVICES ANNIVERSAIRES
Parents et «mis sant priés d'y 

assister sans autre Invitation.
O A G N E A U dit LAPRISE. \ St-Sau 

veur. mertTfMll le 23 juin. A 5 h. 30 sera 
.•hanté le service anniversaire Mane- 
Blancbe D agneau dit Igiprsc épouse de 
sieur Joseph Ijapointe. lieetmimandé par 
s-n époux 21jn-2fs.

ROY-THEBERGE.- Mereredi le 23 
juin, à 7 heures et à H heures, seront 
chant*» à Montmagny, le» sers-i ce* annl- 
vf-witres de feu M. Cyria* Roy protono- 
tai*e, e! «te son épouse, dame Aima Thé-
berge. 2ljn-2fs

REWERCIEWENTS. Mme Vve Wil-
brod Rochette, 27 rue (*ti&M*augtiay. offre 
ses remerciements les plus sincère» à tous 
les parents et amis qui lui ont témoigné 
de» marques de sympathie à l'oecaidon 
de la mort de son époux bien-aimé. par 
«les offrandes d«* messes, de bouquet* 
spirituel* et en assistant aux funérailles.

REMERCIEMENT A Gemma (iolgani 
pour guérison obtenue avec promess de 
faire publier lHJn-6fs.

REMERCIEMENTS à Rte J«»anne 
ri Arr. pour une très grande faveur.

C U D
REMERCIEMENTS an Racré-Oœur et 

:» >te J «vanne d Arc. pour crar.de faveur 
obtenue avec promesse de faire^ publier.

28 1-2.
Kiordon 1 à 193), 25 à 199 1-4. 
Sh&winigan 1 à 110.
Wavag&maok 100 à 125, 50 à

125 1-2. 100 à 125 1-î. 5 à 126, 
50 à 125, 25 à 125 3-4. 25 à 126.

on appelle chanceux, pare© que. 
retend-on. ils n’ont jamais d© mau- 

; \ aises années. P’n effet, ces gens 
: n’ont jamais d© mauvaises années, et i 
j non pas parc© qu’ils sont plus chan-I 
! ceux que leurs voisins, mais bien î 

parc© qu'ils sont plus sages et plus j 
prévoyants

Toutefois, il ne faut pas qu© les { 
hauts prix «lu marché nous détour- 

; rient d© certains projets agricoles ; 
_ ! «jui peuvent avoir leur raison d’ôtr© !

î ; par ailleurs <*t qui, dans ctas eircons- :
-f. A) A j ;ances particulières, s'imposent à

50 à 79. 
à 79. 10

notre attention.

LE SILENCE EST D’OR

I/irs do l'invasion trois cents

70 à 128, 250 à 127,
25 à 126 1-2.

Span River 25 à 105. 25 à 105 3-4. 
70 ft 104.

Span River Pfd. 20 à 14V 100 à 
ILS 3-4. 50 à 147, 75 ft 147 5-8. 
60 ft 147 1-2.

COURS DES CHANGES

Cours fournis pa ia maison L -G. 
Beaubien & (Mo, 70, ru© St-Pierre.

Pa- un orateur, pa-

Québec.
Québec, 22 juin 1920

Le change ft New-York sur:

Ixmdrcs "livre sterling’ 
"franc' '

S 3 9914
1 ’aria fr 12 19
Bruxelles "franc’’ 1! 70
Ger'vo "franc" “ 5 49
Madrid "peseta"

"mark"
S Pl»V»

B*>rlin î 0275
\’i**nne "couronne*" s 00 :R
Rotterdam "florin" 1 :u» 1-15
Rome “lire" ire 16 27

la change ft Montréal sur

New-York “prime" 13 V»
Londres "livre sterling' 

"franc’’
S 4 58

Pans fc. 10 M)
Bruxelles "franc" “ 10 15
Genève "franc" 4 90
Madrid "peseta' ' 

"mark*’
$ 1860

Berlin 0322
\ ienn© "couronne" $ 0120
RotUirdam "florin" $ 4150
Rom© "lire" 5 14 00

pareils gens? 
une tête.

- Kii ! tant mieux. m«*n «*her ami. 
répondit 1«* ministre, nous n’avons 
pas besoin d»* téi» - nous n’avons 
l)esoin que do boules".

.‘>0 p.c. des ouvriers anglais ou 4.000.- 
000 sont dans les unions.

VOYEZ CES PRIX !
1© n.s sucre granulé pour S2 18
10 Ibs cassonade brun© pour 2 00
JO lt« fleur Royale pour . t 75c
sirop doré, txiîte .r, Iba......... €5r
Ttiè Japon. 1b................................. 40c
Thè noir, ib ................................ 40c
Riz chinois, 1b......... .................... 12 c
Oeufs frais, doz.............................. 54c
Beurre de crémerie Ib.............. 59c
Poivre blanc jiur. 1b.................... 50c
c'afè pur Java et Moka ... . 55c
fonfl!lires Reno' prunes pures

chaudières de 4 Ibs pour 99c
Confitures 'Re.no" pèche* pi/re*

chaudière «i*- 4 Ibs pour. 1 10
Confit un;» "Re.no frai»* » et

pommes pures, chaudière 4 Ib*
I 99c

Confiture» Reno' 4 Il>» >reJèe S9c
Graisse pure Ih. 34c
GlèomarR&rim* H A , Ih, ... 38c
Graisse pure seati 20 ib» , 5 90
Raisin «te taille. Ib....................... 25c
Beurre «le neamits. Ib........... .. . 35c
Patates, la poche.............. ............ 4 00
Patate», le quart........................... SOt

E. NORMAND
362 rue St-Joseph

Tel: 4021

Annonce* non classifiées
DEMOISELLE parlant l««s 2 tangue»

demandé© comme aide dan* un salon de 
coiffeur, pour dame», « adresser à J -A 
lapoint© 246 ni© st-Jean 17jn-6f*

POELE A
dresser rèl. 43.34 ou 20 d© la Canardièrr

22Jn-3fs

F N EUS.—Noua vendrons pour '•©u* 
Éfimaine seuienu nt 25 pneu* antidérnr»ftnt# 
NnnsWii! l© x garanti« ( .500 m 'i** A

AVIS DE FERMETURE
Les bouchers de St-Roch ©t 

Jacques-Cartier fermeront le irs 
étaux jeudi 24 juin à l’occasion 
de la St-Jean-Baptiste ©t reste­
ront ouverts mercredi soir afin 
d’accommoder leurs clients.

Signé
Les bouchers St-Roch

et Jacques-Cartier.
-1-2- .

HoÜjRrnJrvw&G),
demande une surveillante parfai­
tement au courant de la finition 
des fourrures et autres vête­
ments. Inutile de faire annlica-

La musique
dans notre vie tient place parmi 

les nécessités première* de la vie, 
et suit de près la nourriture, le 
vêtement et le logement. La mu­
sique adoucit les peines physiques 
de cette vie et soutient le moral.

Y a-t-il un piano ou un phono­
graphe chez vou*? Peut-être pour­
rions-nous vous aider dans l’a­
chat d’un instrument par nos 
conditions faciles de paiement. 
Quant à l’instrument à choisir, 
soyez sans inquiétude—

“jri ça vient de
chez Lindsay--

cfest bon"

LINDSAY
CL.W. L-l/si 4^»*n/VI-TE. BÛ

La souscription s> ra ('lose !> nu nranl le 2S juin 1920.

Emission Nouvelle montreai ,e ,8Juln 1,J0-

$8,500,000
Riordon Company Limited

Actions privilégiées de 1er rang 8% cumulatif
Les dividendes seront cumul-atifs au faux de 8 par an à partir du 1er juillet 1920 et seront ensuite

payables trimestriellement.
Préposas aux transferts: Montreal Trust Company 
Préposés aux enregistrements Koval Trust Company 

Ces actions privilégiées jouiront de priorité sur l’actif et donneront droit à un dividende fixe 
et cumulatif de 8f' par an. Elles seront raehefahles, en totalité ou en partie, à toute échéance 
de dividende à 110 plus les dividendes courus. Elles ne conféreront pas le droit de voter, sauf si 
les dividendes ne sont pas payés.

CAPITAL Autorisé En voie de sous­
cription

Actions privilégiées de 1er rang, 8% cumulatif. .. .. ..................................... $30,000,000 $10,000,000
Actions privilégiées de 2nd rang convertibles. 7C cumulatif .. .......... 10,000,000 10,000,000
Actions ordinaires. ........................... .................. 40,000,000 27,000,000
Ta Compagnie sera witori'é** à émettre $. •O.Ofin.noo «r»»l»l hyp' *tliér aires 7 amortie able* et rembourvnb»©.- dans 20an<4.

Il «ra immédiatement émis $7.401,IKK) d.- < * - <!«>m ut** parti* ••■ns «ié}K)sé#-«‘hez l«»g fid©ic«*mTTri‘«airi'w
pour payer à échéane© la d. tu* oMurru .-.ir* e • RioH'-n Pulp Paper Company LimiUnJ

I.’inscription des actions privilégiées de 1er ran£ et des actions ordinaires à la cote de la Bourse
de Montréal sera demandée en temps utile.

Le prospectus complet que nous adressorons d qui m f* ra la demande contient une lettre du direr- 
teur-gérant de la Compagnie, At. Cari Riordon, et nous la resu mons comme suit:

1. La Riordon Company, Limited, a été constituée en corporation en vue d’acquérir les pro­
priétés et les biens de la Riordon Pulp & Paper Company I imited, de la kipawa Company Li­
mited ainsi que tout le capital-actions en circulation de la Gatineau Company, 1 imited, orga­
nisée, celle-ci, en vue d’acquérir les ressources hydrauliques et forestières et les moulins et pro­
priétés de Gilmour & Hughson Limited et de \V. C. Edwards A Company Limited. I.a Compa- 
gniedétiendra aussi 60 du capital-actions en circulation de la Ticonderoga Pulp & PaperCompany.

2. Le domaine forestier de la Compagnie comprend 10,590 milles carrés de terrains boisés 
affermés. Il est en grande partie situé dans la province de Québec, dans le bassin des rivières 
Outaouais et Gatineau, et de leurs tributaires, et il contient plus de 25,000,000 de cordes de bois 
à pâte et plus de 1.200,000.000 de pieds de pin.

3. Les chutes d’eau des rivières Quinze, Gatineau, Kipawa, Rouge et Nation, etc., ont une 
puissance hydro-électrique utilisable de 175.000 chevaux-vapeur.

4. La production annuelle de la Compagnie et tie ses filiales est la suivante:
Tonnes

Pâte au bisulphite blanchie   91,000
Pâte au bisulphite à blanchiment rapide.......................................... 8,000
Pâte à la soude .................................................................................................... 11,000
Papier à livres   18.000

Production actuelle 128,000
Production additionnelle à l’usine de Kipawa en mars 1921 25.000

Production annuelle 153,000

Sciages (en pieds m.p. 125.000.000
5. \près déduction de foutes dettes courantes, l’actif liquide net ou fonds de roulement 

devrait, lorsque la présente émission aura été placée, s’élever t pas moins de $5,000,000.
I ne estimation sa£e et mode ne des propriétés de la Compagnie et de ses filiales en porte 

la valeur à plus de $50,000,000. Après déduction de la dette obligataire de la Compagnie et des 
filiales, qui s’élève à $12,401,000, il reste un excédent de plus de $37.000,000 pour la garantie des 
actions privilégiées de 1er rang.

6. Pour l’année 1919, les bénéfices nets des entreprises acquises, disponibles pour le dividende 
des actions privilégiées de 1er rang, pour les amortissements industriels et pour les taxes, se sont 
élevés, après paiement des intérêts de la dette obligataire de la Compagnie et de ses filiales, à 
plus de $2,250,000. soit à près de trois fois le montant requis pour le dividende des actions privi­
légiées de 1er rang.

Pour l’année 1920, les bénéfices nets de la Compagnie et de ses filiales qui seraient dispo­
nibles pour le paiement des taxi s et du dividende des actions privilégiées de 1er rang, après avoir 
pourvu au service des intérêts et aux amortissements industriels, sont estimés à pas moins de 
$5,000,000, soif plus de six fois le dividende des actions privilégiées de 1er rang: et. après paiement 
des dividendes sur toutes actions privilégiées, les bénéfices se chiffreraient à plus de 12' . de la 
valeur nominale des actions ordinaires.

Plus de $8,000,000, valeur nominale, le cette emission ont déjà rfté placés au Canada et aux Etats 
Unis. Nous offrons de vendre le reste, mais dans le cas. la forme et le temps où nous le recevrons

Au pair (190) plus les dividendes courus, pour rapporter 8/S
Avec une Prime de 20 en Actions Ordinaires

(Une action ordinaire avec chaque groupe de cinq actions privilégiées)
Payable: 2â{ ] de la valeur nominale, lors de la souseriplion.

25e} de la valeur nominale, le 15 juillet 1920.
25/ \ de la valeur nominale, le 16 août 1920.
25c/f de la valeur nominale, le 15 septembre 1920.

T*ut eotmrriptrur qni rerrrra en prime une fm et ion rf'nrtnm or,/, o r tmr-t ia fnrulté rie fini/, la rendre «>. tr pitd de SSB rarfion n:t ifnrbe 
1er. au meme prit, la iraclûtn qm ha manquera futur fnrtnrr une aetian entière

N ou?» ©011* rès»*rv*»TT« le droit de n’attribuer aucun© parti* qu’ut » par’)*- i* tout© sounrrii'tion. I >on«qii ’il u. ■wm attribué 
qu’une partie «1** ►owvripfion, le surplus du pr* ; i.*r ver > rn« U Lût sera appbqn, an paiement «f**s autres v**r^» rnent.a. D s «sou.-e 
ertpt©urs auront la faculté d»- ho IÜm ht par anticipation, en t.u.iht» eu en par: .• Il sera alloué sur le-s sommes vers©*** r int» r« t 
n«8% par an 1.*© règlement de* intérêts s'effectuera lors du dernier ver-enK-nt.

ROYAL SECURITIES CORPORATION Limited
MONTREAL TORONTO HALIFAX ST JOHN. VH

164. rue Saint-Jacques. 58, rue King Ouest Immeuble Royal Rank" 54. rue Prince William.
WINNIPEG NEW-YO IK LONDRES, ANC

500. Immeuble "Electric Ry." 165, Broadway 7. Gracechurch, E.C.J

FOR MLLE DE SOCSCRIPTION
ROYAL SECURITIES CORPORATION LIMITED

(Adre«»e» è MontrtaJ. Toronto. Halifai • ! Uuoo 'Viatupef
Messieurs, J© / 5 <■> *<> ■•u^-ri ; ■ ir $ . vr!< nr nommaU, d’aetion.s privilé|rbY'* de lerramrS' ••unuila* :f

de la Riordon ( omp&ny i.imitod et. >• i* i mtenons d© pa ver '•«*.< v al'-urs, ou <•< «pii m'**n s**ra : rdujé. •• \ -.ni j© 
terme d© votre prwpectua du ls juin 1920 .1* , S au.- «©hot v* nd . U s fraction* d’action ordinaire sur U* pi.*d d»* i»ü ! a< tion
JomHre * caste .«u«<npf,^n nr> thé - • . ire Noms .-n tOUt/ s 1* tiresd* i • HotsI >«riir»t»M < orpor • tioo t .1 ■ ,,’ed pou» v v»I» «o m me A vrr*«u en Moecnvant (S7S p»* $100
•ou«f rt «* Adresse (©n toutes lettres).................................................................
( Date ' ...........................................................
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Annniversaire 
du couronnement 

du roi Georgf
l n* MUv* n* vintrt e» un rmjp« ne 

ejivon » nr*« midi » i/* ci'it. 
dello, eu l’honneur H.- i nnniwr .-on 
du fouronne.’M.rn de Su Vfaje^iA
( Jeore» \

Le retour de
Son Eminenr

M»l! 
de v.

eet .i 
heure 
d’apn 
véch. 

\a
lat> • 
card n 
▼oulo

Remc rciement 
du commandant 

de “Ville d’Ys”
F.n Ul—»»• .• ■ • ,r,BCr. ><■

(Hj.Ui'.r.. f -■ ' - " ' • 1TI
PONTBVK ■■ i’ ■ ■■ • » roi.
soin* lé « r V il I f- h V • . ) ar 
VAL'wnt <’oii • ■ Fran.. a

d*« r» > r ’ ' • ! h* L 1
de rm . ue.l 1 il!<'• r.* . • . BJ]»a
thiqüf* Mal l.;i a e». f ■ ' ; o. , ij ■ ,k
m> om' ler- et a

A }» •' • ;o. . ‘..W ••• Fonne
terre de Qii/l» * m * 1 .. . r ' a* <■> . •
lui, eh» /• d. ■ fier. »•! ? u. f la / * ■

Ia ( or- " i ‘ ird 
emix M'U lui ■■i-' ■ >
venir \ imiter ^on For 
fait, un -1 t.ou oe. u,ü ; 

il nuner. a-
niiuir F T'i- . ' i < 
Liirue .M : . a Fr.n 
jolie pronunade «ja’i
■iHrMo h .l}>r....midi .1
il NM ofViei» r < ’ i

ÏMÏ ‘
int^n^- nnt di Ti h* • 
VnJeiiriur 1! r-m* ■ 
et l*‘h il i • ’ . d *
de l*a . uni : ■
ont fit i t ;l ; : a .

I>* •'aiearidant »
U \ ill. .Ft , ‘iii’
touchés de la .
M le pré- ■ i. M .
< ’lu!» de i<.......! " i * o
mt dan-- I* ir jolis
do 1a rue Sain! Anne, 
deront un * v . li.m 
*W»lem«'rit a M « 
gérant de la * ompHiri 
sition. |w)ur on aiim 
a pu .. r

MINGUY EST 
COUPABLE DE 

VOL AVEC ASSAUT
Apre» avoir délibéré 50 minutes, le jury dans la 

cause du cocher Minguy, aux Assises, déclare 
ce dernier coupable d’assaut et de vol 

sur la personne de M. O. Roy, de 
Thetford Mines

LA SENTENCE SERA RENDUE PLUS TARD

I. ■ Mir eormnenoA hier | terme de.* Assise*.
* u n! : r i ;1 a h JO p in , 1 fntiH le* *'« rele-< judiciaire*, ce

; • rdiêt -uivant : | matin, on croit que h-s autre* causes
f - u pi» hle de vol avec- aimaut" dr moindre irrjf><*rtaii-• « ront r»-n-

’• i I ro-r . .•i-.r, portée eontre voyé«*s ou prochain terme, et si
e«.s prévisions >*■ réalisent les sen- 

; déf. • o e ■* f;.. -f.fendre que ; fences de Frotciu. 'hopping et Le-
. r I :m lui-méme et ’. a-.-.-jr trouvés coupabl* h de vol des

frère Adélard Mingu; $71 .UfJO sur ‘TOcéau Limité”, de
l. i M-nt* n . ri probablement même que «-elle fie Ntiruruy, seraient 

r• • d je i, la lin fie la «M.um. --ar on alors rendue* samedi matin, «t la
1 f|ne le ; r ICeiiiilLard, qui four serait ajournée aux Assises de

■ rem* r.c. ra 'lemnin matin,*, r i pn*- j l'automne prochain.
*'• la rlere ;*.r du pré“ "t (' ,:lc a U page 10)

UN AUTO MGR T.-O.
CAPOTE A CLOUTIER

ST-HENRI DE RETOUR
L-es cinq occupants sont 

projetés sur le sol et 1 un 
d’eux va probablement 
succomber à ses blessures

î'n malheureux accident qui va 
probablement coûter la vie d'une 
couple de j* rr-onnoH s'est produit. 
hi( r. ver* Kept heure* nur la route 
de St-Henri de Lé\ is

< inq ix-T-onne- s*» rendaient A 
Québec en auto parti, A e« t effet, en 

-l’ronper dans le comté 
er. « ’ette machine était 
r un no min 6 Larocbelle 
•cornpallié <le sa femme, 

Mlle Champagne, 
ie .sa femme. L'auto 

i ce dernier.
i- se faisait très bien 
a route de St-JIenri, A 
pie l'on appelle commu- 

le l>oi,s de Si-Henri” les 
la machine gliKsértmt. G*

! distingué cure de Jac­
ques-Cartier arrivera cet­
te après-midi avec S. E 
le Cardinal Bégin Elevé 
à la dignité de protono­
taire apostolique

M curé do Jacques-Cartier
j M-r T.-O. Cloutier, eu mission upé- 

i •• i* Rome depuis novembre der- 
arrivo aujourd'hui même à

leur.

j* ru

L’EXPOSITION DES
PRODUITS DE L’ÉRABLIERE

Elle s’ouvre aujourd’hui h l’Exposition Provinciale 
et promet d’etre un grand succès Plus de 

soixante exposants Grande réunion 
ce soir

L’HONORABLE J.-E. CARON Y SERA PRESENT

C'eut aujourd'hui que «'ouvre 
tposition ‘hi* Produits < 

tôrablières, au l'are do l’Kxpo! 
ion Pro vine ialo dans le Palais 
ImliiHirm. 1 f*tt*! «vxposîtion la j*l 
onsidérahlo du genre (jui ail 
eu encore on Amérique est «1 
ure A attirer *J<* grandes foui* 
isiteurM â «anse de son origi 
t A cauae d** la' renommée dos

auto, de 
«1«- JJorcl 
coniluit(» 
qui était 
de «a U- 
de M. Alftfin et 
appartenait A <•(

I/i voyage î 
quand sur 
cet endroit 
nément “!
roues de __ _____ „
conducteur tenta de par* r la course 
en donnant un coup «le main au 
volant mais le coup eut quelque 
peu trop fort »‘t l'auto traversa la 
nie, donna dans un canal puis 
versa.

1/' occupants furent précipités sur 
le sol e! ce, si violemment, que du­
rant quelques minutes il fut imtK»*-

I), -, centaines de paroissions n* 
pcicrunt a la gare jMuir saluer le 

| r* ■ >',r de leur %. aéré pasteur fjui a 
f.dt h* vos.y'e d'Fiiroj)e en Amérique 
n s.»!! Fuiinenee le Cardinal Hé- 

- : Mgr t' Arsenault et de Mgr 
Î1C Tord, les n*.uveaux prélats «io- 

‘ 1111 * ■ '■ ^c Sa Sainteté lienoît XV.
. -s de son dernier séjour 

la Jé.u ■ . Mgr T.-O. Cloutier a reçu 
lit- 11 r- c Pr«)tfmotairo Apostoli<|ue.

I/- j.aroissiona fie Jaoques-C’ar- 
ti«r -.T1 uit lu-ureux d’apprendre cette 

| heureuse nouvelle.
Mgr f -utier a fait une traversée 

i é<-:,r* c * • «lit enchanté do se ro­
om* r parmi Un siens.

api'

Knflu 
la colon 
l'ont r* 
dimnixdi

(1*« J’F

it K ‘

ie.* im-mc 
d.. Oucl.'

«les i ejiutes du 'Fuit more n*'v i |,iW ,]«> Tlr>«
H l*‘ ir on! fiu {«--« a>r uu«* 1r.s.HantH ,,,s
agréabh «• raide M. * .1

1** iimandiint. h'*- «>ni*-»Ts «t S nus son
t*«.«>** < >,. «

preifon h c,”n‘rr",re;iX r 1 * rt-4j«^SOU8
«l«. Ta.vueil - v,ri? l,.lirM

qui l<- «r a élO fa 11 ,( t ohm « »-jM*re*nt 1 l(,n ( )ü ^
revoir la . ),,il L» I *« CJiamplain ; \,.H ro
Tannée j*rochaiiié, et 1* cèlrrirer la q,,; indiqu,.
fête r.ntionat.* «lu l 1 jii un j* u tsar 

<h« nature à

)uvragc couronne

ni >ti

[•uble-r

M. AH J U FOR RIVVRO. <l«.i.i le.1** la j.r

HimMU' F. apn-s m 
düut de Aille dA 
ii la Jeune Lorette 
M de \« ru. Uli c-r.i 
général de i 'raie •• .* . 
quelqw - 10 ' «
riaient A alu* r l*** F*

un ma ii 
rendu 

truie d**

ï m- .•oriMoorauif a «•<-( le liM. 
Ai Fort VantiiForgh. Knoultei 

lrf*du*\ K li No I. W
P Q ; Di.lft 
Ihviuharnoi*.

St-Timoi

«te la t imr
qui dirigen 
D»'ro, Us «e: 
«les prix, * ’ 
tion d«*s cl 
tenu*

ln\it*> pu 
naroho M 

•
elévev et !
plaid r u ' 
cet te F*il«* 
genre depn 
et q.M U *
pour 1
doux pari*! 
qu»- la 1 rai 

le cornu 
de Ver' * 
a«*cornpngi:; 
site i*u Cn 
I hirer.- M

veille

U
F. Cahivi. 1 
»rt h, S- F*

ülit* die 
r Ffuitu

(iuMavo ('irifjM 
Lot

IC K. t 
trome; \N i
de Kinn
Vieille Kt

ha

M

ut**. Outer Form 
Ouest ; \N F*. Roi 
John-A P.'r-v,

, Fall.*. Méguntie \mn; Ire la , «. . i , ,St-.NUvnOUia Ki'.-ika \
“ '’Mgaeé. Mat ap,-.lu !>,*.„
M v ” j Asbestos, Ri.dunon.l

François Hou!**. Mon 
“ cher N'oir; Krn* t I, li

uiartt

.la

u j.arier
t l'on se

Stukel.v ; 
magny;
SlienJcv; Fin il
t in; .1
Labelh

François Casai 
.Iulii*n Hougte. St-IF

i-. Ro- 
South 
Mont

délie ieux ouvrai»*» “Cher Nous 
l ient d’etre couronné par F A 
.ndémie française

UN CÜNVENTUM 
AU COLLEGE 

DE LEVIS
.es élèves de Rhétorique 

1910, se réunissent à leur 
Alma Mater Messe dans 
la chapelle du ( ollège 

1 )îner au C ollège

M

puai iow 
Fugêrie 

-*• DavidHell
Roch. \ iliage d*^ \ulrmi 

i*-v j* rMonue* q'ii »** Hr«'wn, Hatl**v; Théo]). ! •
t , 41|) t l i 1» ; t 1»—«I( h.f ,1.. la tnt.u 1 Anno <,,• lft IVn“l" A,Ph' 
oui. qui leur a fait 
•well. U v a rem-or 
if Mauru-o Haïtien

Augu

l.-H
dm p

brodorn - «i * dont «mfnt 
rnCes date- la \<*-,t*' de la ■ iiap* 11*
brode ru - ’..d • • par t* d *11” S
. .. ■

I • ; joui
tab U arnif* «i*** Fmn * 1 ' is 1*
oon.i aiuianlK «i*,‘* nti'in * «i** guerr 
qui ' “‘i t* td ?» Que be.- .** font un *1* 
\ oir daller I.n \ i niter M Pngli* 

t.omti HWj«»ur l'hui Hiniral «iar»-* la no 
ritie fram.aiM-. * ' ->:i «1* h * i * hou. 
ra‘r*'« de la in h

Dans ie inonde

langer. La l)uran!a\. (imr!*
Hi.-ndon, StMos.'pii «lu l/m. Ant.mi 
ILieette. St-August m. l'ortneuf; H 
H. Sparlingg. Waterloo

H A Jon.-. Waterhx) H i
Te!. Cowansville. On? t ld-n 
Ou* Uct. St-f/uiis «lu Ha H.h Isi.ior 
é'heiri**r. \ arkbs k Hill; l.s Pliiiipj» 
DutnaK, Hover. Wm Chandler, t . 
wans ville; Ceorc* < Hall, Inm Hill

gf.-* Roger. S.uith Stukeh . M l 
Oo<lar«l, Waterlo*. Henrv Rumsln 
\V« s; Shcflor*}, Lesim Duniii, F-isb r 
Frank Hall, Iron Hill; C •( Jauni* 
Hromc, J on* pli Purndt*, Anciiume 
Lorette , liiich'n I/ tellier, s* Ivustn 
• h,*. D.t , Dmis Na.ieau, D.tbiui.r. 
H'TTiartl Mereier. t'omptou. \r 
tluir Guimoml. Cap-St-Igouwe. Mont 
magny, Philipja* (ingnê, Cap-StM 
gmu* . Jo»; Gar land, t'nrgell. Ont. 
K oMm Hrsidlov Foster Antom

( le ruent C*; 
hédrale A O 
*«mv<Miturn.

auquei r,--i<tau ut A part 1* s anciens 
«' lé v* -• Mgr *I/'mûnix, Kupériour 
du coiloge. M Pabbé Fug. Carrier, 
jmx-urenr «le l'institution.

* 'efto aj'C^ mi«ii ceux qui pren­
nent part au eonvontum sont allés 
à S1-Augustin dans le comté do Port- 
; ■ rf pour ’ punter !«• reste do la

Ceux qut prennent part à la reu­
nion sont ' M l'abbé Clément t *a- 
gnon. vicaire à la i at hédrale, A 
Ottawa: Dr Paul Mtinauiu, de Qné- 
be*-. l ’abbé Clric Coût un*, au r**j>os, 
à St-Augustin. l’ortneuf; l’abb“ F i 
Humphrev, «Iti «'ollège de lavis: 
îaM,.* I ;• Miehaml, «lu .-oll.Vo,

ouïr ;
Mac 1 >•

NF -at. Rimouskt. M 
Farnliam, Mis A If 

\.iél«*, t Mark Hall, Al 
1 Pro voucher, Sl 1 *• 
F.n P Drolet. An.

U»re

i iiiterteur
CR. *1-

CADAVRE REiROliVE
Vu monu nf d’aller sous nrc-v.».

enam <*
Merci* r 
de Fer 
#i©ur 1
RnlUjch.» s . u*. Mr- h
Thib«*auh ':'!<• .!* « olt.
Thibault, de H* :•’ •• * • M

Pas dc.’-TN
Manli h t* icd!.* j«t 

l églK, i. \ au .avili. 
mariai:* d* M!. «*• Hlanelu 
fille aîné.' -le M b \ «i* 
eepleur du nveuu d«> 
avro M. .I F \ (îmvf I 
Québec

MM \v Rue! et H* 
tilltiu* aont «h1 retour I 
d une couple de j«*urx à A 

—Une jolie auteno, de 
résidence «i*1 M et Mr 
(hfuèrv. de la'vis, réuuis&wil ..
che aoir dernier, un groupe «F.* ri- |,... d«*u\ »

■ l'ei
tiîlr Mttti v a*»'.* M I * . : v t ,
Bon langer, fib «lu l>r et Aîme H«ni-! funt. a M-Jean 
langer, de Si-Acvhe-do-f „ br re 

La •oiiSN'* ko ; a.-sa é> r » j •%. -«*v 
mant p»->>i«ihle et M. ««t Mme «tiguêrr, CONDAMNEE
reçurent pnnejArement Ire n - n*u\ 1
inrlifta. Un fttccuknt goûter fut h son Horn :r !*■ ; .m
don de ortu» eoiréc maguiflqu*- ja . tendu * « .

—MDm Aur> ro Tberriault *f J* var*l contre u * 
n» Koy raaeei t l’été A D \i • Bout* t t .>

-~M. Jo«. Radeau et Mme N"a- ' r<-iiack !*« femr • I*
deau, «Ir si qqe leurs «leux fila, N r
tor «t Alfred, de Jooquiênv. aont «le la j**

lio-F
M Dreum. ftv.i 

% i* air**. An* 
Rernicr. iot

bin* !.. H. Pàqu.'t.
M 0*

I
I <* >r* 't * ♦* : M. \ i 

.liste au Droit".

INDUSTRIE LAITIERE

l e comité de l'industrie laitière 
n eu une réunion, ce matin

V a u -
e'iélé

T.
dm

«t m«iusine Lîit- 
mat m au parh -

retrouvée, l^* 
ans la famille

*pn

aeaaut sur ia perv.w.no 
Ule de Rivard Kilo a

J l GF. M F.N T

'.'ir le jug** Gibreno a rc 
t, (»e matin, en (Mur Si 
.i « n la * au^e «le Mim* Al
re la cite do l/v\s. Did.
rA'Umait une somme r

J»«mt l aotum en garantie qn
p—uya toi 4 Québec en v* aux tre *v* <a»upai et •*« .v ini* • n’ **t reir-ci i a* . :«
Jttat»-Unix-chs;i. Abcx» j>arer. A 4i 00 d'amende C aux frais. pr : p.v av o- ns.

ri Fie même à M 1 iar<H*hel]«* «jui n’é-
tait ] «as bh ssé «1« H* rt?lev«T. lies vic-
t i mes d«- < «' <•;i|M)tage furent re<-ueil-
lies par b» Dr .Im-,[H«-s de Ste-M ario-
de-lie«uce qui r«M •■nait de Qu éD«.

., «lingeuit v«r?: le susdit ©mlimit
nom n 

M ‘L* !> J:icqu» transporta trois
«l»*s V ’iclim*'^, M rn* • Morin, M M«e
rin «■ t Mme I^areK,h«*U,.« à TH i"«tt-l-
Dieu d** IZ-vis. i.e Dr l‘ara* 1 i > «le
St-H. •nri ar»T* •lé f nr les lieux n-

it Ml!,. ( h anIJMiglM* et M. De-
rocheDe et il les t mnsjM>rta à 1 Tlô-
tel-Dieu «J»* !><•

Mnne Morin 1 gravement b « •ssée
et «1* va suce’ornb«T à Hes b es s ure*s.
Tour M. .Morin, il souffre d'une fnw-
tur«* « le la bas.0 du crâne et il s, . n -
met t ra tr. s <lifii« il« ■ment tie FeS Ues-
sure-. Tour M me 11 -ire«‘iieile et Mll©
Chîimpagnc, e|Iles ;souffrent «le .cime
11 * 1 V,J

!.«*
tl A.
«•«uiduct. ■ur • i» Tauto n’a I>as

reçu «le Fl* SS'lire-. Four l’auto «lie
«—t brisé*» cous:idérabl«*mont.

i^*s autorité « de 1 ’1-éj.ital nous ont !

r Réélu

DIRECTEURS 
DE LA CAISSE 

D’ECONOMIE
'Sir Geo. Gameau, Thon. 

G.-E Amyot et M. Jos. 
Picard viennent d’être 
choisis comme directeurs 
de la Caisse d Economie 

Le bureau de direction 
se compose maintenant 
de 10 membres

L'aasombléc annuel U* des ar.tion- 
j ryiire* de la Caisse d'Koonomie a eu 
lien hier soir a'i bureau chef de la 

; Caisse, rue St-Jean.
I.« pr* sulent M. R* notaire Rirois 

I lut le rapport annuel qui démontre 
l quo les affaires de cette institution 
sont des plus florissantes.

Le bureau de direction <le Fan 
dernier fut réélu.

A ces derniers trois nouveaux 
J directeurs ont été adjoints at’m de 
eomplét<r F nornl-re légal do dix.

; (’c sont sir Geo. Carneau, Thon. O.- 
i E. Amyot et M J ns. Picard.

I^o bureau de direc t i«jn se compose 
comme suit :

Président. Notaire L-P. Rirois. 
j Vice-pré-ideut M. P.-B.Dumoulin

Direc'eur- -Sir Geo. Gartuatu. 
Hion. G-K. Amyot. l’hon. sénateur 
Tessier, Mgr Marots, MM. Cyrille 
Tessier, C. Dabrooque. H.-E. Dupré 

i et »J«i8. Picard.

ON PREVOIT UNE 
BONNE RECOLTE

On constate une augmentation qui variera entre 
5 et 15 p. c., dans les nouveaux districts de 

colonisation Les méfaits de la séche­
resse

nferrné. <*e matin, qm- AF et -Mme 
Morm r«*<;ur ut F- derniers saer*-

récaiitîon. M M« 

e Morin stie<

•sure «F 
chances 
s, mais

su < -eom b«*ra probable 
ment. Le mé«i«« in nous a dit, cepen­
dant, que Mme Morin s<Tnblait avoir 
pris un jH*u do m 
mais il peut se prod des

.\î J - B. MORISSETTE, qui vient 
d'etre réélu j>ré(»ident de la Com­
mission Scolaire.

La plu* belle soirée que l’on peut 
présentement passer à Québec, ce 
n'est pas sur la Terrasse; c’est 
dans la grande estrade du Parc 
de l'Exposition, en face du pano­
rama splendide qui se déroule à 
nos yeux et en écoutant les pièces 
délicieuses que nous donnent la 
fanfare Thaviu et ses chanteurs 
d’opéra.

OUVRAGE 
COURONNE 

PAR L’ACADEMIE
Iy«*s îtpAtres do notre littérature 

canari ierme-fmnçais»* apprendront avec 
j plaisir que* !*• Dh*/ Nous’ do M. 
I Adjutor Rivard un do nos écrivains 
j l«*s plus distingués a été couronné 
» par l’Aoadémio à sa première séance 
! du mois do juin. M. Henri Hor- 
! deaux rapporteur du comité chargé* 
de la distribution du prix Jules 
Davaine a annoncé qu© notre dis­
tingué compatriote avait obtenu 
co prix pour son ouvrage “Chez

MEILLEURE QUALITE DU FOIN ET DU GRAIN

I>a récolte du grain dans la pro-j là les quelques points noirs a rel»»vcr 
vin ce de Québec s’annonce cette an- i dans les apparences général»*» de ia 
née comme étant des plus satisfai- moisson du grain. Dans l*s vaenx 
santés bien qu’on certains endroits comtés, les chiffres habituels seront 
les conditions atmosphériques tout atteints sans difficulté binon dé- 
à fait exceptionnelles aient causé , passés.
un préjudice oss* /. «*onsi«lérablo sur- Les résultats les plus heureux se 
tout au foin. constatent dans Ire districts de co»

Dans les comtés sitnés à l'ouest Ionisation où h* record de I an der- 
»>t au sud *1© .Montréal, tels que nier sera dépassé partout. L augmen- 
TerreFonne, Vrgenteuil et plus loin | tation dans la récolte varie entre 5 
Hull et Pontiac, la gelée excessive c*t lô',. Ce fait • s-t attribué a la 
de l'hiver dernier dont la morsure j date hâtive des semences. co-
a été accrue par le pou d'épaisseur Iotls se sont mis à F oeuvre de très 
des couches «le neige, le trèfle est bonne heure et leurs travaux vont 
détruit et conséquemment la récolte recevoir une ample récompense, 
du foin devra être des plus pau-•
vtps. Dette constatation est la bienvenue:

Un résultat identique dû* A din» elle indique non seulement la n- 
causcs différentes est à prévoir dans chess© du sol dans Ire nouvelles re- 
la région de la Matapédia et flans la gions mais encore et surtout 1 re­
paie des Chaleur" Dans ces en-J prit d’initiativo et l'amour du tra- 
droits en eff«*t, une sécheresse com- vail des colons
piété a régné depuis quoique temj>s qualité du grain et nu rom
au détriment de la récolte. Ce sont j sera des meilleurs.

TRENTE LE a

A L’EAU

Toutes les plu» belle* pièce» 
musicale» de» répertoire* euro­
péen* et américain» sont donnés 
cette semaine nu Parc de l’Expo­
sition Provinciale de Québec par 
la fanfare Thaviu et ses chanteur» 
d’opéra.

LE BOURREAU 
ELUS EST 

ARRIVE CE MATIN
D* bourreau Kill- • ■< arrivé à 

Québec ce matin H. il a *•: *• vu «ians

L exécuteur fl« - lin ut «-s u'iivres avait 
à r»*n<*ontrvr !* -!)*•; d «'t v«*ir aux
derniers préparatifs «le la j»*ndais*>n 
• le vendndi «les d«*ux Itoimiains 
Moran et Dabeka. trouves coujia- 
bl»»s <!«* meurt r*> 
coinJ>at riot«• à Ké

SERVICE A

GENERAL
la «‘hapelie de l'HApital 

! a été- «•hanté I*- serv ice de feu 
Joséphine né«- Alice Caron), 
saient le deuil, sir Charles 

son beau-frère; ses neveux 
Taschereau. Art. Fit.zpa- 

ischcreau et Antoine Tas- 
s eousins L.-A. Cannon, 
•lureiui, ('lande Tasche- 
les ’l’a • li*»reau. Sir D»rn« r 
Dr Mue Kav étaif*nt aussi

Kostinian h*ur

LE LT-COLONEL 
CHABALLE 

EST DECORE
L«* li« u t erusn t-<a>loiH'i <'habalie. an- 
*n oflieier «Fi gU*ri*'u.v J2e, qui 
t le eomnian«lem«'nt d’un des régi- 

• ■uts «F* garnisftn. ..•vu;'«- au camp 
-Fouis à hou ri'tour «i oiitrc-iner.

t Muütreak, vient Fétre «l«*eoré de 
l'Ordre «1«* Léopold, av*v- palmes 
et croix «h* guerre.

Pas un seul Québécois ne de­
vrait manquer, cette semaine, 
d’aller assister, dan» la grande 
estrade du Parc de F Exposition à 
l’un des seize concerts qu’y don­
nent la fanfare de Thaviu et ses 
quatre excellents chanteurs d’o­
péra .

(Y matin f 
Général a éu 
Noeiii 
( ’onduisHM 

! Fitzpatrick 
Thon. Alox 
trick. F. T 
olcrtau. s*
André Tn>

| roau **t Clut 
j ( îouin et. le 
présents. ,

Au choeur 1 «*n remarquait Mgr 
! F. Pt lk t ut. Mgr Gagnon, Mgr Rouleau 
les abbés McGuire, W. Cannon et une 
foule d'autre».

A la famille en deuil, noua réitérons 
l'expression do notre respectueuse 
sympathie.

AU SEMINAIRE
DE RIMOUSKI

Réunion fies anciens élève» et 
profe»»eur».

Un grand nombre de Québécois 
, partent, aujourd’hui pour Rimouski, 
afin «l'assister à la réunion annuelle 

' «h*» anci«T..s profess«»urs et élèves qui 
«ioit avoir lieu au séminaire «le Fen- 

! «iroit. La première réunion s'oire rira 
| « et après-midi. Parmi ceux-ci, on 
remarque un grand nombre de pro- 

I fessinnnels et d’hommes d’affaires do 
| la \ i!ï< .
! L’ouv**rturo oflhdelle se fer», ce 
soir, A S heures, et on souhaitera la 

j bienvenue aux anciens. Un joli pro­
gramme musical sera exécuté, au 

I cours de la soirée.
j Mercredi, la journée s'ouvrira par 
, l» célébration de In messe, 1« sermon 
, de circonstance »©ra donné 
{ancien élève «le l'institution.

Tare!, dans l’après-midi, i 
un banquet et dans la solré* 
la ilistribution des prix.

Jeu«ii, les fêtes se termineront par 
une messe qui sera célélirée pour le 
repos de l’Ame îles professeurs et 
él« \re défunts.

par un

y aura 
*e fera

Nous
On sait l'immense succès qui cou­

ronna l’œuvre de M. Rivard, dès 
| son apparition dans F* monde litté- 
| raire.
' Ix* “Chez Nous’’ de M. Rivard qui 
; en est. rendu à sa troisième édition est 
1 une peinture vivante d«*s coutumes, et 
j «l«*s moeurs de nos populations rurales, 
j et la tenue littéraire «•«* cette plaquette 
' est bien do nature à justifier l'insigne 
1 honneur que lui décerne l'Académie 
i française.

T c hèco-Slo vaq ues
Lre militaires Tse héefvSlo vaques 

actuellement au camp de Valartier, 
auront samedi prochain une occasion, 
j)robai)lement la première, de visiter 

j une cité canadienne.
A cette date, une réception leur 

s«th offerte par l’organisation patrio- 
' tique de la ville.

L’on sait que ce* soldats sont en 
route vers leur lointain pays, venant 

i «le Sibérie. Ijour traversée du Canada 
! s’est effectuéf* dans fl*'.» conditions si 
rapides qu’il leur a été impossible

I jusqu’ici de voir une seule ville du 
pays

D'un autre ctSté. l«*s Canadiens ont 
I sincèrement regretté «le n’avoir pas 
1 été ?i même de présenter un témoi- 
i gnage de leur amitié à ces braves 
j alliés.

("est donc à Québec qu’échoit 
l'honneur d’offrir aux représentants 
«h* Fanmc Tschéco-Rlovaquo !«■ tri- 

j but d'admiration du Canada tout 
entier.

Samedi prochain, les troupes arri­
veront fie \’alcarti«r à «leux heures, 
le suiv'ant : La rue St-Joseph, la 
eAte de la Couronne, la côte d’A- 
brahnm, la r;;* St-Jean, la rue de 
SaaFcrry. la Grîirde-AJlé© et de là 
au Manègt* militaire, ou, on l’es- 
l»P'. le eontingent sera insys'eté 
]>ar h* général Lvndry.

A]>r« s la revue divers modes de 
récréation seront offerts aux visi­
teurs et à 5 h. 30 les dames offri­
ront un souper aux 300 Tschéco- 
Slo vaques.

Dans la soirée, les deux fanfares 
du r«*ginicnt étranger donneront un 
«•«me* rt F une sur la Terrasse et 
; autre- sur le boulevard Langeliwr.

REORGANISATION

( oaticook, 22.—Une trentaine de 
jH*rsonTics sont tombés d’une hau­
teur do vingt pi*-«is dans la rivière 
Ooatioook, dimanche à trois heures 
de l’après-midi environ, lorsque le 
tablier d’un jx^nt, sur lequel «'lies se 
trouvaient, so rompit et les entraîna 
dans le vide. Presque toutes cepen­
dant s’en sont tirées ave** do légères 
contusions, l^es plus sérieusement 
blessées sont un nommé Hudson, qui 

I a reçu des contusions à la tête vi 
| mettent sa vio en danger . Mlle T<>- 
pier et une jeune Ihimont. qui ont 
h*s jambes fracturées ; M Do lard 
Rodrigue, de Compton, qui s’est, dé­
mis un pied. •

Il y avait sur le tablier du pont 
! une grosse automobile quand 1 acei- 

«1« nt survint, et une machine Ford 
venait justement de faire machine 
arrièrf* et de so retirer de l’endroit 
afin de permettre à la lourde ma­
chine de passer, la rencontre étant 
très dangrreiu» sur le pont même. 
L*s quelque Iront© personne qui se 
trouvait sur le pont venaient d’as­
sister à une partie de baso-ball entre 
un club local et un club de Sherbroo­
ke, et s’étaient arrêtées là, intéres­
sés par cette ren«'*>ntrc difficile. La 
grosse machine, dont le propriétaire 

j ««si M. Richard .loyal, «ie Ste-Edwi«l- 
j ge. est très endommagée. Ijcs occu- 
I pants sont indemnes.

Une importante assemblée spéciale 
J de la section section St-Roch, Ligue 
j des Ménagères, aura lieu ce soir, à la 
sacristie du soubassement.

Comme il «ie 1’appro vision-,
nemeut du bois de chauffage, les so-j 
ciétaires ne <l«*vraient pas négliger j
d’assister à cette assemblé*-.

— .

Le* concert» de la fanfare Tha­
viu méritent d’être entendu» et 1 
appréciés par tous ceux qui se dis­
tinguent par leur bon goût.

JOURNALIERS

On demande de bon* journa­
liers. S’adresser au bureau de 

J.-H. GIGNAC limitée
142 rue de l’Eglise

19-21-22j.

M. E.-LPÂRENT 
AU SERVICE DE LA 

TRUST CORPORATION

NOCES DE DIAMANT A LEVIS

M «'f Mme Zéphirin Tardif, do 
Ri* u ville, ont célébré, hier, à la 
résidence de leur fils. M Georges

t u’‘m* anniversaire *it* h’ur mariage.

M

Ra-'id ’

Mgr R. 
Lt n

uo uiamant, au; 
phie d« s jubilaire

11. NI Sï.

On tu

ubil

L’EXPOSITIOM CANINE

Pour donner une idée de la valeur 
« t de l’importance d*' rexjyjsition ca­
nine qui aura lieu les 2d et 24, c’est-1 
à-din «{««main et jeudi, nous aviius 
cru qu’il s*Tait intére-ssant «le faire 
coimaitre au public (jnchpii s-nris d« s « 
chiens qui ont reinj>orté 1** titre- «le | 
champion dans des « xinisitions iden- 
tiqii'

uureî’hui. 
‘main F*

Mas 
qui a 

; Uidge 
Dnra

• r BntchiT tîrey Houndh 
été payé $T),0(W); Ha<i Hoy. 
W i qui a été pay* fl..'>(><h 
1’« «un raina «i Stone Light . «jui 
pa \ « $1.0(10; JofTrt'. \V!)it«*

qui a éié payé $ 1 .(KH), S«- 
qui a été

} Buldog
nora Nancy Irish Se tter 

j pavé $1.000.

M Goorge-T. Bell, gérant «lu 
trafic <i«s passag*Ts de la compagnie 
du Grand-Tronc et M Nicholson 
occupant 1» même position, dans la 
compagnie «!«'» chemins de fer rmti«>- 
naux. étaient à QuéN'c, hier eu nui© 
de réorganiser et d’unifier les «lé- 
portementa du service* <b*s passagers 
do ces deux compagnies de chemin 
de fer

On sait qu*' bientôt les bureaux 
des billets du Grand-Tronc et dew 
chemins de fer nationaux, des rues 
Ste-Ai:ri** *t «lu Fort seront réunis 
par la démolition du mur mitoyen 
qui les sépare.

On croit aussi que F unification 
«h> ce» d«*ux bureaux nécessitera un 
certain «-hangeraent dans le j>erson- 
n«*l pre;s<*ntehient à l’emploi de ces 
deux compagnies.

UN AUTRE EMPLOYE CIVIL 
QU RESIGNE

Depuis quelque temps, un grand 
nombre* d'ex-employés civils laissent 
!*■ servie© civil à Ottawa pour accep­
ter des postes plus rémunéraüfs h 
l’emploi «h* particuliers et de com­
pagnies privées.

Au nombre de ces derniers, on 
trouve M K -L Parent, un ancien 
r«%i«leTit do Québec, comptable aux j 
chemins de fer, qui vient d'accepter j 
une belle p«^sltion à l’emploi de la : 
Capital Trust (’«Arporation. d’Ottawa, 
après avoir attendu vainement que 
le gouvernement rétribuât ses ser-j 
vices à leur valeur.

M Parent est un expert dans i 
sa ligne nt le seul à ne pas s en j 
apercevoir, cost le gouvernement 
fédéral qui voit à l’heure actuelle | 
un«* foule de ses meilleurs employés 
quitter le service jK>ur æ«*epter dé­
positions plus lucratives au debor- 

, Nous f«'li«*itons M. Parent de s;« ! 
i nouvel le position et lui souhaitons ! 
“ succès.

Les magasins
fermés le 24

VILLE 
D’YS’’ EST 

A MONTREAL
Montréal. 22.—(De notre corres­

pondant L* navire de guerre» 
français (Ville d’Ys accostait au 
«piai Victoria, ce matin, à 8 heures, 
sous le commandement du capitaine 
Ruffi de Pontévès, chevalier do la 
liégion d’honneur, croix de guerre*, 
et décoré do l'ordre anglais du ser­
vice distingué.

La venue de ce navire français 
à Montréal s*ra marquée d«* gran­
des fêtes, à l’occasion du dévoile­
ment du monument Dollard, aux­
quelles prendront part le comman­
dant de Pontévès et tout son équi­
page. Li Ville dys’’ sera dans 
notre port jusqu’à dimanche.

A t» heures MM. J .-B 1 Agace,
président du comité du monument 
Dollanl, et M. Vaillancourt, hcctô- 
taire, ont rendu ri .si te an comman­
dant de Pontévès, à bord, ainsi 
que les membres de la colonie fran­
çaise, et de toutes les sociétés fran­
çaises d o M on tréa 1.

Après avoir reçu à son bord se* 
compatriot*»», le commandant Ruiïi 
de Pontévès. accompagné de ses offi­
ciers. a présenté ses hommages au 
consulat général de France, au Ca­
nada. M Marcel de Verneuil, au 
consulat, puis est allé à l’hôtel de 
rille.

Passer près de deux heure* à en­
tendre le* délicieu* concerts de la 
fanfare Thaviu et à écouter les bel­
le» voix de ses chanteur* avec de­
vant le* yeux une *cène de soir 
splendide et dans le* poumons 
l’air pur de la vallée de la rivière 
St-Charles on croirait que cela 
pourrait coûter des prix exorbi­
tant»; c’est seulement 25 et 50 sous.

AVIS

Les marchands détailleurs 
de Québec ont consentis de 
fermer leurs magasins pour 
toute la journée jeudi le 24 
juin, jour de la célébration 
de la St-Jean-Baptiste, fête 
nationale des Canadiens- 
Français.

En conséquence, les ma­
gasins resteront ouverts 
mercredi soir, tout comme 
si c’était le samedi.

Par ordre.
22-23
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FIANÇAILLES

On annonce pour 
les fiançailles de M. 
compagnon barbier, 
L'iièvre-. peintre*
Mlle L.rtha Rancoui 
till*» «b* Jean Rancourt, 
M Ross

Pas «le cartes.

1«* 24 du co 
Vît ton io I>»1 
fils «le feu 

décorateur,
>urt, «1* Sillerv, 

à l’emploi oe

urant

N ap. 
avec

PROCES FIXE

-a preim* re»

mon
depv

10.

“an F 
corn

jvar

' plus
î.ante

* Emile Giroux. Ihte Grenier. W il­
ia breri mvin, Noel I.angevin et 
sir i Arthur ^ ineelette. tous de Hoauport, 

et Lucien La touche, 111 rue du R«û, 
t de QucIm»c. nrre'(«s jx>ur nagabon- 

..j.Jdap1 • ont comparu devant Thon- 
juge f’hoquette, «h* la Cour «l*1 I «>- 

,.i 1!» «»nt plai«l«; non c*oui>abio£et
lour procès est ILxo ou 28 juin.

N- ; • ' « Hdivudnn à Québe*»
où Mou t es let seront
isolée»; avant de faire l’achat d'un
terrain deman«lez notre plan.

Ia Corporation «les Habitation»
Sanitaire»» nn formation .

ill RUE ST-JOSEPH
Téléphone 1229 / : »■«- .»••,

A une récente réunion des mem-: 
| Fres do TAssoidation dos marchatids- 
j détaillants, on a unanimement résolu 
que jeudi le 24. jour de la célébra- 

| tion «le la Saint-Jean-Baptiste, fête 
nationale des Can alliens-Fiançais, les 

: magasina seront fermés, toute la i 
j«>urnéo. «*t cela pour permettre h 
l.'urs employés de premlre part aux 

j démonstration* patriotiques.
, Afin d'accommoder le public, ce»! 
î magasins R«rront ouverts, mercredi1 
1 soir, comme le samedi.

t.Tn grsnd événement artistique 
et musical bat pré«entcment *on 
plein au Parc de T Exposition Pro­
vinciale de Québec: c’est la fanfare 
Thaviu et ses chanteur* d’opéra. 
Prix populaires à l'estrade.

QIEBEC KENNEL CLUB
200 des m e i 1 leurs 

chiens du Canada de dif­
férentes races seront ex­
posés demain et jeudi 
sur le terrain d’Exposi- 
tion. Le public visiteur 
appréciera l’inspection 
de ces intéressants et 
intelligents animaux.

Le Piano
NORDHEIMER

à l’honneur
A l'occasion de séjour actuel 

à Québec de Son Excellen­
ce le duc de Devonshire, goa- 
\vmo ;r g«'‘riéral du Canada, la 
maison Lindsay a en l’insigne 
privilège do placer à La Citadelle 
dans les appartements do Son 
F.xoollence la ducheeso de De­
vonshire un superbe piano à 
queue Nordheimer.

Le choix du piano Nordhei­
mer par cos distingués person­
nages apporte un fort appui à la 
renommée déjà célèbre de çe 
merveilleux instrument.

Le piano Nordheimer 
n’est en vente à 

Québec que
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